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Sept mois sans autobus

Dans quelques jours, la grève à la CTCUQ entrera dans son 7e mois et 
ce conflit soulève de multiples répercussions
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Notre envoyée spéciale nous parle aujourd'hui de deux villages 
gaspésiens, Ruisseau-à-Rebours et Rivière-à-Claude.
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En éditorial
Malgré les passes d’armes inévitables, la conférence de Genève sur 
les réfugiés de l'Indochine a débouché sur le scénario humanitaire qui 
était prévu, estime Paul Lachance.

page A-4

Saisie record
C'est 263 livres de marijuana 
d une valeur de $400,000 que la 
GRC a saisie samedi dernier, au 
pied de la chute Montmorency, 
c'est la plus importante confisca­
tion du genre dans la région de 
Québec.
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Américains 
au Vietnam
Une mission diplomatique améri­
caine s’installe au Vietnam. C'est 
la première fois qu'un bureau 
américain est ouvert au Vietnam 
depuis l'avènement du régime 
communiste Son but: faciliter la 
réunification de familles vietna­
miennes page Q.20

Fairchild poursuivi
Les héntiers de l une des victi­
mes de l'écrasement à l'aéroport 
de Québec, en mars dernier, 
poursuivent la compagnie améri­
caine Fairchild, le fabricant du 
F-27.
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La Scala Santa
La Scala Santa, l'immeuble qui 
abrite le "saint escalier" à Sairte- 
Anne-de-Beaupré, a été complè­
tement restaurée de l'intérieur, 
après l'avoir été de l'extérieur
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Naître
handicapé
an ne-marte? voisard

Après avoir traité du choc que produit chez les parents la naissance 
d'un enfant handicapé, notre journaliste Anne-Marie Voisard se penche 
aujourd'hui sur r épineux problème de la garde d'un tel enfant et des 
préjugés qui entourent cette question.
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Les Expos sont encore là
Une victoire de 8-3 à San Francisco a permis aux Expos d’augmenter à 
un match leur avance sur les Pirates de Pittsburgh.
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Le mort finit 
en 2e position

HAMBOURG (AFP) — Une des 
gloires du trot attelé en RFA. le 
conducteur Helmut Peulecke. 50 
ans. est décédé en fin de semaine à 
Hambourg au cours d une course 
où il s’est quand même placé 
second

Les organisateurs de la course 
l’ont retrouvé mort sur son sulky 
alors qu’il venait de franchir en 
seconde position le poteau d’ar­
rivée

météo
Aujourd'hui et demain: temps 
chaud et humide

détails, page C-3
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Hausse probable des 
taux hypothécaires

(D'après PC) — Les institutions 
financières canadiennes révisent pré­
sentement les taux hypothécaires et il 
semble que ceux-ci seront haussés 
après l'annonce, dimanche, d'une 
hausse du taux d'escompte de la 
Banque du Canada de 11.25 à 11.75 
pour 100.

Hier, la plupart des banques cana­
diennes ont annoncé une hausse de 
leur taux préférentiel pour le porter 
de 12 à 12.5 pour 100 Le taux

préférentiel est le taux le plus bas 
auquel prêtent les banques. Certaines 
banques ont haussé leur taux dès 
aujourd'hui alors que d’autres le haus­
seront mercredi.

Parallèlement à cette hausse les 
banques ont annoncé une hausse du 
taux payé sur l'épargne véritable, 
c'est-à-dire l'épargne sans privilège de 
chèques Cette épargne rapportera 
dorénavant 10 pour 100 au lieu de 9.5 
pour 100 dans la plupart des banques.

Les changements sur ce dernier doi­
vent se produire le 1er août.

Taux hypothécaires
La grosse question est de savoir si 

les taux hypothécaires monteront. On 
se rappellera que ces taux n'ont pas 
bougé lors des dernières hausses du 
taux d’intérêt de la Banque du Cana­
da. Selon plusieurs observateurs, il 
semble que, cette fois-ci, les institu­
tions financières hausseront aussi 
leurs taux hypothécaires.
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Le sauvetage a duré 4 heures
Un couple de Californie a eu la chance de sa vie après que leur voiture eut été happée par un train. Les deux 
occupants n'ont eu que des blessures légères. Néanmoins, il aura fallu quatre heures aux secouristes pour les sortir 
de leur fâcheuse posture L'accident s'est produit près de San Bernardino, en Californie.

Elle a suggéré la purge

Rosalynn Carter joue un 
rôle majeur à Washington

WASHINGTON (d'après NYTNS) 
— Rosalynn Carter, l’épouse du prési­
dent des Etats-Unis, peut être considé­
rée comme l'homme fort de la Maison- 
Blanche Son influence sur le prési­
dent américain est énorme Elle peut 
être considérée comme l'artisan de la 
purge qui a secoué le gouvernement 
américain la semaine dernière

C'est elle qui a convaincu son 
époux que des gestes spectaculaires 
s imposaient s’il voulait empêcher sa 
présidence de sombrer dans le dis­
crédit.

Elle a du flair
"Elle a mis le doigt là où il fallait 

au bon moment", explique un fonction­

naire de la Maison-Blanche Elle a un 
flair pour saisir le pouls de la nation 
que n'a pas son mari, ajoute un autre 
fonctionnaire. "Elle a senti qu'il fallait 
faire quelque chose rapidement bien 
avant son époux *

En fait c'est le 23 avril dernier 
que Rosalynn Carter sentit qu’un coup 
de barre vigoureux et profond s'impo­
sait pour rétablir l'autorité du prési­
dent et de la présidence

Ce jour-là. elle prit connaissance 
d un mémorandum d'une cinquantaine 
de pages préparé par Patrick J. Cad 
dell, analyste des sondages d’opinion 
dans l'entourage du président Carter 
Caddell y expliquait la croissance du

cynisme et du pessimisme de l'opinion 
publique Ce document devait fournir 
l'inspiration intellectuelle des événe­
ments des derniers quinze jours à 
Washington, mais c'est Rosalynn qui 
fournit I impulsion psychologique 
Caddell expliquait l'indifférence des 
Américains à l’égard de l‘un des 
grands succès de Carter la signature 
du traité de paix égypto-israélien.

"Ce que Pat a mis en évidence, 
explique un haut fonctionnaire de la 
Maison-Blanche, est la profondeur du 
pessimisme des Américains tant à 
l'égard de l'avenir de leur pays que de 
leur avenir personnel. L'analyse s'ap-

(Suite à la page A2. Ire col )

Le trésorier du Trust Royal. M. 
John MacFarlane, a déclaré: "Je sup­
pose que vous avez entendu parler que 
ces taux sont en voie de révision. Je 
pense qu'ils monteront."

Les taux hypothécaires vont pré­
sentement de 11 à 11.5 pour 100, 
dépendant du type d'hypothèque et de 
la région.

M. MacFarlane a cependant signa­
lé que deux facteurs pourraient in-

(Suite à la page A2, Ire col.)
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Iran
chasse la 
musique 
des ondes

TEHERAN (d'après AFP et 
NYTNS) — "La musique est l'opium 
du peuple", a déclaré hier l'ayatol­
lah Khomeiny qui a banni toutes les 
formes de musique à la radio et à la 
télévision iraniennes.

La musique est tel l'opium, 
a-t-il expliqué. Quand le cerveau s’y 
habitue, il perd, après quelque 
temps, son fonctionnement normal, 
devient improductif et l'homme 
perd de son sérieux. Il devient 
inutile et parasite." Le guide ira­
nien a réitéré par la même occasion 
ses critiques contre le cinéma, le 
théâtre, la presse en général et les 
bains mixtes.

Tout cela, a-t-il dit, faisait 
partie des plans sataniques de 
l'ancien régime pour déformer et 
dévier notre jeunesse et notre peu­
ple de leurs véritables préoccupa­
tions, de leur sort, afin que les 
anciens dirigeants puissent en tou­
te tranquillité s'occuper de leurs 
propres intérêts."

"Comme l'opium, a répété l'aya­
tollah. la musique engourdit et fait 
sombrer dans la torpeur. Il ne faut 
pas que la radio ou la télévision 
diffuse dix heures de musique par 
jour et fasse perdre à nos jeunes 
gens leur force et leur virilité. Si 
vous voulez l'indépendance de vo­
tre pays, il faut supprimer la musi­
que et ne pas craindre de vous voir 
accuser d'être démodés. Faire de la 
musique, c’est trahir la nation, c'est 
trahir la jeunesse. Vous devez rem­
placer la musique par des program­
mes instructifs."

L'ayatollah et son régime ont 
également décrété hier que les 
déplacements des journalistes 
étrangers à l'intérieur du pays sont 
désormais soumis à des autorisa­
tions spéciales. En outre, il leur est 
interdit désormais d'interviewer 
des Iraniens sans la présence d'un 
représentant du ministère de l'O­
rientation nationale.

Rosalynn CAP." AF



Québec. Le Soleil, mardi 24 juillet 1979A 2

Hausse probable des... (Suite de la première page)

fluencer les préteurs à ne pas hausser 
immédiatement les taux hypothécai­
res: l'abondance de l’argent disponi­
ble dans les institutions et la concur­
rence que se livrent les préteurs.

Les préteurs pourront s'observer 
mutuellement encore pendant quel­
ques semaines avant de bouger, a 
encore avancé le trésorier du Trust 
Royal.

Par contre, les prêteurs hypothé­
caires devront payer plus cher pour 
l'argent qu'ils empruntent ou l'épar­
gne qu’ils recueillent des épargnants. 
La dernière hausse du taux d'es­
compte et la montée des taux à 
l'épargne véritable a réduit 1-1.5 pour 
100 l'écart entre les taux hypothécai­
res et les taux à l'épargne, ce qui est 
très mince.

12% à la fin de l'été

Le vice-président exécutif de l'As­
sociation canadienne de l'immeuble, 
M Blair Jackson, a dit qu'il s'attendait 
à ce que le taux hypothécaire monte à 
12 pour 100 d'ici la fin de l'été.

Il a dit que cette hausse allait 
annuler l’effet positif sur les ventes de 
maisons qui avait résulté de la pro­
messe conservatrice de déduire du 
revenu imposable une partie des frais 
hypothécaires et des impôts fonciers.

M Bill Nevins, économiste en chef 
de l’Association canadienne de la 
construction, a affirmé que l'industrie 
de la construction allait demeurer sur

son air d'aller pendant plusieurs mois 
encore à cause des projets déjà en 
marche et décisions d'investir qui ont 
déjà été prises, mais qu'elle s’en 
ressentirait éventuellement. Il y a 
actuellement un taux de chômage de 
14 pour 100 dans l'industrie de la 
construction à l'échelle nationale.

M Alisdair McKichan, président 
du Conseil de commerce de détail 
pour le Canada, a révélé que si les 
taux d'intérêt sur le crédit à la 
consommation sont augmentés, cela 
aura pour effet de freiner les ventes de 
biens durables (automobiles, meubles, 
et appareils ménagers). Déjà, la haus­
se du taux préférentiel et des autres 
taux du crédit aux entreprises entraî­
nera des taux de financement plus 
élevés pour les commerces et leurs 
inventaires de produits, ce qui inévita­
blement pourra forcer certains détail­
lants à hausser leurs prix.

Petites entreprises
Les petites entreprises, qui sou­

vent se voient charger des taux plus 
élevés que le taux préférentiel (leurs 
taux sont basés sur le taux préféren­
tiel sur lequel on ajoute un différen­
tiel de 1, 1.5 pour 100, etc), auront des 
frais d'exploitation plus élevés, ce qui 
pourrait entraîner une augmentation 
des faillites, selon Nathan Laurie, un 
économiste du Conference Board.

De plus, un des effets de la récente 
hausse du taux d'escompte sera de 
ralentir la croissance économique.

'Je ne dirai pas que cela nous 
amènera à la récession, a affirmé M. 
Laurie, mais cela ne rendra pas les 
choses plus faciles, c'est certain *

Etats-Unis
Rappelons que cette hausse du 

taux d'escompte a été décidée par la 
Banque du Canada à la suite d'une 
hausse du taux d'escompte de la 
Réserve fédérale américaine.

Cette relation entre les taux d'es­
compte des deux pays s'explique par 
le fait que le Canada doit maintenir 
son taux plus élevé que celui de la 
Réserve fédérale américaine pour con­
server ici un volume élevé de dollars 
américains ou de financement améri­
cain afin d’empêcher une chute du 
dollar canadien.

Même si les conservateurs avaient 
critiqué cette politique pendant qu’ils 
étaient dans l'opposition à Ottawa, le 
ministre des Finances conservateur, 
M John Crosbie, a affirrçé dimanche, 
qu'il n'avait pas le choix.

M. Herb Gray, critique libéral, a 
dit qu’il constatait avec plaisir que les 
conservateurs suivaient la même poli­
tique que les libéraux

Quant au NPD, son porte-parole, 
M. Bob Rae, a prédit que les conserva­
teurs conduiront le pays à la récession 
économique, suivant en cela une poli­
tique monétaire orthodoxe qui est 
maintenant dépassée.

Rosalynn Carter joue... (Suite de la première page)

puyait sur de tout récents sondages. Il 
l'envoya au président Carter et en 
discuta avec Rosalynn. Elle en fut 
bouleversée.

Pessimisme croissant
Ce qui a intrigué Caddell est 

l'augmentation considérable du 
nombre de pessimistes dans la société 
américaine, même au sein de l'élite, 
dans la première moitié de 1978 et les 
trois premiers mois de 1979 et une 
augmentation parallèle du cynisme à 
l'égard des institutions politiques et 
du processus démocratique. Rien, hor­
mis les effets psychologiques corrosifs 
d'un fort taux d’inflation, ne pouvait 
justifier une telle recrudescence.

C'est l'ampleur et la rapidité de 
cette augmentation, plus que

l'augmentation du phénomène lui- 
mème, qui avait quelque chose de 
tragique, explique Caddell. Les chan­
gements qu’il a notés durant six ou les 
neuf mois précédents prennent habi­
tuellement entre cinq et dix ans à se 
produire. C'est ce qui l'a effrayé.

Le chef de l’Etat, aiguillonné en 
cela par son épouse, s'est mis à 
interroger la société américaine. A la 
suggestion de Caddell, ils ont lu les 
livres des plus éminents sociologues, 
politicologues, philosophes, économis­
tes et autres intellectuels de la société 
américaine. Et cela bien avant le 
sommet intérieur qui a précédé le 
discours de l’énergie et la purge 
subséquente. C’est de ces premières 
réflexions qu'ont été puisés les grands 
thèmes sur la crise de confiance qui

ont inspiré son discours d'il y a une 
dizaine de jours.

Aux séances du cabinet
Mme Carter a assisté à toutes les 

conversations que son mari a eues à 
Camp David. C'est elle qui a pris note 
des remarques de toutes sortes dont le 
chef de l'Etat a abondamment truffé 
son allocution radio-télévisée. Elle 
assiste aux réunions du cabinet. Et 
elle ne se gêne pas pour donner à son 
mari son avis sur ses proches collabo­
rateurs. Elle lit tout ce qu'il lit, 
souvent avant lui. Il y aurait très peu 
de secrets d'Etat entre les deux. 
C'est-à-dire très peu de choses sur 
lesquelles Rosalynn Carter n'a pas son 
mot à dire

Hauts et bas du taux bancaire
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L'économie à l'ordre du jour de la 
conférence des provinces, en août

OTTAWA (PC) — Les dix premiers 
ministres provinciaux chercheront des 
moyens de prévenir la récession éco­
nomique, lorsqu'ils se réuniront du 15 
au 17 août à Pointe-au-Pic.

Selon des fonctionnaires provin­
ciaux interviewés hier, l'ordre du jour 
du conclave estival annuel n’a pas été 
mis au point, mais il semble prévisible 
que les indicateurs économiques tels 
les hausses du prix du pétrole domi­
nent les débats.

"Ils s'inquiètent tous de l'éner­
gie", a dit un porte-parole du premier 
ministre William Davis, de l’Ontario.

Le gouvernement fédéral s’est en­
gagé à porter les prix intérieurs du 
pétrole au niveau mondial, mesure 
inflationnaire qui frappe le plus dure­
ment les provinces maritimes.

Les trois premiers ministres des 
Maritimes devraient demander l’aide 
des autres provinces pour obtenir plus 
de fonds fédéraux en vue de dévelop­
per d'autres sources d'énergie, comme 
les marées de la baie de Fundy.

Les décisions émanant de la réu­
nion des premiers ministres provin­
ciaux, qui se tiendra dans un luxueux

hôtel, referont leur apparition à la 
conférence économique fédérale- 
provinciale prévue pour l'automne. Ce 
sera, pour les premiers ministres 
provinciaux, la première occasion de 
formuler plaintes et suggestions au 
nouveau gouvernement progressiste- 
conservateur fédéral

Le premier ministre fédéral, M 
Clark, a promis d'être plus conciliant 
vis-à-vis les provinces que ne l'était 
son prédécesseur, M Pierre Trudeau. 
Il a aussi prédit que les relations 
fédérales-provinciales deviendraient 
plus harmonieuses du fait que sept des 
premiers ministres provinciaux sont 
également conservateurs.

Les ministres de M Clark ont, 
jusqu'à maintenant, dit peu sur l'éco­
nomie ou l'énergie qui puisse irriter 
ou flatter les provinces.

Lors de leur conférence d août 
dernier, à Regina, les premiers minis­
tres provinciaux ont parlé d'économie 
et de constitution, et ont souvent 
critiqué l'action ou l'inaction de l'ad­
ministration fédérale libérale dans ces 
deux domaines

Depuis la défaite des libéraux, le

22 mai, le débat sur la réforme 
constitutionnelle est à peu près dispa­
ru et les élus se sont consacrés 
davantage à faire face à un avenir 
économique peu prometteur, vu les 
hausses du prix du pétrole et le 
ralentissement économique des Etats- 
Unis, principal client du Canada

Pas une priorité
La question constitutionnelle 

viendra peut-être sur le tapis, a confié 
un porte-parole du premier ministre 
de la Saskatchewan, M. Allan Blake- 
ney. Si elle est à l'ordre du jour, ce ne 
sera pas une priorité."

Les sujets épineux ne touchant 
que deux ou trois provinces sont 
rarement soulevés dans ces conféren­
ces les dirigeants provinciaux se 
concentrent surtout sur les domaines 
qui peuvent donner un consensus 
présentable en bloc au gouvernement 
fédéral.

Un porte-parole du premier minis­
tre Brian Peckford, de Terre-Neuve, 
doute que la vieille querelle entre sa 
province et le Québec touchant l'hy- 
dro-électricité du Labrador fasse sur­
face à la conférence.
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Une offre de tout repos 
à l'Auberge.

Présentez la carte de crédit Américain Express et passez une première 
nuit, gratuitement, à l’Auberge.
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Vous vous demandez sûre­
ment: Comment pouvons-nous 
réussir à faire une telle offre? 
C’est très simple. Nous sommes 
certains que votre première nuit à 
l’Auberge ne sera pas votre der­
nière. Vous reviendrez. Encore et 
encore.

Nous savons qu’à votre ar­
rivée, vous trouverez une at­

mosphère très spèciale: Nous 
avons réussi à conserver le charme 
d’une petite auberge et sans vous 
priver des multiples services du 
grand hôtel nord-américain.

Nous savons que vous aurez 
le choix entre 240 chambres des 
plus luxueuses. Elles offrent plus 
de commodités, telles que: lits très 
larges, téléphone supplémentaire, 
vanité et double porte isolant du 
bruit.

Nous savons aussi que vous 
tirerez avantage de notre service 
mini-bus qui fait la navette entre 
la Cdlline parlementaire et l’hôtel.

Et nous sommes fiers, à juste 
titre, de notre piscine et de nos 
sept salons-bars et restaurants des 
plus élégants.

Alors, venez nous voir à votre 
prochaine visite. Vous serez d’ac­
cord avec nous que cela vaut le 
coup de revenir!

Cette offre, en collaboration 
avec Américain Express, est 
valable jusqu’au 30 septembre et 
ne peut être utilisée plus d’une 
fois. Réservations suggérées.

4 L Aubeige de la Chaudière
ç&e. rue Monk aim Hull (Jur J*X 4B4 (Jurlque% minutes de la capitale nationale 
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Avis Santé et B>en être social Canada considéré aue le danger pour la santé croit avec l'usage-évifer cfinhale» 
Moyenne par cigarette 'goudron’ 1 mg nicotine 01 mg
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Crédit fonder
FIDUCIE CRÉDIT FONCIER

Irt HYPOTHEQUE 
TAUX COMPETITIFS 

Téi^ I. jour 681-6144

Preparation FONDE EN 1880

LOI REGISSANT LE FINANCEMENT 
DES PARTIS POLITIQUES

(ARTICLE 112)

Rapport sommaire des dépenses électorales effectuées par Raymond 
Normandeau, agent officiel de Jean-Claude Rivest, candidat du Parti 
Libéral, dans le district électoral Jean-Talon, pour l’élection du 30 avril
1979

1. Publicité 15,199.87
2. Services 4,713.45
3. Articles fournis 2,198.33
4. Location de bureaux 1,500.00
5. Frais de voyage nil
6. Dépenses personnelles du candidat nil

Sous-total 23,611.65

7. Créances contestées nil

TOTAL DES DEPENSES ELECTORALES 23,611.65

Raymond Normandeau

agent officiel

Tout électeur peut examiner le rapport de dépenses du candidat ainsi 
que les pièces justificatives correspondantes et an prendre des extraits 
ou copies, durant les 180 prochains jows, à l’odresse suivante:

1017, BELMONT 
SILLERY, P.Q.

MARC CARON
értiHwe 4 éleoMei

e Fiducie 
du Québec

dépôts garantis

Dépôt initial minimum
• 1 000
Intérêts payes 
annuellement.
Sans

Insftutên inscrit» A la Reg^ <* • Assurance<tao6t du Québec

Pour information:
Complexe Centre-Ville Ste-Foy
2600, bout Laurier (418)653-9270
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Substance qui 
rétracte les 
hémorroïdes

Un grand institut de recher­
che vient de mettre au point une 
substance cicatrisante sans 
pareille pour la rétraction des 
hémorroïdes et le soulagement 
rapide de la démangeaison

Cette substance aux effets si 
bienfaisants se nomme la Bio 
Dyne etie aide rapidement a la 
cicatrisation des cellules et sti­
mule la croissance des tissus 
nouveau»

La Bio-Dyne est offerte soit 
enorguent soit en suppositoi­
res sous le nom de Preparation 
h et s accompagne d une offre 
de remboursement

U Soleil. Civette t'urvalle

Le village de Ruisseau-à-Rebours, vu d’une fenêtre de l’hôtel d’Armandine Rioux-Chalmer

Chute du
F-27 à
Ste-Foy:
poursuite
contre
Fairchild

MONTREAL (PC) — Une 
poursuite de $5 millions en 
dommages et intérêts a été 
déposée à New York par la 
famille d une femme de 
Montréal, tuée en mars der­
nier dans I écrasement d un 
avion de Quobécair a l'aéro­
port de Québec, a indique Me 
Larry Goldhirsch. représen­
tant la famille de la victime

Selon lui. I enquête préli­
minaire sur cet accident dé­
montre que l écrasement 
n est pas attribuable à un 
mauvais entretien de I appa­
reil. mais à un défaut de 
fabrication

La poursuite, déposée de­
vant I US District Court, dans 
1 est de l'Etat de New York, a 
été présentée au nom des 
héritiers de Janet Proulx de 
Beaconsfield au Québec 
C'est la premiere poursuite 
du genre intentée à la suite 
de l écrasement du F-27. le 28 
mars dernier

Quelques minutes après le 
décollage, l'avion perdait un 
moteur. La cause provien­
drait du mauvais fonctionne­
ment d'un des moteurs Rolls 
Royce fabriqués par la com­
pagnie Fairchild Industries 
de Long *3-Jand. La poursuite

a été intentée aux Etats-Unis 
parce que le U bricant est 
situe dans l'Etat de New- 
York

Une autre poursuite sera 
mtentee au nom de la famille 
d Alfred Cavagnaro de 
Queens a New York, égale­
ment tué dans cet écrase­
ment d avion

Par ailleurs. 1 enquête offi­
cielle portant sur cet écrase­

ment d'avion doit débuter le 
18 septembre à Sainte-Foy.

L avocat des héritiers 
de Janet Proulx fait partie 

de l’étude Speiser et Krause, 
qui se spécialise dans les 
poursuites occasionnées par 
les écrasements d'avion. Cet­
te étude a représenté avec 
succès les réclamations des 
victimes de Tenerife, aux îles 
Canaries, où deux Boeing 747 
étaient entrés en collision et 
de celles de l'écrasement du 
DC-10 à Paris.

Steâvi//aaeâ 
du Québec
avec c/uefle(€aïva//e

RIVIERE A-CLAUDE et RUIS 
SEAU A REBOURS — Le soleil se 
couchait lorsque j'ai dépassé Riviè­
re a-Claude et me suis arretée dans 
le petit hotel d Armandine Rioux. a 
Ruisseau a-Rebours.

Les deux localités à nom de 
rivières se suivent et se confondent 
le long de la 132. Elles forment une 
seule municipalité et se partagent 
l’unique église et son cimetière 
au-dessus de la grève. Une église 
fort judicieusement bâtie à la limite 
commune des deux villages, si bien 
que l'on ne sait pas où l'un com­
mence et où l'autre finit.

Passer le seuil du petit hôtel 
Bellevue qui borde la route et 
domine la plage de sable noir, c'est 
comme entrer dans une maison 
privée

Armandine Rioux-Chalmer en 
est la propriétaire et depuis 50 ans 
que l'hôtel est ouvert, elle est 
partout à la fois, à la cuisine, dans 
l'une des six chambres du premier 
etage. dans les cabines face au 
golfe. Ou bien, le soir, dans l'une 
des chaises berçantes de rentrée.

La grande maison blanche est 
un lieu que le temps ne semble pas 
avoir affecte Des carrés de dentelle 
faits au crochet recouvrent la tète 
et les bras des fauteuils du vivoir 
Une partition est ouverte sur l'har­
monium muet, de vieux airs sur des 
pages jaunies.

En frottant sa vaisselle. Arman 
dine Rioux regarde la vague sous sa 
fenêtre ’Elle est belle ce soir, j’ai 
eu ça sous les yeux toute ma vie et 
je ne m en lasse jamais"

Les Rioux et les Leclerc for­
ment la majorité de la petite popu 
lation de Ruisseau-à-Rebours. à 44 
kilomètres à l est de Sainte-Anne- 
des-Monts

Le pere de Mme Rioux possé­
dait l'un des deux moulins du coin,

au bout d un chemin qui s'engage 
au sud de la route 132. Un chemin 
bordé de quelques pâturages et de 
bosquets giboyeux qui mène à la 
vallée de Ruisseau-à-Rebours

Le moulin est encore là. entre 
la rivière et le chemin mais en 
piteux état, décourageant toute 
visite

La route de la grève

"Quand mon père est arrivé, 
vers 1870, il n’y avait pas de route", 
raconte Armandine Rioux. Il est 
vrai que vers 1860. il n’y avait que 
quelques familles isolées dans ce 
coin de pays. Les premiers mission­
naires arriveront à Rivière-à- 
Claude et Ruisseau-à-Rebours vers 
1898

Dans un récit écrit en 1923 
Timothée Auclair postier sur la 
côte gaspésienne de 1856 à 1860. 
évoqué ce temps où. faute de 
chemin, il fallait suivre la grève. 
"Souvent cette route était coupée 
par des caps et des falaises que la 
mer battait. Il fallait escalader ces 
caps hauts de 300 à 400 pieds, 
traverser les bois qui en couvraient 
le sommet., avant de trouver un 
sentier de descente pour pouvoir 
continuer son voyage". Ou bien il 
fallait attendre que la marée baisse 
pour contourner certains caps inac­
cessibles... et faire en sorte d’attein­
dre le suivant avant que la marée 
ne monte sous peine de passer 
quelques heures prisonnier d'un 
bout de grève.

Aujourd'hui, bien sùr, il y a la 
route, cette 132 qui ceinture la 
Gaspesie, une route qui franchit des 
caps et souligne des anses

Les villages comme ceux où je 
me trouve sont réduits à deux 
rangées de maisons de part et 
d autre du ruban d'asphalte. Le 
noyau central est au fond de la baie 
Rivière-à-Claude ou à l'embouchu 
re de la rivière autour de laquelle il 
est souvent forme

Les noms des villages m en­
chantent le long de la 132. Us ont 
nom de rivière, de légende ou de 
pionnier Ils sont invitants et 
parlent du pays.

Arbour ou à rebours?

"Ruisseau-à-Rebours s'écrivait 
Ruisseau Arbour il y a une trentai­
ne d'années... C’est le ministère des 
Postes qui un beau jour a décidé 
que ce serait ’’à rebours", me dit 
madame Rioux. Arbour aurait été le 
premier colon à s'installer ici. Une 
autre interprétation sur un livre 
qu’elle me tend indique que "le 
ruisseau fait probablement quel­
ques contours en revenant vers sa 
source, coulant ainsi à rebours"

Quant à Rivière-à-Claude. le 
guide signale que des citoyens de 
l’endroit prétendent que l’on de­
vrait écrire Rivière-à-GIaudes, glau 
des étant le nom que l'on donnait 
autrefois aux mouettes dans la 
région

C'est comme L Anse-Pleureuse 
(a 19 kilomètres de là) poursuit 
Mme Rioux Deux arbres frottaient 
l’un contre l’autre. Ça faisait 
comme un gémissement. Les gens 
avaient peur. Ils ont appelé le curé 
qui a coupé l’un des arbres..."

Les uses’

Mont-Saint-Pierre, à six kilome 
très de Ruisseau-à-Rebours. m’est 
apparu comme un lieu de villégia­
ture animé par la présence d'une 
auberge de jeunesse, le lieu de 
rendez-vous semble-t-il de tous les 
pouceux de Gaspésie qui vont poser 
leur sac à dos sur la grève. La 
montagne domine le village, un 
tremplin de prédilection pour les 
amateurs de deltaplane

Je ne vais pa> tarder a appren­
dre que Mont-Saint-Pierre a une 
autre particularité..

"On appelait les habitants de

Québec. U Soleil, mordi 24 juillet 1979

On aimerait arrêter le temps
Il y a dans la vie de chacun des 

moments où l'on aimerait arrêter le 
temps, que l'on aimerait retenir 
pour se les redonner ou les faire 
partager à des amis.

Comme ce feu de grève allumé 
ce soir de juillet sur la plage de 
Ruisseau-à-Rebours. Une plage qui 
fournit la matière première, le bois 
mort, à foison.

Les enfants ont édifié le feu 
dans la journée, ils ont accroche 
quelques vieux pneus aux mor­
ceaux de bois dressés vers le ciel 
comme une tente indienne

Lucien a pris sa guitare et 
Fernande, sa femme, l'a aecompa 
gné de la voix. Les enfants se sont

assis autour de lui pour l’écouter. 
Le froid nous a surpris, aux derniè­
res lueurs du feu.

Comme ces deux flamboyants 
couchers de soleil sur le golfe vus 
de la galerie de Maurice et Marie- 
Louise.

Je marchais le long de la route, 
pensant combien la vision de ce 
couple aux cheveux blancs, se ber 
çant sur leur galerie de bois était 
reposante en harmonie avec la 
montagne derrière et ce ciel chan­
geant à chaque seconde Je pensais 
comme il serait bon de partager 
leur quiétude

Maurice et Marie-Louise (ils

n'aimeraient peut-être pas que je 
cite leur nom, je me permets de les 
appeler par leurs prénoms) m’ont 
interpellée: "Voulez-vous venir veil­
ler avec nous?"

Ils ont placé une chaise berçan­
te entre les leurs et nous avons 
regardé le soleil disparaître dans 
un grand calme Us m’ont donné un 
peu de leur vie à Ruisseau-à- 
Rebours et je crois que la mienne 
les a un peu surpris, mais ils n'en 
ont rien laissé paraître

Us m ont fait visiter la maison 
et laissée partir en me faisant 
promettre de revenir le lendemain 
soir Je suis revenue et pour un soir, 
le coucher de soleil est devenu un 
rite, un pacte d'amitié.

Mont-Saint-Fierre les "uses" (du 
verbe user, m’explique l'hôtellière). 
parce qu'ils parlaient lentement et 
faisaient six milles pour la moindre 
bobine de fil. C’est vrai qu’ils 
étaient un peu "slow" dans la vieille 
génération Intelligents, mais, mon 
Dieu, que c’est pas vite ce monde 
là!" (II est vrai que Mme Rioux est 
particulièrement active...)

"Us parlent assez lentement, 
que ça suffit pour nous ennuyer." 
Suivent quelques caractères savou­
reusement croqués par Armandine 
Rioux et les rires approbateurs de 
son auditoire, des amis. Marie, qui 
l aide à la cuisine et Nina, fille de 
Marie qui sert aux quatre tables de 
la salle à manger. Denis Bolduc, un 
ancien pilote de Fecteau qui s’est 
installé à Ruisseau-à-Rebours. est 
venu s'asseoir quelques instants 
devant un café. L’ambiance est à 
l’amitié, à la proverbiale hospital) 
té des gens de Gaspésie

Salril. Hyrtt# Curvillr

Armandine lait la pause -café dans sa blanche cuisine

*1
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Genève: deux grands objectifs atteints
Maigre les passes d'armes entre la Chine. 

l'URSS, les Etats-Unis et le Vietnam, malgré 
l’admonestation sévère du Canada à l’égard de 
Hanoi, la conférence de Genève, qui s'est tenue 
en fin de semaine sur les problèmes des 
réfugiés de l'Indochine, a débouché sur le 
scénario humanitaire qui était prévu.

Elle a atteint les deux objectifs que lui avait 
fixés M. Kurt Waldheim, secrétaire général des 
Nations unies, soit d'accélérer la réinstallation 
définitive des 400.000 réfugiés du Sud-Est 
asiatique et freiner le flux de l'émigration 
vietnamienne

Des dizaines de milliers de réfugiés vont en 
effet pouvoir, au cours des prochains mois, 
quitter les camps des pays asiatiques grâce aux 
260.000 places d'accueil et aux $190 millions 
offerts par les 65 pays d’installation. Le Canada, 
quant à lui. prendra à sa charge 50.000 réfugiés 
et offrira $500.000. C’est une part généreuse dont 
il lui faudra, toutefois, s'occuper avec tact et 
précaution On ne joue pas avec du capital 
humain comme avec des boisseaux de blé.

Rappelons, en passant, que le Québec a 
promis de prendre à sa charge à peu près le 
tiers des invités canadiens. C'est là une lourde 
tâche, un tantinet trop généreuse, qui ne devrait 
pas 1 exposer au démérite

Sur une proposition française. Hanoi a donc 
décidé d'établir un moratoire en s'efforçant, 
pendant une période d'au moins 6 mois, de 
prévenir les départs clandestins et de faire 
cesser l’expulsion des ’indésirables' composés 
en majeure partie de Vietnamiens d'origine 
chinoise.

Le moratoire accepté par le Vietnam se 
double d'un projet de construction de centres 
de transit en Indonésie et aux Philippines, ainsi, 
éventuellement, qu’en Indochine, région même 
des départs.

Toutefois, cette promesse vietnamienne fait 
tiquer bien des gens, dont des fonctionnaires de 
10NU qui. selon eux. est contraire au principe 
de la libre circulation établi par les Nations 
unies. Ils s'inquiètent également de la proposi­
tion vietnamienne d’établir, d'ouvrir sur son 
propre territoire un centre pour les réfugiés 
autorisés à quitter le Vietnam. Il faudra, comme 
le souligne M Waldheim, veiller à ne pas créer 
de camps de concentration.

Comme on le voit, la conférence de Geneve 
n a fait qu amorcer la solution d un problème 
politique qui continuera d'ètre inscrit à l'agen­
da des Nations unies Pour le moment, ses 
causes profondes sont négligées

Il est sûr, en effet, qu’une négociation 
politique devra suivre au cours de laquelle 
Hanoi sera invité à accepter une solution 
comme étant le seul ’règlement durable’. Et 
même si l’URSS opposait son veto au traitement 
de cette question par le Conseil de sécurité, le 
Vietnam pourrait être mis en accusation devant 
deux autres tribunes, durant l'entracte envisagé 
des départs anarchiques: la conférence des 
non-alignés. devant se tenir à Cuba en septem­
bre. et l'Assemblée générale des Nations unies

Pour le moment, il s'agit donc de dresser un 
plan d action global, dépassant la situation 
actuelle, et qui consiste à résorber le plus tôt 
possible les cas en attente, assurer le départ 
ordonné des réfugiés dans les cas de réunion de 
famille ou autres cas humanitaires, assurer les 
sauvetages en mer et établir des centres de 
transit qui puissent diminuer le plus possible 
les risques qui accompagnent ce genre d'exode. 
C'est là une tâche gigantesque qui ne pourra, 
malheureusement, éviter des abus et même 
l'accélération des départs clandestins fomentés 
par des forbans du milieu

La conférence de Genève a donc provoqué 
un réveil qui se faisait attendre. Elle a fait 
sourdre un geste humanitaire qui était exigible 
d une situation lamentable dont la plupart des 
grands pays d'accueil sont en grande part 
responsables

Certes, la ’sortie’ politique de madame 
Flora MacDonald était-elle justifiée mais, dans 
les circonstances, inopportune et, en quelque 
sorte, illusoire parce que ces 65 pays ne 
s'étaient pas réunis pour taper sur le dos du 
Vietnam mais pour s'occuper du cas des milliers 
d’individus qu'il vomit. Quand on a une maison 
de verre, on ne jette pas de pierres sur celle du 
voisin.

Hormis les accusations, les injures et les 
vengeances qu'on a cru bon de se lancer à la 
face, reste le fait que les initiatives des 
gouvernements ne servent à rien, dans pareil 
cas. si les habitants de ces pays n’y mettent pas 
•un peu de leur coeur et consentent à des gestes 
humanitaires individuels qui peuvent prendre 
toutes les formes possibles.

Car le grand danger demeure que l'on 
prenne pour acquis que le problème soulevé à 
Genève se résoudra maintenant de lui-même et 
que l'on a mis en marche un vaste appareil qui 
fonctionnera tout seul En fait, le gros du 
problème reste à régler. C'est celui des causes 
qui ont amené cette terrible catastrophe hu­
maine et qui pourraient en provoquer d'autres 
semblables

Paul LACHANTE

l'opinion des lecteurs
Champlain, reconnu comme il le doit
M le rédacteur en chef.

Permettez-moi de signaler une 
déclaration significative de M 
Edward Schreyer, gouverneur du 
Canada, lors de la célébration de la 
fête nationale canadienne a Ottawa, 
le 1er juillet

En effet, en cette circonstance, 
dans son discours d’ouverture. M 
Schreyer a rendu hommage a Sa 
mue! de Champlain comme premier 
gouverneur du Canada (1608-1635». 
dont il est le 61e successeur

Ainsi, le gouverneur general 
contribuait à établir un lien entre

les grands faits historiques du 
passé et les circonstances d aujour- 
d’hui.

Car le gouvernement de Cham­
plain possédait tous les pouvoirs 
législatifs, exécutifs et judiciaires 
qu il a transmis tout entiers à ses 
>uccesseurs. selon le témoignage de 
I historien F-X Garneau

Comme pouvoir politique, pays 
nation et Etat, fondé par Champlain 
en 1608. le Canada constitue une 
continuité historique dont le terri 
toire s étend de T Atlantique au 
Pacique. pour lequel Champlain a

adresse cette prière 'Dieu, par sa 
grâce, fasse prospérer cette entre­
prise. à son honneur et à sa gloire' 
prière inscrite dans le bronze de 
son monument à Quebec

Je sais gré à M. Schreyer d avoir 
rappelé à notre admiration et a 
notre respect filial la grande per­
sonnalité de Champlain, son illti- 
tre predecesseur canadien dans le 
gouvernement du Canada, il y a 371 
ans.

Georges Boulanger 
Lac St-Augustin 
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Les examens psychométriques
M Denis Luzure.

Nous voulons signaler notre 
désaccord face à votre volonté 
d abolir les examens psychometri- 
que> comme moyen d évaluation de 
l'intelligence. Nous voulons attirer 
votre attention sur deux aspects de 
la situation la raison d'ètre des 
examens psychométriques et l'utili­
sation qui en est faite.

Premièrement, les examens psy- 
chomét-riques ont comblé une lacu­
ne qui existait dans le monde 
scolaire à savoir que les seuls 
résultats académiques étaient sou 
vent impuissants à évaluer le poten

tiel de I enfant Donc, les psycholo­
gues ont tente de combler ce man 
que par des instruments plus scien­
tifiques et ainsi plus indépendants 
d évaluations subjectives et socia­
les des personnes de l entourage 
Des psychologues ont voulu sortir 
I intelligence' du simple apprentis­

sage et en faire une évaluation plus 
globale et plus complète du fonc­
tionnement intellectuel

Deuxièmement, même en ad 
mettant qu'il puisse y avoir eu des 
abus, il nous apparaît nécessaire et 
même fondamental que les psycho 
logues se basent du moins en partie 
sur un instrument standardisé plu

tôt que sur la seule intuition qui. a 
notre avis, peut conduire à des abus 
encore plus grands

De plus, compte tenu des recen 
tes acquisitions dans le domaine du 
développement cognitif de I enfant 
inspiré des theories de Piaget, il est 
imprudent de négliger rapport pas 
se et futur des examens psychomc 
triques

Doncc Biron, psychologue 
Ste-Foy

Ginette Bois-Couvrette 
psychologue 
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Pas de félicitations au CHUL
Je suis etonnee que ce soit un 

gouvernement pequiste qui déclen­
che une offensive pour implanter 
des cliniques de planifications des 
naissances, incluant obligatoire­
ment des avortements thérapeuti 
ques

Vive le Quebec libre c est bien 
beau, encore faut il qu il y ait des 
vrais Québécois dedans

Certes non. Mme Payeur, je ne 
félicite pas, comme vos. le CHUL 
d avoir pris la décision d’ouvrir une 
clinique d avortement (voir votre 
editorial du 27 juin 79i

Vous dites: 'un hôpital est 
avant tout un centre de soins’ or 
faire des avortements ce n’est pas 
soigner, c’est tuer Tout médecin le 
sait très bien, cela fait partie de 
I éthique professionnelle

Voici le témoignage d un me 
deem de New York, le Dr Bernard 
N Nathanson. co-fondateur de la 
plus importante clinique d avorte 
ment du monde occidental, dont il 
démissionna après 18 mois, comme 
directeur

"H ne fait aucun doute dans mon 
esprit qu’une vie humaine réside 
dans l’utérus dès la conception 
Pour affirmer que la vie humain» 
existe au moment de la conception, 
le Dr Nathanson s'appuie sur les 
faits scientifiques suivants les me 
decins pratiquent avec succès

t— des electrocardiogrammes 
sur les foetus âgés de 6 semaines

2— des électroencéphalogram 
mes sur des foetus âgés de 8 
semaines.

Nous devons, dit-il reconnaître 
ce fait avec une profonde honnê­
teté un avortement détruit une vie 
humaine à un stade plus ou moins 
precore de son développement

'Puisque la majorité des gros 
S(.vses sont amenées à terme avec 
succès. I avortement doit être vu 
comme ( interruption d un procès 
sus dont le produit aurait été un

nouveau citoyen du monde Nier 
cette réalité, c est se rendre coupa 
ble de la plus vile abdication 
morale *

La question de I avortement 
Mme Payeur en fait une question 
de révolte de la liberté des fem 
mes. qui refusent de laisser mani­
puler leur fécondité

Je dis non a la liberté quand 
celle-ci consiste à supprimer celui 
qui entrave ma liberté Où irons- 
nous avec une telle philosophie de 
la vie tu me gènes donc je te tue. et 
cela d autant mieux que tu es petit 
et sans defense. Non je refuse cela

Avorter n'est pas un geste de 
courage, c’est un geste de panique

Georgette Ijret 
Ste-Foy

Diététistes et
Mesdames les Diététistes 
Hôpital du Saint-Sacrement

Objet querelle diététique
Vous écrivez (LE SOLEIL 17 

juillet) que j ai cherché à discrédi 
ter les diététistes ‘en général, sinon 
la profession' .Affirmation injusti­
fiée C est vous-mêmes qui tentez de 
me discréditer en m attribuant une 
fausse position dans un débat qui 
vous prend au dépourvu. Je veux 
rendre service à tous, vous-mêmes 
comprises, en signalant publique 
ment des choses qui. à la lumière 
des dernières découvertes de vos 
propres chercheurs scientifiques, 
sont des erreurs Le contenu et le 
ton de votre réplique indiquent 
jusqu a quel point vous demeurez

Les "couches", 
une mesure cruelle
M le rédacteur en chef.

Jeudi, le 12 juillet 1979, M. Torn 
Frechette signait un article concer­
nant le port de couches par les 
ehevaux Je vous écris aujourtl hui 
pour attirer I attention de vos lec 
teurs sur les tentatives de M Fran 
gois de B Gravel, vice-president de 
la SPCA et procureur de l’Associa­
tion des caléchiers de Quebec, 
tentatives ayant pour but de faire 
avorter le règlement qui oblige le 
port de couches pour les chevaux.

D abord, pourquoi cette loi’ 
Pour éviter de salir les rues ou les 
souliers des fonctionnaires?

Songez que ce genre de déchet 
contribue à nourrir les oiseaux et 
que la soi-disant odeur nauséabon­
de disparait dès que le soleil et le 
vent sèchent les excréments Vous 
qui avez le nez si délicat croyez-

vous que les gaz émanant des 
tuyaux d échappement de nos auto­
mobiles sentent meilleur’’ Ils sont 
assurément plus nocifs en tout cas 
Et que dire de la pollution par le 
bruit'

Pourtant, que fait la ville contre 
ces pollueurs qui ne souffrent pas.
eux?'

A tous ceux qui répugnent de 
voir souffrir les animaux je suggè­
re Parlez pour ceux qui ne le 
peuvent pas Faites circuler des 
petitions contre le projet cruel du 
port des couches qui viendra proba­
blement pour les chiens et chats 
aussi ou adressez-vous à la SPCA 
pour leur offrir votre aide

Les animaux sont nos amis;
soyons les leurs'

Marie-Thérèse D lemeltn 
Saint-Sacrement
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nouveaux concepts alimentaires
hermétiquement fermées aux nou 
veaux concepts alimentaires qui 
roussissent maintenant à provenir 
des maladies Non seulement a les 
prévenir, mais a en surmonter un 
très grand nombre

Vous vous montrez très surpri 
ses devant la liberté que j'ai prise, 
moi chercheur à titre personnel, de 
critiquer une diète émanant de vos 
officines Vous croyez démolir mon 
argumentation en prétendant que 
ledit régime n était pas celui re 
commandé durant la période post­
opératoire Je sais tout cela, mais la 
personne qui a eu ce régime en a 
pris possession à sa sortie de 
I hôpital. Votre mot 'post­
opératoire' ne signifie absolument 
rien quand on sait que la libération 
du patient a eu lieu cinq ou six 
jours après 1 intervention chirurgi­
cale

Vous essayez de justifier votre 
répliqué en écrivant ' nous vou 
Ions que les patients se prennent en 
mam et que d eux-mémes ils fassent 
un meilleur choix parmi les meil 
leurs aliments " Or. votre choix a 
vous, d'après le régime que j ai 
devant moi, comprend 'pots secs, 
fèves sèches, poissons fumés, salés, 
séchés, frits, charcuteries telles que 
saucisses, saucissons, salami, mets 
italiens, mets chinois, sucreries 
concentrées, confitures, sirop, cho 
colat. beurre d arachides, margari­
ne. crème, etc

"En somme, c’est à peu près ce 
que tout le monde mange et je me 
pose encore une fois la question de 
savoir pourquoi il faudrait être 
diététiste ou diététicienne pour 
recommander ces choses comme si 
elles avaient comme base un con­
cept scientifique irréfutable Et 
lorsque vous appelez cela 'un choix 
des meilleurs aliments*, vous don- 
nez une piètre idée de votre avant 
gardisme Un patient qui vient de 
subir une opération majeure pour

L

ulcérés gastriques n a que faire de 
vos tolerances et exige plutôt des 
conseils précis, même des prohibi 
tion> si cela lui est essentiel. Je 
souhaiterais que votre science mon­
tre plus de compréhension, surtout 
quand vous vous vantez de chenu 
ner dans la prévention

Je répète qu il faut condamner 
la majeure partie des hydrates de 
carbone que vous vous dites prêtes 
à tolérer Ne tentez pas d’insinuer 
que j'ai fait 1 erreur de ne pas voir 
une différence avec le pain, les 
céréales et les fruits.

Vous avez bien fait de ne pas 
repeter publiquement vos affirma­
tions concernant des marques de 
margarines qui sont vos privilé­
giées Vous auriez risqué une in­
fraction à la Loi des aliments et 
drogues du Canada en induisant les 
gens a croire qu une margarine de 
marque spécifique puisse aider à 
prévenir des affections cardiaques 
grâce à une quantité moindre de 
cholestérol Les marques privilé­
giées dans vos diètes sont Monark. 
Lartantia et Fleischmaa Je vous 
mets au défi de prouver que ces 
margarines évitent aux cardiaques 
les dangers inhérents à un taux 
élevé de cholestérol Votre remar­
que concernant les crevettes est du 
simple pointillisme à l'endroit de 
ce même cholestérol.

Vous affirmez que vous suivez 
l’évolution de la science de la 
nutrition Evoluer dans les confitu­
res. les spaghettis et les charcute­
ries est une bien curieuse évolu­
tion Ce n est même pas scientifi­
que Ce n’est pas davantage un 
choix judicieux ni de votre part ni 
de la part d'un patient tout récem­
ment libéré de l’hôpital après une 
opération majeure pour ulcères 
gastriques

Dans le caa d ulcères vous dites 
qu il y a d autre* causes que l'ait-

mentation proprement dite Quand 
on ignore quels sont les aliments 
précis qui causent les ulcères d un 
patient, on cache cette ignorance en 
lui disant que tout depend de son 
état nerveux

Je me hâte de terminer en 
disant que c’est le devoir de votre 
profession, si elle veut tellement 
aider les malades, de leur donner 
des conseils précis et corrects et 
non pas de leur laisser des choix 
impossibles ni de leur offrir des 
tolérances coupables. Au lieu de 
m'agacer en prétendant que je 
sème 'à tout vent" des conseils pour 
les bien portants, vous devriez 
apprendre qu'il existe une diététi 
que d avant-garde qui ôte des 
maladies en plus grand nombre que 
vous pensez II serait regrettable de 
conclure que la vôtre s’obstine a ne 
pas emboîter le pas

Quant è mon "cardiaque 
anonyme*, téléphonez-moi 523-3239 
et je vous donnerai son nom

Louis Turgmn 
Québec
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Les préjugés sont parfois tenaces L* Soleil. Roland Marroux

Un précédent
A 1 hôpital Samt-François-d Assisede 

Québec , une entente a été conclue récem 
ment entre le département de pédiatrie et 
le service social de façon à assurer que 
tous les professionnels adoptent la même 
ligne de conduite dans leur relation avec 
les parents d un enfant déficient

Jean Marc Labréche. le responsable du 
service social, est très fier de cette entente 
qui. semble-t-il constitue un précédent 
dans le milieu hospitalier Le document est 
daté du 8 mai et porte, en plus de la 
signature de Jean-Marc, celle de David 
Jacob, le chef du département de pédia­
trie

Il s agit en somme d'ètre bien certain 
que personne n osera plus conter d his­
toires aux parents Copie de l’entente a été 
adressée à tous les médecins de ce centre 
hospitalier leur rappelant "qu'au Québec, 
nous devons tous savoir qu'il n y a pas eu 
d admission en institution publique ou 
privée, d enfants mongoliens de zéro à cinq 
ans depuis quatre ans Le texte poursuit 
en indiquant que la seule alternative est 
de garder 1 enfant ou de le confier à une 
famille d accueil

Un objectif avoué
M Labréche ne cache pas que son 

objectif est de favoriser 1 intégration de 
1 enfant dans sa famille naturelle La 
plupart des travailleurs sociaux sont aussi 
de cet avis A I hôpital du Saint-Sacrement 
Emilienne Drouin reconnaît "qu'on vise 
une réinsertion dans le milieu", tout en 
admettant cependant qu'il y a des parents 
pour qui ce ne sera jamais possible"

Ce but avoué des travailleurs sociaux 
de retourner l enfant parmi les siens ne 
risque-t-il pas par ailleurs de venir en 
contradiction avec la volonté qu'ils expri­
ment de ne jamais intervenir dans la 
décision des parents’ Chose certaine 
Nicole Labbe a toujours eu des relations 
très tendues avec les travailleurs sociaux 
Elle a aussi refuse de garder sa fille

L association des parents d enfants 
mongols de Québec, dont Nicole occupe la

présidence, exprime ses griefs envers les 
travailleurs sociaux dans un mémoire 
déposé à l'été 1977 "Nous ne nous sentons 
pas correctement perçus Nous avons l'im­
pression qu ils (les travailleurs sociaux) 
jouent sur les cordes sensibles de nos 
sentiments et vont jusqu'à soutirer le peu 
d objectivité dont nous sommes capables 
en un pareil moment" Le mémoire pour­
suit en déplorant "1 attitude souvent direc­
tive et moralisante des travailleurs 
sociaux" qui conduit les parents à se sentir 
coupables.

Peu de travailleurs 
sociaux

Il y a sans doute des parents qui 
refuseraient d'endosser ces propos. Cepen­
dant les autres parents que nous avons 
rencontres n ont pas entretenu de relations 
avec les travailleurs sociaux Monique 
Rousseau qui a accouché à l'hôpital du 
Christ-Roi. il y a deux ans. ne savait même 
pas qu'il y a un service social dans cet 
établissement De son côté. Barbara Robin­
son nous parle du ministre protestant qui 
les a aidés, elle et son mari, à prendre une 
décision éclairée Des travailleurs sociaux, 
il n est jamais question

Cette situation na rien d'étonnant 
quand on sait que les travailleurs sociaux 
ne voient que les cas qui leur sont référés 
par le médecin Des enfants signalés au 
service social à sept mois, ça existe’, 
souligne Emilienne Drouin en précisant 
qu à Saint-Sacrement une telle chose ne 
saurait se produire à cause du travail qui 
se fait en équipe

De plus, il faut se rendre compte que 
sur 45 hôpitaux dans la région administra 
live de Québec, il y en a 23. soit plus de la 
moitié qui ne sont même pas desservis par 
le Centre de services sociaux de Québec 
Ces centres hospitaliers sont pour la 
plupart situés en milieu rural Que disent 
les médecins aux femmes qui accouchent 
d un enfant déficient? C'est un secret

Ah! les préjugés
Moi, le mien, au moins y est pas 

mongol!’
Les préjugés sont tenaces, mê­

me chez les parents d'enfants défi­
cients.

Monique Rousseau participait à 
une assemblée de 1 association de 
Québec pour les déficients mentaux 
quand, par inadvertance, quelqu’un 
laissé échapper cette réflexion de­
vant elle

Mongol! "On dirait que tout ce 
qu'il y a de plus affreux a été 
rassemblé sous ce nom", dit Moni­
que en avouant qu'il a fallu plu­
sieurs mois avant que ses camara­
des de travail sachent qu elle avait

donné naissance à un fils mongo­
lien Finalement, c’est grâce à 
l’émission Grand-papa, présenté 
pendant l’hiver au réseau français 
de Radio-Canada, si le sujet a pu 
vraiment être discuté au bureau.

Monique n’est pas la seule à 
avoir apprécié le téléroman de 
Janette Bertrand. Tous les profes­
sionnels du milieu en font des 
éloges "Avec sa cote d’écoute, Ja­
nette Bertrand a fait plus pour 
abattre les préjugés que n’importe 
lequel d’entre nous", reconnaissent 
un groupe de travailleurs sociaux, 
fort heureux que les parents dans 
l’émission aient décidé de repren­
dre leur enfant

Tout cependant n'est pas enco­
re gagné Les parents vont encore 
se buter à la maladresse des gens, 
notamment dans les centres com­
merciaux où les gaffeurs ne man­
quent pas. A deux ans. le bébé de 
Marie avait l’air d'un nouveau-né 
En l’apercevant dans son landau, 
certaines personnes arrêtaient "Oh, 
le beau bébé' Quel âge a-t-il?" Et 
Marie répondait: "Deux ans'"

Quand le moment est venu de 
placer son fils Rémi en garderie, 
Monique Rousseau a caché qu’il 
était mongolien "J'avais trop peur", 
dit-elle Ils ont l’impression que la 
société les accuse subtilement, com­
me si c’était de leur faute à eux si 
l'enfant est né déficient

Une décision à prendre
"Une femme qui ne garde pas son 

enfant n est pas digne d’etre mère’"

C'est Nicole Labbé qui a ressorti 
1 autre jour cette phrase poignard Une 
phrase qui lui est restée gravée depuis la 
fois ou une autre femme a osé la lui lancer 
en plein coeur

Nicole est une de ces femmes qui ne 
gardent pas leur enfant Sa troisième fille, 
Manon, est née à l'hôpital Jeffery-Hale en 
juin 1975 Diagnostic: mongolienne

La naissance de Manon a coïncidé avec 
une directive du ministère des Affaires 
sociales demandant à toutes les institu­
tions pour jeunes déficients de ne plus 
admettre les enfants âgés de 0-5 ans, sauf 
les multi-handicapés ’ Cette directive était 
fondée sur le principe voulant que toutes 
les démarches tendent à maintenir l’enfant 
dans son milieu”, explique Micheline 
Tremblay, directrice des services profes­
sionnels au pavillon Saint-Charles de Li- 
moilou, une de ces institutions pour jeunes 
déficients Le Dr André Blanchet. qui était 
attaché au MAS au moment de cette 
directive (avant de devenir chef du dépar­
tement de psychiatrie à l'hôpital de Gran­
by) écrivait récemment que le placement 
en institution ne correspond pas à nos 
connaissances actuelles"

Placez-moi ça

Avant l’intervention du MAS, c était 
l'époque du "placez-moi ça'" Plus délicate­
ment, le médecin conseillait aux parents 
un placement immédiat, sans même parfois 
qu'ils voient l'enfant, "pour éviter de 
s’attacher et ensuite de souffrir 
inutilement" comme s’il suffisait d’éloi­
gner le bébé pour oublier qu'on l’a mis au 
monde et que. malgré son handicap, il est 
toujours vivant.

Céline Morin, adjointe au directeur 
général du Centre de services sociaux de 
Québec se souvient de ce temps où dès que 
I enfant avait atteint trois semaines ou un 
mois le sort en était jeté.

Si les institutions ouvraient alors si 
largement leurs portes, c’est qu’elles 
avaient des lits à remplir Construites pour 
la plupart au début des années 1970. elles

devaient marquer la fin des établissements 
privés dont la réputation était devenue fort 
mauvaise depuis que des cas d enfants 
maltraités avaient été signalés dans la 
région de Montréal Mais, comme les 
placements étaient définitifs, les places 
devaient inévitablement finir par man­
quer C'est ce qui est arrivé en 1975 Le 
moment était bien choisi pour mettre 
1 accent sur les avantages de la réinsertion 
sociale

S; les gens allaient voir!

"L institution peut difficilement appor­
ter le climat affectif nécessaire" souligne 
Micheline Tremblay qui n'hésite pas à 
ajouter: "si les gens allaient voir, ils 
comprendraient les professionnels qui veu­
lent sortir les enfants des institutions". 
Jean Boudreault, le directeur général du 
centre d accueil Le Soleil de l'Enfance, à 
Saint-Georges de Beauce, est du même 
avis. "Ils sont bien mieux chez eux" dit-il

Tout le monde donne raison aux 
spécialistes Mais comment, par ailleurs, 
demander aux parents encore sous le coup 
du choc, qui engage leur avenir et celui de 
1 enfant. Emilienne Drouin, responsable du 
service social à l'hôpital du Saint- 
Sacrement. s'interroge à ce sujet. Il fau­
drait, pense-t-elle, un milieu de transition 
entre l'hôpital et la famille de l'enfant, le 
temps de permettre aux parents de se 
fixer. Marcelle Desjardins, une autre tra­
vailleuse sociale à l'emploi du Centre de 
services sociaux, hésite à endosser une 
telle proposition. C’est déjà tellement 
compliqué de recruter des familles d’ac­
cueil. "Est-ce qu'on réussira", se demande 
Marcelle, "à trouver des personnes qui 
accepteront de recevoir un bébé en sa­
chant que les parents risquent de revenir 
le chercher du jour au lendemain?"

Il y a quatre ans. quand Nicole Labbé a 
accouché, le gynécologue n'avait pas l’air 
au courant de la directive du MAS Nicole 
se rappelle qu'il a été question de place­
ment. Ce n'est que plus tard quand le 
service de pédiatrie est intervenu qu elle a 
su que les institutions ne recevaient plus 
de bébés mongoliens

Monique Rousseau, la mère de Rémi, 
(un jeune mongolien de deux =ns) a su tout

de suite quant a elle, que le placement 
devait être écarté "J'ai peut-être été bien 
naïve, mais j'ai toujours pensé que je 
n avais pas le choix'" Monique reconnaît 
que dans son cas, l'attitude du médecin de 
famille, le Dr Guy Drouin, a été détermi­
nante C'était comme notre père Si on 
avait eu un médecin contre poursuit 
Monique, définitivement, on aurait laissé 
Rémi à 1 hôpital

Des déchirements

Il y a des cas où la décision donne lieu 
à des déchirements cornéliens. Cette fem­
me. par exemple, dont le mari quitte la 
maison chaque week-end pour faire place à 
1 enfant déficient qui, de son côté, passe la 
semaine dans une famille d'accueil Par­
fois l ultimatum va plus loin encore II 
suffit que 1 enfant entre à la maison, pour 
que le conjoint quitte définitivement le 
foyer

Le Dr Cimon Verret. neurologue pour 
enfants à 1 hôpital de l'Enfant-Jésus, se dit 
conscient de ces situations familiales diffi­
ciles même si. par ailleurs, il est devenu 
contre la placement en bas âge Tous les 
spécialistes s'accordent à dire cependant 
que la décision de garder ou non l’enfant 
devrait être prise par les deux conjoints Et 
si les parents n arrivent pas à s’entendre, 
ce n est probablement pas à cause de 
1 enfant, mais à cause de tensions qui 
existaient déjà au niveau du couple, estime 
Constance Lamarche, la responsable des 
ressources communautaires au pavillon 
Saint-Charles de Limoilou

Quoi qu'il arrive, la décision ne saurait 
être facile II n'y a pas que les bons parents 
qui gardent leurs enfants et les mauvais 
parents qui les placent. S Tomkiewicz, 
auteur de plusieurs articles et publications 
sur la déficience mentale, édités en Fran­
ce. insiste sur le fait que les parents ne 
veulent pas être jugés, mais aidés. Tl 
faudrait avant chaque décision", dit-il. 
"mesurer les bénéfices qu’on pense pou­
voir apporter à l'enfant lui-mème, mais 
aussi à sa mère, son père, sa fratrie". Et il 
ajoute que "il faudrait en même temps 
mesurer le prix que devront payer les 
principaux intéressés. Nul. écrit-il. n a 
inventé encore le pèse-douleur"

WÂ,

\r Solfll Roland HimNiiIl faul sortir les enfants des institutions

t



siNCr*1 L*lit*

: >•£* .<• i*

%&*&»mz>S$><ÿià:x:ix>:' ■-.-•• -

----------- 'i.iiWNm»,..■ F-iYjMw# •»•.-.\-
^rlofryy..

ate à point 
e Sherbrooh

Les aubaines

\\\*>>l »«////

de Singer

Eurêka!
(SSSn

Donair!
Enfin. on a trouve 
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Le talon haut et ses méfaits
TORONTO (PC) — Ce n est pas 

d aujourd hui que les pédicures 
mettent les femmes en garde contre 
les souliers a talons hauts Avec le 
talon-aiguille, la situation est pire

Le Dr Lome Greenspan, par 
exemple, a constaté une augmenta­
tion sensible de blessures causées

par ce talon, a 1 urgence du General 
Hospital de Toronto II en arrive 
même en robes de mariées a-t-il 
signale dans une interview

Le Dr Adrian Gnce. chiroprac­
teur depuis 20 ans. croit de son coté 
que le talon-aiguille peut causer 
des problèmes arthritiques

Le Dr Hugh Cameron, chirur 
gien orthopédiste de Toronto, a 
expliqué quant a lui que ses patien 
tes étaient presque toutes dans la 
cinquantaine, parce qu il faut de 15 
à 20 ans d usage de talons hauts 
pour causer un tort appréciable au 
dos

Femme 
blessée 
par une 
bouteille 
de Pepsi

BRANTFORD. Ontario fPO 
— L Association canadienne 
des fabricants de boissons 
gu/euzes a demandé a Pepsi­
Cola (Canada) Ltd de lui 
fournir des informations sur 
(explosion dune bouteille 
de Pepsi, qui a causé des 
blessures à une femme de 
Brantford

Kim Cromwell a été coupée 
aux bras, aux pieds, à la 
poitrine et au menton, sa­
medi. quand une bouteille de 
Pepsi de 26 onces lui a éclaté 
dans les mains au moment où 
elle procédait à l'étalage sur 
les étagères d'un magasin. 
Elle a affirmé qu elle n'avait 
aucunement secoué la bou­
teille Soignée à 1 hôpital, 
elle a pu ensuite regagner 
son logis

Mercredi dernier, deux 
bouteilles de 10 onces 
avaient éclaté entre les 
mains de Mme Donna Camp 
11 s'agissait d une bouteille 
de Pepsi et d une bouteille 
de C-Plus. embouteillée par 
Canada Dry. que Mme Camp 
venait de prendre dans le 
réfrigérateur d une épicerie.

M Tibor Gregor, directeur 
exécutif de l'association, a 
dit qu'il n'y avait aucune 
raison pouvant expliquer 
1 explosion des bouteilles en 
question à moins qu elles 
ne soient échappées ou se­
couées vivement

Machine Fashion 
zig-zag avec meu

247/336
MAINTENANT 
A SEULEMENT

CfNT»(S Of COUtUéf ft C0NCtSSI0NN*l«S MJtOdlSf S PMTICIMNTS

* Place .aurier. Ste-Foy 651-4021
Place Fleur de Lys 529-5291
Mail St Roch 522-8129
Place l Ormtere. Neufchatei 843-2845

Carrefour Charlesbourg, Chart. 626-9333 
Les Galeries Chignon. Levis 831-615T
* 74, rue St-Thomas. Morrtmajny 248 3134
* Place OoneuiL Donnéeona 285-2562

* Ce majaim vend les tissus.

Une offre vraiment spéciale 
pour l’été! Le pratique meuble 
profilé Sherbrooke à finition 
de noyer anti-éraflures 
accompagne une machine à 
point zig-zag aux usages 
multiples qui:
• coud les élastiques et 

tissus extensibles
• fait les boutonnières; 

pose les boutons
• surjette et raccommode 
et offre en plus:
• pied presseur à enclenche
• bouton-poussoir du point 

arrière

•Marque déposée de La Compagnie 
Singer du Canada Ltée 

*Le prix peut varier
Facilités de paiement

399, Jean-Rioui, Trois-Piffoits 851-3211
• 602. 4a Ivanua, La Pacafiart 856-3112
Las Galarias Tamis. Cabane 854-3003
542. bout. Hebert, SI Pascal 492 2406
* 289, Lafonlaina, Riviara-du-Loup 882-2189

Le suède et le cachemire étaient à l'honneur, lors de la présentation des créations 
Gucci pour 1980. au Grand Hôtel de Rome

La mode pour cet 
automne: mince et 
surtout, élégante

par Oanlela PETROFF

ROME (d apres AP) — La 
haute couture italienne pro­
pose la coupe mince et ele­
gante pour l automne et 1 hi­
ver Plus de robes-sacs infor 
mes. mais vive la petite tail­
le. la hanche étreinte et 
l'épaule accentuée

Pour le jour. la jupe Hotte 
autour du genou, mais elle 
balaie le plancher le soir 
Les manches sont larges aux 
épaules et descendent en 
s amincissant pour se termi­
ner en un large parement, à 
la mode médiévale Les enco­
lures sont sans collet ou ne 
portent qu'un petit revers de 
velours ou de fourrure

Le jour, les tons prennent 
leur inspiration des fruits 
mûrs d automne comme la 
prune et la poire La toilette 
du soir est a 90 pour 100 
noire avec un soupçon de 
rouge vif et de blanc écla­
tant

Le plus original, pour son 
interpretation du chic fé­

minin en 1980. a été André 
Laug avec son ensemble cow­
boy Revêtue de cette version 
vachère de lensemble che­
mise et jupe droite, accompa­
gnée d un chapeau Stetson et 
brodée aux motifs du lasso, 
complétée par les bottes de 
cow boy et le fouet claquant 
la femme de Laug sera sûre­
ment 1a compagne la plus 
delurée en ville

Toutefois, la mode Mila 
Schoen consistait en une ju­
pe de tartan d écolière el un 
blazer bleu écossais plus fa 
elles a porter Le manteau à 
plis de Schoen. aux tons 
prune ou blanc neige, se 
révélait très attrayant par 
son tissu et sa coupe chics
La mode Valentino

Les costumes bruns de Va­
lentino étaient plus raffinés, 
qu ils se boutonnent par der­
rière. garnis d une bordure 
festonnée de velours ou 
qu'ils se ferment par devant 
par un fermoir soutaché Les 
épaules sont hautes et les 
manches très étroites

La robe du soir s inspire en 
grande partie du Moyen- 
Orient La plupart des créa­
tions de Pino Lancetti se 
berçaient des charmes du 
désert, en enveloppant mys­
térieusement celles qui les

portent dans des imprimés 
de soie fastueux, de la tète 
aux pieds

Un retour classique au 
fourreau des années 50 pour 
le bal est opéré par Valenti 
no. avec sa robe de velours 
noir transparent, et par Lan 
cetti. avec ce fourreau a 
volants dans le bas. évoquant 
la silhouette de Marilyn 
Monroe

Barocco proposait cepen 
dant une alternative cocotte 
au noir fondamental, avec 
une robe de taffetas rouge, 
aux nombreux volants et go­
dets. garnie d abondantes 
dentelles noires

Les accessoires ne seront 
pas extravagants pour I hi­
ver escarpins a talons très 
hauts le jour et le soir, un 
peu de sandales du soir la 
cees aux chevilles, des gants 
de rhevreau pour le jour, aux 
tons qui s harmonisent avec 
les tissus et les souliers. 
Outre le bonnet de fourrure a 
la hussarde ou le chapeau de 
cow boy de feutre

Quant aux garnitures, les 
fourrures les plus utilisées 
seront le vison et le castor 
Pour le soir enfin, les se­
quins continuent de miroiter, 
mais les bijoux sont peu 
abondants

^«Rible
Songez-y:
qui sème chichement 
moissonnera aussi chichement: 
qui sème largement 
moissonnera aussi largement.

2 Ep. Corinthiens 9»
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Restaurant romantique

Canada) est fortement implante
dans la compagnie.

Seize ans, c'est tellement une 
longue carrière pour un ordinateur 
que certaines composantes de ce­
lui-ci. un Honeywell 400 de la 2e 
génération, seront exposées au mu 
sée national de la science et de la 
technologie a Ottawa

Sur cette photo M Pat Suddick. 
a droite, vice-président de Honey­
well informatique, marketing, mon 
tre a Fred Davidson, directeur de 
verification interne de Bell Canada 
a Montreal, le contrat original du 
Il 400 qu’il avait signé en septem 
tire 1963

Il convient parfois de féliciter 
certains groupes Aujourd'hui, c'est 
au Comité des citoyens du Vieux 
Québec que la palme revient

Envers et contre eux, Michel 
Poulin inaugurait, le 21 mars 1977 
au 71 d'Auteuil. ce qui s'appelait à 
l'époque le "Café Renoir' Le Comi 
té des citoyens du Vieux-Québec ne 
voulait rien savoir Toutes les rai 
sons étaient bonnes pour éliminer 
son café de la rue Michel Poulin 
avait tous les bâtons dans les 
jambes

Aujourd'hui, le Café Renoir 
n'existe plus 11 a été remplacé par 
le "Renoir', restaurant romantique. 
Un grand restaurant. Une atmos­
phère formidable et une cuisine de 
grande classe Michel Poulin a 
compris. Il fallait mieux qu’un cafe.

Chasse à l'homme

Si vous ne savez pas "naviguer” 
en rouli-roulant ou planche à rou­
lettes. il ne faut surtout pas vous 
fier aux instructions dites 
"francophones’ pour bien appren­
dre la manière

Récemment, je recevais une 
lettre de M Réjean Aubut sur 
laquelle étaient collées les "skate 
board instructions du rouli-roulant 
qu il venait d acheter au magasin 
Distribution aux consommateurs' 

de la rue d Estimauvillc

2 - Vous devez chausser, s’habil­
ler le vêtement spécial en sûreté et 
mettre un casque si possible

3 A cause de tomber toujours 
quand vous l'exercez, donc au corn 
mencement vous devez le jouer sur 
la place molle

Vous souhaitons que vous I ai 
niiez bien et jouiez avec plaisir

Durant le dernier Carnaval de 
Quebec. Lyne Blondeau avait orga 
nisé. au Centre municipal des con­
grès. un bal des courtisanes auquel 
j avais assisté. Déçu par la pietre 
performance des filles de Québec 
qui n’osaient pas aller inviter des 
gars n'attendant que ça, j avais 
qualifié, à l’epoque. le bal des 
courtisanes de "bai des maiseuses" 
J'en avais entendu parler pendant 
trois mois.

Cet été. Lyne Blondeau est 
l'animatrice d’une soirée des cour 
tisanes, tous les mercredis soirs, à 
la discothèque "Le Balzac ’ de la rue 
du Trésor Ces soirs-là, cinq filles 
sont choisies un peu n'importe 
comment dans la discothèque pour 
participer à une chasse à l'homme 
Chacune doit se rendre dans une 
autre discothèque, kidnapper un 
homme et un carton d'allumettes 
vierge (le carton d’allumettes, pas

Québec. Le Soleil, mardi 24 juillet 1979

Ordinateur à la retraite
Apres 16 ans de loyaux services 

le premier ordinateur programma 
ble de Bell Canada a été mis à la 
retraite, avec beaucoup d'égards 
Le vieux serviteur a dû s'incliner 
devant la technologie moderne II 
sera remplacé par un ..ordinateur 
plus moderne

Il faudrait peut-être suggérer a 
la Federation des communications 
de la CSN de faire l’impossible 
pour syndiquer les ordinateurs Ca 
n’a pas de sens de les obliger a 
prendre leur retraite apres seuil 
ment 16 ans de travail II faudrait 
cependant commencer le marauda 
ge des maintenant, puisque le SCC 
(le syndicat des communications du

Rouli-roulant

Bravo au Comité des citoyens du 
Vieux-Québec

Deux chefs réputés secondent 
Michel Poulin dans cette nouvelle 
vocation: Alain Casazza. autrefois 
du Château Frontenac et Raoul 
Prégent naguère du restaurant 
l'Ancêtre. Au menu, des mets de 
grande classe à l’image des chefs: 
scampi au champagne, suprême de 
caille Lavalière. pinces de crabes 
au cognac (ce fut mon choix), 
cervelle d’agneau et j'en passe La 
carte des vins mérite elle aussi une 
attention particulière

Bref, le Renoir est devenu, en 
deux ans, un des meilleurs restau­
rants de Québec et si nous le devons 
un peu à son propriétaire Michel 
Poulin, nous le devons surtout au 
Comité des citoyens du Vieux- 
Québec. C’est du bon travail. Ce fut 
une campagne "constructive"

l'homme) et ramener le tout au 
Balzac. Laissez-nioi vous dire que 
les filles .du Balzac sont plus dé­
brouillardes que celles qui assis 
laient au bal des courtisanes du 
Carnaval

La c- urtisane la plus rapide 
mérite une bouteille de champagne 
Le temps commence à compter à 
partir du moment où la fille quitte 
la limousine qui est à sa disposition 
et il s'arrête lorsque la fille revient 
dans la limousine. Le concours dure 
depuis six semaines. Il me fait donc 
plaisir de vous annoncer que les 
deux courtisanes les plus rapides 
de Québec, au moment ou ces lignes 
sont écrites, sont Lynda Couture et 
France Marceau Toutes deux n'ont 
pris que 30 secondes à kidnapper 
un homme dans une discotheque 
concurrente Un homme et un 
carton d allumettes Qui dit mieux? 
Le concours t,e continue

En effet, à leur premiere parti 
cipation. les cadets et cadettes 
formant I escouade de précision ont 
remporté le trophée Walsh, qui est 
décerné à l’escadrille qui optient 
les plus hauts pointages lors d’exer-

Chiens et chats
Si vous n’avez ni chien ni chat, 

le caca de chien que vous retrouvez 
sur votre gazon vient du chien du 
voisin. Logique! Si vous avez un 
chien, le caca de chien vient... du 
chien du voisin

Jamais un propriétaire de chien 
ou de chat ne peut croire que son 
animal soit le vilain responsable 
des déchets sur son terrain

Pour se debarrasser de ces 
dechets. il existe un produit anti- 
chiens et chats que I on peut vapori 
ser dans les endroits préfères que

L'agent Zalitis non responsable de 
la mort de Serge Chabot, à Vanier

Le policier Eudis Zalitis. 
du service de police de Que­
bec. ne peut être tenu crimi­
nellement responsable de la 
mort de Serge Chabot. 25 ans. 
de 1 Ancienne Lorette. surve 
nue le mercredi 2 mai der 
nier, dans un garage de 
Vanier

Tel est le verdict rendu, 
hier a Quebec, par le coro­
ner Maurice Lagace 

Le policier avait tire sur la 
victime qui se cachait dans 
un garage apres avoir perpè­
tre. avec un autre individu, 
un vol au foyer Saint- 
Antoine Au cours de son

témoignage. 1 agent Zalitis 
avait affirmé avoir tiré en 
direction de Chabot parce 
que ce dernier tenait quel 
que chose dans sa main: M ai 
aperçu un individu avec 
quelque chosedans les mains 
et. instinctivement, j’ai tiré 
vers lui . a-t-il témoigne

Tout un goût!
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CRAVEN A”
Avis Santé et Bienétre social Canada considéré que le danger pour la santé croit avec l usage-eviter d inhaler 

j Moyenne par cigarette - goudron 1 mg. nie 01 mg

J aime le son 
du 6/36 
le soir

au fond de ma poche.
(Alfred de Vichy)

Le ieu facile où il suffit 
de marquer 6 numéros sur 36

«asm
AVEZ-VOUS UN 
MANTEAU DE 
FOURRURE 
TROP VIEUX 
OU DÉMODÉ?
Donnez-lui de k> voleur en l'uti- 
litant comme doublure dom la 
confection d'un chaud monteou 
d'hiver tur rAewre Venez foi­
re votre chçxx parmi les nou­
veaux *tyW* automne 79 en 
tweed, worvted ou popeli­
ne dan* le* ton* de brun, 
cornel, ton vert, now, 
rouge, vison, bleu 
royal TaiNe* jus­
qu'à 18 ans.

SEULEMENT '

legw vupfMmr* pour l«v 
outre» toiles

Coriectwr pour Jcrses 
525 4841 
Local 30

CHOIX DES PLUS NOUVEAUX 
STYLES AUTOMNE 1979

Toujours à l'honneur
cices militaires. Les competitions 
provinciales eurent lieu à Laval, en 
juin dernier.

L’escadrille 798 Lac-Delage. 
celle-là même qui réalisait en avril 
dernier un voyage échange avec 
l'escadrille 790 de Jasper, en Al 
berta, a mérité récemment un hon 
neur très convoite C est la dernière fois depuis 

1957 que ce trophée est mérité par 
une escadrille de la région de 
Quebec. L'escouade pour cette oc 
rasion était commandée par l’adju 
dant-chef Lina Racine qui a reçu le 
trophée des mains du brigadier 
général R Heitshu, ex-commandant 
de la base de Valcartier

ces charmantes petites betes consi­
dèrent comme des latrines. Incom 
modés par l’odeur, ces petits chéris 
iront donc faire leur besoin., chez 
le voisin.

Ce produit miracle s’appelle 
Protège-déchets" et se présente en 
boite aérosol de 10 onces. Mais 
avant de le vaporiser sur votre 
terrain, soyez bien sûrs que les 
souvenirs" en question n'appartien­
nent pas à votre chien à vous. Dans 
le cas contraire, c'est votre chien 
qui ira magasiner sur le terrain du 
voisin

Commandez tôt 
pour une livrai­
son ■ rapide cet 
automne

Au Château Montebello

il rfy a rien

■I - ^32,-^
l~^jj

Pour des vacances repo­
santes. qu elles durent deux 
jours ou deux semaines. Le 
Château Montebello est tout 
indiqué, car il n'y a rien à faire.

Puis lorsque vous serez 
fatigués de ce train de vie 
ereintant, vous pourrez vous 
detendre en jouant au tennis 
ou au golf, en vous baignant 
dans nos piscines, en vous 
promenant a pied ou a cheval 
sur nos terres, en pratiquant 
le tir à l'arc ou la bicyclette... 
Voyez-vous, au Château 
Montebello, il n y a rien a faire.

C'est la pêche qui vous 
intéresse? Nous avons ense­
mencé des lacs pour nos invi­
tés (au Château Montebello, 
nous n'avons que des invités).

Vous préférez naviguer? 
Venez faire relâche à notre 
marina et profitez de toutes 
nos installations car voyez- 
vous. au Château Montebello.

n'y a rien à faire.
Nous offrons des tarifs 

spéciaux pour les enfants 
de 14 ans et moins. D'ail­
leurs. nous disposons aussi 
d installations recréatives 
spécialement conçues pour 
eux. Et nous vous offrons 
toute une gamme de for 
faits specaux comprenant 
les repas. Pour plus de 
renseignements et pour 
réserver, composer 
1-800-268-9420. Ou 
appeler votre agent de 
voyages.

CP Hôtels H

Le Château Montebello
Montebello (Québec) J0V 1L0 (819) 423-6341 

A une heure et demie de Montreal et j une heure d Ottawa, 
au bord de l'Outaouais.
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Les Canadiens devront se hâter 
d'enregistrer les biens qu'ils
possèdent aux Etats-Unis

OTTAWA (PC) — Bien qu'ils l'igno­
rent peut-être, des milliers de Cana­
diens s'exposent à de fortes amendes 
et même à des pertes de biens immobi­
liers s'ils n enregistrent pas avant le 2 
août des terrains qu ils possèdent aux 
Etats-Unis.

Ass et embarrassés, des fonction­
naires américains reconnaissent qu'ils 
n ont pas été particulièrement effica­
ces en renseignant les Canadiens sur 
cette obligation et ils songent à leur 
ac corder une dispense spéciale.

Mais ils ajoutent qu'ils ne savent 
pas trop, exactement, quelles proprié­
tés les étrangers doivent enregistrer 
Par exemple, un tout petit boisé avec 
une toute petite maison pour un 
week-end occasionnel tombe-t-il sous 
le coup du règlement'’

Et personne ne semble savoir 
combien de Canadiens sont en cause.

mais on pense qu'ils doivent être assez 
nombreux à posséder des terrains 
au-delà de la frontière

Il est arrivé ceci qu'en février 
dernier, le gouvernement américain, 
s inquiétant de la possibilité que les 
pétrodollars fassent passer trop de 
terres arables à 1 étranger, a fait voter 
L Agriculture Foreign Disclosure Act

En vertu de cette loi, tous les 
détenteurs d une acre et davantage 
servant à 1 agriculture, à 1 industrie 
forestière ou exploitation du bois, 
doivent s'enregistrer comme tels avant 
le 2 août si le terrain a été exploité en 
ces dernières cinq années.

Le défaut d enregistrement entraî­
ne une amende égale à 25 pour cent de 
la valeur de la propriété. Et le 
non-paiement de l'amende peut entraî­
ner l'expropriation.

Comme l’a reconnu un haut fonc­
tionnaire de l'ambassade américaine, 
on n'a pas renseigné suffisamment les 
Canadiens sur cette loi qui d'ailleurs 
peut prêter à plus d'une interpréta 
tion. Le ministère de l’Agriculture des 
Etats-Unis devait publier un communi­
qué explicatif la semaine dernière 
mais ne l avait pas encore fait hier

En attendant, les Canadiens inté­
ressés peuvent toujours communiquer 
avec l'attaché agricole à l'ambassade 
des Etats-Unis qui leur enverra un 
formulaire

Et l'on se propose bien, dans les 
millieux officiels américains, de té­
moigner de clémence, au besoin, en­
vers les retardataires du Canada.

A Washington, on a déclaré plus 
tard au département de l'Agriculture 
que de nombreux Canadiens s'étaient

enquis des exigences de la nouvelle 
loi et qu'ils n ont pas lieu de s’in­
quiéter

La loi ne s'applique pas aux 
terrains sur lesquels on a bâti ou l’on a 
1 intention de bâtir, non plus qu'aux 
terrains destinés au divertissement

M Ray Fitzgerald, du département 
de l'Agriculture, a précisé que les 
terrains de moinsd une acre qui four­
nissent des produits agricoles d un? 
valeur inférieure à $1,000 par année 
en ventes brutes n'ont pas à être 
enregistrés.

M Fitzgerald a tenu enfin à 
donner l'assurance que ni la loi ni les 
reglements qui en découlent n ont 
pour but de punir ni de harceler qui 
que ce soit. Il s agit tout simplement 
d identifier la propriété étrangère de 
terres américaines

L'or atteint un 
nouveau sommet

LONDRES (AFP) — Le cours du 
lingot d’or a atteint un nouveau 
record de hausse sur le marché 
londonien à $304.901 once au fixing, 
soit $6,275 de plus que vendredi en 
clôture La hausse s'est poursuivie 
à l’issue du fixing et ce record a été 
immédiatement amélioré à $305.125 
l’once

Mercredi dernier, le lingot était 
monté jusqu'à $304,25, mais des 
prises de bénéfices l avaient ra­
mené en fin de semaine juste 
en-decà de $300 dans l'attente du 
remaniement ministériel améri­
cain.

Hier, la tendance a reviré à la 
hausse a la suite des commentaires 
défavorables que suscite, surtout à 
Wall Street, le remaniement de 
1 équipe Carter, en particulier la 
nomination au trésor de M William 
Miller

Le relèvement du taux d’es­

compte de la Réserve fédérale est 
aussi jugé décevant II n'a été que 
d un demi-point alors que l'on 
attendait au moins un point entier 
et de préférence deux

Baisse du dollar

Le dollar a rechuté rapidement 
à 1 ouverture du marché londonien, 
tandis que l'or rebondissait de cinq 
dollars

Le relèvement du taux d'es­
compte de la Réserve fédérale, 
annoncé vendredi, r.'a pas le moin­
dre effet Selon les, cambistes, la 
défiance persiste en raison des 
critiques que suscite le remanie­
ment de I administration Carter

Effaçant rapidement sa petite 
reprise de vendredi, le dollar re­
tombe ainsi de 4J245 à 4.2195 francs 
français, de 1.6450 à 1,6310 franc 
suisse, de 1,8180 à 1.8085 mark et de 
218.2 à 214 65 yen

Au Canada
Administrateurs de compagnies 
moins de 1% sont des femmes

i
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La femme occupe maintenant une place un peu meilleure dans les affaires, 
si Pbn établit une comparaison avec les statistiques compilées en 1973.

TORONTO (PC) — Selon une en­
quête du Conference Board in Canada, 
les femmes détiennent moins de un 
pour cent des postes aux conseils 
d'administration des 13,000 compa­
gnies publiques et privées du pays

Aux Etats-Unis, la participation 
des femmes atteint 28 pour cent, une 
augmentation de 17 pour cent au cours 
des cinq dernières années.

Pour Mme Susan Cooke, directrice 
de l'Association of Women Executives 
of Toronto, qui compte 300 membres, 
les Canadiennes qui siègent aux con­
seils d administration sont soit des 
potiches, soit des femmes qui ont des 
capitaux investis dans l'entreprise.

Cinq administratrices, intervie­
wées' récemment, ont reconnu que le 
fait d'etre femme constituait l une des 
raisons de leur élection au conseil 
d administration. Elles ont cependant 
ajouté toutes les cinq qu elles ne 
faisaient pas que jouer un rôle de 
représentation

En affaire

Psychologue et éducatrice, Mme 
Reva Gerstein, 61 ans. déclare A 
moins qu elles ne soient propriétaires 
de leur propre entreprise, les femmes 
n'ont pas tellement avancé dans les 
échelons des compagnies. De sorte que 
les femmes (administratrices) ont une 
formation scolaire, gouvernementale 
ou professionnelle, habituellement 
bonnes en administration ou en fi­
nance ",

Certaines des femmes interrogées 
ont admis avoir retenu les yeux du 
monde des affaires à cause de leur 
famille ou de leur mariage

Mme Gerstein. par exemple, siège 
au conseil d administration de quatre 
compagnies Elle a été 1 épousé, du­
rant 30 ans, de M Bertrand Gerstein. 
président du conseil de Peoples Jewel­
lers. de Toronto, d une banque et d'un 
hôpital Elle est aujourd hui divorcée.

Cela ne m a sûrement pas nui. 
reconnaît Mme Gerstein Mais je me

suis suffisamment fait connaître moi- 
mème pour que les gens pensent que 
j'étais la soeur de mon mari

J ai dirigé des organisations béné­
voles toute ma vie Je crois que j'ai 
toujours su diriger. Même quand je 
n’avais que sept ans. j'étais présidente 
de mon club

Autre cas

L'économiste Gail Cook a été appe­
lée au conseil d administration de 
deux compagnies en l espace d'un an 
et demi Elle a épousé, il y a un an. M 
Roy Bennett président de Ford Motor 
of Canada Son père. M William Cook, 
est un ancien directeur du Conseil 
national de la recherche

Mais pour Mme Cook, ses récentes 
nominations font tout naturellement 
suite a son poste de vice-présidente de 
1 Institut de recherche C D Howe. de 
Montréal

Mme Mona Campbell. 60 ans. a

hente de Dover Industries, de Toronto, 
à la mort de son père Frederick 
Morrow, en 1953 Elle siège également 
au conseil d administration de la 
Banque Toronto-Dominion, où son pè­
re a siégé pendant 27 ans

Mme Mary Alice Stuart, 50 ans, 
présidente de CJRT-FM. de Toronto, 
un poste radiophonique sans but lu­
cratif. déclare "J’aime croire que les 
contrats que j'ai obtenus au cours des 
années l'ont été à cause de la confian­
ce qu'on a en moi, et non parce que 
mon nom est Burton ".

Mme Stuart est 1 ainée de feu 
Edgar G Burton, président de Simp­
sons. de Toronto. Son mari, Alexander 
Stuart est président d Electrolyser, de 
Toronto, et administrateur d une autre 
compagnie

Mme Anne Dubin, 52 ans. est une 
avocate de compagnie et gouverneur 
de la Bourse de Toronto Pour elle, les 
potiches n existent pas Elle est ta 
femme du juge Charles Dubin, de la 
Cour suprême de l'Ontario.

Washington prédit de faibles 
réserves de pétrole dans les 
pays occidentaux à la fin de 1980

WASHINGTON (AFP) - Les 
experts du département américain 
de 1 Energie ont prédit hier une 
situation "dangereuse" des réserves 
de pétrole dans les pays non com­
munistes à la fin de 1 année 1980

Témoignant devant une sous- 
commissionduSénat, M Peter Borre, 
responsable des affaires internatio­
nales de ce département, a esümé 
que "le recours prévisible aux 
stocks au quatrième trimestre de 
1980 pourrait entraîner un niveau 
des réserves dangereusement bas 
dans les pays non communistes à la 
fin de 1980 Selon les chiffres du 
Département de l'Energie, les ré­
serves augmenteront de 200.000 ba­
rils par jour en 1979 pour diminuer 
de 500.000 barils par jour l'année 
suivante

En ce qui concerne 1 approvi­
sionnement M Borre a cité le 
problème de 1 Iran, où "1 existence 
de groupes de dissidents laisse 
ouverte la possibilité de sérieuses 
perturbations des activités pétroliè­
res, ainsi que l a récemment dé­
montré le sabotage des oléoducs 
alimentant la raffinerie d'Abadan".

A la suite de ces difficultés 
d approvisionnement pour le reste 
de 1 année 1979 et l'année 1980, les 
pressions sur les prix du pétrole se 
poursuivront, estiment les experts 
du gouvernement.

Le responsable de l'information 
au département de l Energie. M 
Lincoln Moses, a souligné d'autre

part devant les sénateurs de la 
sous-commission la stagnation de la 
consommation de produits pétro 
liers aux Etats-Unis en 1977-1978 et 
au début de l’année 1979

Pour les cinq premiers mois de 
1 année 1979. la consommation a été 
de 18.9 millions de barils par jour, 
soit environ 1 pour 100 de plus qu'il 
y a deux ans.

Selon M. Moses, la production 
américaine a constamment augmen­
té pendant cette période tandis que 
les importations déclinaient. Il a 
notamment souligné que les Etats- 
Unis pourraient raffiner davantage 
de pétrole brut si les approvision­
nements étaient suffisants.

Contrat de travail de deux ans 
dans les papeteries de la C.-B.

iD après CP et LE SOLEIL) — Le 
Syndicat canadien des travailleurs du 
papier (SCTP) vient de signer un 
nouveau contrat de travail d une durée 
de deux ans en Colombie Britannique

Cette entente qui a été acceptée la 
semaine dernière par 82 pour 100 des 
7.500 membres du SCTP de cette 
province de 1 Ouest canadien prévoit 
des hausses salariales de 90 cents 
I heure pour la première année et de 
9 5 pour 100 pour la deuxième annee 
A 1 expiration de la précédente con­
vention collective le 1er juillet der 
nier, le taux de salaire de base était de 
$8 16

Selon un représentant du SCTP. 
les hommes de métier recevront en

plus un ajustement de 30 cents l'heure 
L échelle des salaires selon les fonc­
tions a été augmentée dans des pro­
portions variant entre 4 et 31 cents En 
outre, les négociateurs syndicaux ont 
obtenu des améliorations au régime de 
retraite

Selon certains observateurs, il 
s’agit du contrat de travail le plus 
avantageux pour les travailleurs 
jamais négocié dans l'industrie fores­
tière

D autre part, l'exécutif des mem­
bres de l'International Woodworkers 
of America iIWA) a recommandé à ses 
membres d accepter les dernières pro­
positions patronales Selon certains 
rapports préliminaires, on prévoit que

70 pour 100 des membres de 1TWA en 
Colombiee-Britannique. la plus impor­
tante organisation syndicale dans l'in­
dustrie forestière de cette province, se 
prononceront en faveur du nouveau 
contrat de travail qui a été accepté 
précédemment par les membres du 
SCTP Les résultats du vote de 1TWA 
devraient être connus demain

De leur côté, les 5,500 membres de 
la Pulp and Paper Workers of Canada, 
la troisième et la plus petite organisa­
tion syndicale dans le secteur forestier 
en Colombie-Britannique, ont rejeté 
dans une proportion de 51 6 pour 100 
le contrat offert par les compagnies 
papetières

/

1.6% plus de syndiqués
En 1977. selon Statistique Canada, 

les effectifs syndicaux au pays attei­
gnaient 2.822.044 membres, soit une 
hausse de 43.322 membres ou 1 6 pour 
100 par rapport à 1976

Toujours en 1977. les travailleurs 
syndiqués représentaient 32 6 pour 100 
de I ensemble des travailleurs rému­
nérés Un an plus tôt cette proportion 
était de 32 2 pour 100

Par ailleurs. 1 organisme fédéral 
révèle que les effectifs des syndicats 
affiliés à des organisations internatio­
nales ont vu leur proportion du total 
diminuer de 54.5 à 53.6 pour 100

■

Pendant ce temps, les syndicats natio­
naux et les syndicats de fonctionnaires 
déclaraient des progressions respecti­
ves de 3 7 et 3.1 pour 100 de leurs 
effectifs

Les cotisations et contributions 
versées par les syndiqués canadiens se 
sont élevees a $198 4 millions en 1977 
Sur ce montant. $75.3 millions ont été 
payés à des sièges sociaux de syndi­
cats internationaux. En retour, des 
paiements de $299 millions ont été 
faits au Canada par ces derniers au 
titre des salaires et traitements, des 
allocations de grève, des pensions et 
des prestations de bien-être. Ce qui

représente une baisse de $34 millions 
par rapport à 1976

Toutefois, toujours sur la question 
des sièges internationaux. Statistique 
Canada précise qu'on ne dispose pas 
de données sur les frais de ceux ci 
attribuables aux membres canadiens 
(traitement des cadres, dépenses de 
congres, etc)

Enfin, la predominance des syndi­
ques masculins a continué à s'effriter 
en 1977 La proportion de femmes dans 
I ensemble des syndiqués a augmente 
légèrement de 0 7 de 1 pour 100 pour 
se situer à 27 7 pour 100
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Extraction du pétrole
Une partie du proiet du gouvernement Clark en vue de rendre le Canada auto-suffisant en matière énergétique dans 
les années 1980 dépend d une production accrue des sables bitumineux de l'Alberta La photo odessus montre 
I usine de Syncrude, à Mildred Lake, en Alberta
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économie
Imasco Limitée

JEAN-IOUIS MERCIER

Imasco Limitée de Montreal 
annonce la nomination de M 
Jean Louis Mercier aux pos­
tes de président et de chef de 
la direction d’Imperial To­
bacco de Montréal M Mercier 
est entre au service d’impe 
rial Tobacco en 1961 II en est 
devenu vice-président, finan­
ces, ainsi que chef des finan­
ces en 1970. puis vice-prési­
dent exécutif en 1976 II est 
membre de la Canadian In 
dustrial Management Associa­
tion. de la National Associa­
tion of Accountants, de l'Asso­
ciation des manufacturiers 
canadiens, de la Commission 
du système métrique et de la 
Fondation québécoise d’edu- 
cat ion économique (ann )

Immeuble: hausse de 75% 
des ventes Inter-Agences

par Pierre MARTEL

Si la construction fonction­
ne au ralenti dans la région 
de Québec, il n en va pas de 
meme pour le secteur immo­
bilier

En effet, au cours des six 
premiers mois de I annee en 
cours, les ventes Inter- 
Agences de la Chambre d’im­
meuble de Québec ont 
augmenté de 75 pour 100 par 
rapport à la période corres­
pondante de 1978

De janvier à juin inclusive­
ment. les maisons de courta­
ge immobilier de la région 
ont réalisé 823 transactions 
totalisant $42 millions par le 
biais du service Inter- 
Agences (auparavant, ce ser­
vice portait le nom de MLS) 
Un an plus tôt. pour la même 
période, les ventes s étaient 
élevées a $24 millions

Ln meme temps que les 
ventes s accroissaient, le 
nombre de transactions par 
1 Inter-Agences augmentait 
de 32 pour 100 en passant de 
623 a 823 transactions

Quant aux nouvelles ins­
criptions, elles se sont ac­
crues de 53 pour 100 compa­
rativement au premier se­
mestre de l'année dernière. 
En chiffres absolus, le nom­
bre de nouvelles inscriptions 
est passé de 1.895 à 2.901

Prix moyen
De janvier a juin inclusive­

ment. le montant total des 
ventes par l'Inter-Agences a 
été de $42 millions Or le 
total comprend six ventes 
d immeubles à logement re­
présentant un montant de 
$5.642.200 Si on soustrait cet­
te somme de $42 millions, on

en arrive à un prix moyen de 
$44.500 par transaction.

Au cours du premier se­
mestre de l'année dernière, 
le prix moyen par transaction 
avait été de $38.478 Ainsi 
donc, avec un prix moyen de 
$44 500 au premier semestre 
de l année en cours, le con­
sommateur a dù subir une 
augmentation de 156 pour 
100

Assez paradoxalement, en 
même temps que le volume et 
le nombre de transactions 
ainsi que les nouvelles ins­
criptions étaient à la hausse, 
le rapport ventes/nouvelles

inscriptions régressait de 
32.2 pour 100. pendant les six 
premiers mois de 1978. à 28.3 
pour 100 de janvier à juin 
1979

Catalogue
Précisons cependant la 

hausse phénoménale du volu­
me et du nombre de transac­
tions ainsi que des nouvelles 
inscriptions n’indique pas 
une amélioration du marché 
immobilier dans la même 
proportion

En effet, il y a quelques 
mois, en lançant le nouveau

nom 'Inter-Agences', la 
Chambre d’immeuble de 
Québec innovait en impri­
mant. pour ses membres, un* 
catalogue contenant toutes 
les propriétés mises en vente 
par Inter-Agences.

Or, semble-t-il, le nouveau 
catalogue a reçu un accueil 
favorable des courtiers et 
agents immobiliers. A tel 
point que ceux-ci sont nette­
ment plus enclins à inscrire 
leurs mandats sur Inter- 
Agences qu’ils ne Tétaient 
sur le système MLS A cette 
epoque, les inscriptions 
étaient transmises par fiches.

Evolution des ventes Inter-Agences Je la Chambre d Immeuble de Québec au cours du premier semestre 
des quatre dernières années

VOLUME PRIX MOYEN PAR NOUVELLES
ANNEE TRANSACTIONS en Smillions TRANSACTION INSCRIPTIONS
1979 823 42.0 $44.500 «" 2.901
1978 623 240 $38.478 1.895
1977 510 17 9 34.590 1.667
1976 486 16 1 $33.028 1.377

pour le premier semestre de 1979. le prix moyen par transaction est obtenu après avoir soustrait six transactions 
portant sur des immeubles à logement et totalisant un peu plus de S5.6 millions.

SOURCE: Chambre d immeuble de Québec

»?

□ Imperial Tobacco

Wilmat Tennyson Robert Mgln

L* Conseil d'administration de Umperial Tobacco a le plaisir 
d’annoncer les nominations suivantes:
M. Wilmat Tennyson devient vice-président exécutif, commer­
cialisation; il occupait précédemment le poste de vice-prési­
dent exécutif. Les Produits Associés Imasco. Toronto.
M Robert Bégin, auparavant contrôleur de l’entreprise, a été 
promu au poste de vice-président, finances. M Bégin est entré 
au service de l’impérial Tobacco en 1964 où il a occupé diffé­
rents postes à la division de la planification financière.
Les bureaux de MM Tennyson et Bégin sont situés au siège 
social de l'impérial Tobacco à Montréal (aah>

L'OPEP a investi des 
dizaines de milliards 
de dollars aux E.-U.

en un clin d'oeil

Uranium: des réserves 
de centaines d'années

Les ressources potentielles 
mondiales en uranium sont esti- 
niees entre 99 et 22.1 millions de 
tonnes par 1 agence de 1 OCDE pour 
1 énergie nucléaire — AEN — soit 
au minimum deux (ois plus que les 
reserves connues a ce jour qui 
atteignent 4.28 millions de tonnes 
Ce potentiel représente entre 282 et 
631 fois la consommation de 1979
Il faut se garder de toute eupho­

rie a commente néanmoins un 
responsable de I AEN. car I existen 
ce et le volume de ces ressources 
sont hautement spéculatifs” En 
raison de sévères contraintes . no 
tamment pour accéder aux zones 
propices et pour obtenir de la 
main-d oeuvre qualifiée. T AEN es­
time qu une part importante de ces 
ressources potentielles ne seront 
pas découverte ou ne sera pas 
exploitée au cours du premier 
quart du 21ème stecle L’Amérique 
du Nord dispose du potentiel de 
ressources en uranium le plus éle 
ve. 2.1 a 3.6 millions de tonnes

Hausse des revenus 
de Télé-Capitale Ltée

Hour la période de neuf mois se 
terminant le 31 mai 1979. les reve­
nus consolides de Télé-Capitale Lier 
se sont accrus de 21 pour cent 
passant de $18 4 à S23 4 millions. En 
meme temps, les bénéfices nets se 
sont élevés a $4.911.000 à comparer 
a S4.435.000 pour la période corres­
pondante de l exereice précédent 
En fait le bénéfice net par action a 
été de S2 24 par rapport à $2 04 pour 
l’exercice anterieur Un dividende 
de $0 15 sur les actions ordinaires 
Classe A et Classe B sera payable le 
15 août 1979 aux actionnaires ins 
ents le 3 août 1979

Eldorado Nucléaire 
construira une 
raffinerie d uranium 
près de Port Hope

Eldorado Nucléaire lAee va cons­
truire une raffinerie d uranium sur 
un terrain de 470 acres dans le 
Mope Township, a 1 ouest de Port 
Hope, a fait savoir la société d Etat, 
hier Apres quatre années de re­
cherches le choix de cet endroit a 
finalement prévalu sur celui de 
deux terrains sis dans le nord de la 
province Dill Township près de 
Sudburv et Blind River sur la rive 
nord du lac Huron Un colloque sur 
I étude du milieu naturel avait 
abouti précédemment au rejet d un 
terrain a Port Granby L’usine en 
projet, qui créera 200 emplois, 
devrait entrer en service debut 
1982 Pres de 350 personnes seront 
affectées a sa construction qui 
coûtera $100 millions La plupart 
d entre elles viendront de Port 
Hope

Eddy fermera sa 
section cartonnerfe

La compagnie Eddy fermera sa 
section cartonnene le 1er septem­
bre. notamment a cause de la 
concurrence des nouveaux maté­
riaux d emballage D après un por­
te parole. M Graham Greig. 65 des 
90 employés touchés par cette me­

sure seront récupérés dans d autres 
secteurs d activité de la compagnie 
a Ottawa et a Hull

Commercial Oil and Gas 
à la Bourse de Toronto

Commercial Oil and Gas Ltd un
producteur de gaz de Calgary, a 
annoncé que ses actions sont transi 
gees a la Bourse de Toronto Elles 
1 étaient précédemment a la Bourse 
de Calgary seulement Ces actions 
se transigeaient récemment autour 
de S2 25 Commercial détient une 
participation de 5625 pour 100 dans 
une concession de 25.700 acres du 
Mesa County dans le Colorado ou un 
troisième puits de gaz naturel a été 
fore avec succès et qui peut produi­
re deux millions de pieds cubes par 
jour Commercial vient d accepter 
d acheter au coût de $950.000 un 
interet de 25 pour 100 dans quatre 
puits de la région de Grand Forks 
en Alberta Les puits produisent 300 
barils de pétrole Cette transaction 
sera conclue dans trente jours Le 
financement a été arrête

Québecair songe à 
abandonner ses vols 
vers ( Europe

Quebeeair songe à abandonner 
ses vols nolisés vers l’Europe dès 
cet automne, ( exploitation de ce 
service s étant avérée déficitaire 
D apres le président de la compa 
gnie. M Alfred Hamel. I un des 
deux Boeing-707 de Québecair a été 
retiré du service et l’autre pourrait 
subir le même sort La semaine 
derniere un autre transporteur ae­
rien régional. Nordair. a fait savoir 
qu il abandonnait aussi les vols 
nolises transatlantiques

Niveau élevé des 
ventes au détail

Les magasins de detail au Cana 
da ont fait de bonnes affaires en 
mai. malgré le ralentissement aux 
Etats-Unis et les sombres prévi­
sions économiques C’est ce qui 
ressort des chiffres publiés par le 
bureau fédéral de la statistique 
Le> ventes étaient de 12.1 pour cent 
plus élevées qu en mai 1978. et de 
7 8 pour cent supérieures à celles 
du mois précédent Pour M Mel 
Fruitman. de l’association des com­
merçants détaillants, il est étrange 
que le Canada ait échappé à la 
baisse des affaires qu ont connu 
les Etats-Unis

La First National 
de Chicago hausse 
son ' prime rate ’

La First National Bank of Chica­
go a annoncé, hier, une augmenta­
tion de 11.50 à 11.75 pour cent de 
son prime rate, qui prend effet 
immédiatement Une hausse du pri­
me rate, taux réservé par les ban 
ques à leurs meilleurs clients, était 
prévisible après T augmentation de 
9.5 a 10 pour cent du taux d’es­
compte de la Réserve fédérale 
entrée en vigueur vendredi L’ini­
tiative de la Banque de Chicago 
devrait être imitée par les principa­

les banques du pays prochaine 
ment

Hausse de 1% du taux 
d escompte japonais

La banque du Japon a décidé 
d augmenter de un pour cent le 
taux d'escompte officiel, le portant 
a 5.25 pour cent a partir d’aujour 
d hui Cette décision a pour objet 
de freiner davantage le crédit face 
a une inflation croissante

GCOS pourra exporter 
30,000 barils par 
jour au Minnesota

L Office national de (Energie a 
autorisé Great Canadian Oil Sands 
a exporter jusqu a 30.000 barils de 
brut synthétique non traité vers la 
region de Saint-Paul, au Minnesota 
La société a déclaré hier dans un 
communiqué que cette vente est 
sujette a 1 approbation des agences 
américaines d énergie qui les attri­
buera aux raffineries Kosch and 
Ashland A la suite d’un incendie à 
I usine de la compagnie près de 
Fort McMurray le 4 juillet, il a fallu 
trouver un marché pour ce brut 
synthétique Le feu n avait endom­
magé que l’équipement de trans­
formation

Le Koweit retire 
$10.8 milliards 
du pétrole

Les revenus de Koweit tirés du 
petrole ont atteint cette année 3 1 
milliards de dinars ($10 8 milliards), 
soit 40 pour cent de plus que durant 
la période correspondante de Tan 
dernier, en raison de la hausse des 
prix des produits pétroliers, a an­
noncé hier le ministère des Finan­
ces de l’émirat

denrees
MONTREAL (PC) — Cours des 

denrées transmis à Montréal par le 
ministère fédéral de l’Agriculture

Beurre Commission canadien 
ne de Tindustrie laitière, prix d’a 
rhat no 92. $1 36. prix de vente. 
$1.37; no 93. prix de vente. $137; 
prix de gros moyen aux détaillants. 
$1 44 9-10

Fromage cheddar: blanc. $137 
3-5; coloré. $1 37 9-10

Poudre de lait écrémé no 1, 
sacs de 50 Ib. $081 è $083. pour 
alimentation $0 45 à $0 46. Poudre 
de lait de beurre. $0 65 a $0 67. Petit 
lait pour alimentation $0 15 à $0 16. 
peti* lait pour animaux $012 à 
$0 14; Lait évaporé $20 05 pour 48 
sachets de 385 ml.

Oeufs prix moyens des grossis­
tes aux détaillants, en hoites d’une 
douzaine. A-extra gros. $107 1-5. 
A gros. $103; A-moyens. $094 MO. 
\ petits $0 70

SoCal prête à acheter 
du gaz albertain

CALGARY (PC) — Un re­
présentant de la société Sou­
thern California Gas (SoCal) 
s est dit prêt, hier, à acheter 
quotidiennement 240 mil­
lions de pieds cubes de gaz 
naturel de TAlberta

Devant la Commission na 
tionale de l’énergie. M Earl 
Takemura a signale que. sans 
le gaz naturel de TAlberta.

SoCal va éprouver très bien­
tôt une situation de marché 
extrêmement critique

M D Lamar Srr.ith, vice- 
président de United Gas Pipe 
Line, a déclaré pour sa part 
qu’une filiale de sa compa­
gnie avait un besoin quoti­
dien de 450 millions de pieds 
cubes de gaz naturel de TAl­
berta pour ses clients des 
Etats du Golfe et d’autres 
compagnies de Test des 
Etats-Unis

Un témoignage semblable 
a été rendu par M KD 
Haying, de Panhandle Eas­
tern Pipe Line

WASHINGTON (AP) — Les 
pays de l’OPEP. notamment 
ceux du Proche-Orient, ont 
procédé a des investisse­
ments aux Etats-Unis qui s’é­
lèvent à des dizaines de 
milliards de dollars, révèlent 
des documents gouvernemen­
taux.

Toutefois, après trois jours 
d auditions publiques, les 
Américains n’ont pu décider 
si cet apport massif de capi­
taux étrangers était une bon­
ne chose

Si tout le monde admet que 
les investissements sont posi­
tifs pour les affaires, la ques­
tion est de savoir si l’impor­
tance de ces capitaux est

telle qu elle peut influer sur 
la valeur du dollar.

Si tel était le cas. les pays 
pétroliers disposeraient d u­
ne arme supplémentaire 
pour faire pression sur le 
plus puissant pays du monde. 
Non seulement les produc­
teurs pourraient interrompre 
leurs importations, mais ils 
pourraient provoquer une 
dévaluation en transférant 
leurs investissements d’un 
pays à T autre

Un témoin a rappelé la 
semaine derniere que la dé 
cision du Canada de ne pas 
transférer son ambassade de 
Te) Aviv à Jérusalem a été 
prise sous la pression des 
pays arabes

en
vacances...

vous trouverez LE SOLEIL 
en vente tous tes fours à
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DEPOTS DE GASPE TABAGIE GHISLAIN ROY, TABATIERE DE GASPE enr.

RUE DE LA REINE. PLACE JACQUES-CARTIER.
GASPE, CTE GASPE GASPE, CTE GASPE

DEPOT DE PERCE TABAGIE PIGALIE,
PERCE,
CTE GASPE, QUE.
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toronto Volume des transactions: 4,010,000 actions — 300 titres: 1,545.98 en baisse de 11.48

L'indice cède 11.48 par 
suite de la hausse du taux 
d'intérêt des banques

Un recul de 11 48 à 1,545.98 a été observé à la Bourse de 
Toronto, hier à la clôture, par suite de l'annonce d'une 
hausse d’un demi-point des taux d’intérêt des banques. Tous 
les compartiments du marché, sauf un (les aurifères), 
terminent à la baisse et l'immobilier fait un plongeon de 
56 5 points Les services financiers tombent de 7 66 à 
1.241.64 A la fin de la séance on dénombrait 290 titres à la 
baisse, 290 à la hausse et 211 stables*Plus de quatre millions 
d'actions ont été échangées et 2,993 contrats d'option ont été 
négociés. Parmi les valeurs industrielles, Falconbridge 
Nickel A recule de 1 5-8 à 56 3-8, MacMillan Bloedel de 1 1-8 
a 27 I -2, Imasco de 1 à 40. Murphy Oil de 7-8 à 22 et Home Oil 
A de 3-4 à 60 1-4. Hudson Bay Oil avance ,de 1 1-4 à $71. 
Pancana de 22 cents à $2 15. Cook de 42 1-2 cents à 5 1-8 . 
Tonecraft de 1-2 à 9 1-2 et Dome Pete de 1-8 à 45 McIntyre 
Mines cède 2 à $43. Roman 1 1-4 à 33 3-4 et Rio Algom 1 1-4 à 
30 1-4. Afton Mines gagne I a $16 1-4 et Dome Mines 1-2 à 45 
Numac Oïl descend de 3-4 à $36 1-4. Oakwood Pete de 5-8 à 11 
1-8 et Total Pete de 1-2 à 24 5-8. Chieftain progresse de I 7-8 a 
$27 7-8 et Quasar Pete de 1-2 à 13 1-2

Cours transmis êoneSf» C 59® $I3H 13". I3H + '»
por la Presse Canadienne Bo* fit ,» $33", 33'. 33'.
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Boré N s 12476 $24’» 24». 24' ,K ft

A et B Bo*eno 71® 355 3A5 345 5
6 C* Nat 10® $15’» 15*4 15*4- '»

Abv O» • 5® $5 5 5 Borei ,1» 6 6 6
Ab*bi 13270 $18’» I8», 18’» - K ft Bar> Eiptf 30® 1» 148 1»
Ab.4» 10 308 $53% 53", 53", Bo Id** B 22® $13% 13ft 13'..8 ft
Ackbndt 40® $16 15’» 15’»- ft Bel< Conod 60845 $2 • *% 2!H 21", - '/4
Af*ior Trd ,250 76 76 76 M A pr ,11 $63 , 63 63
AdoTDc M 16® 2® 2® 2® Bell C tr 12® $30H 30H 30H
Advocate 6® 2» 2» 2» Beil 1 80 3® $23’4 23V. 23'4
Ahor Mr 22® $16% 15*4 16% + 1 Be»' f 96 3*40 $26’» 26*» 26’» + Vt
Agntco £ 1570 $79, TH TH Bet* Cop A 2® $17*» I7H I7H
Agrc bd
AW C

A 6® $6'» 6 Ve 6'»- ft Bortr ,94 $11*» II»» lift
4® 1» 1» 1» Borro 0 81® $7*4 7H 7ft - ft

Atx'ft 209® 93 88 88 - 3 Borde* C 3® 335 335 335 + 5
*’• E-o?, 2555 $30»» » M - ft Bow Va*y 5390 $28 , 28 28ft- H
Alto Gci A 15015 $23' • 22*. 22*4 ft pr

Brofc’
,20 $42". 42’ « 42ft

A'*a G C p 125 $77 77 77 ,20 $14*» I4H !4H
A'to G £ p 2® $26 26 26 + ft Branoieo 122® $18% '8 IS ft
â'*o G f 3® $28': 28", 28', - Brava** A 7702 $22*4 22H 22H ft
A!X) G 9 76 2® S27H 27H 27H ♦ ft Bf sen 8': 2® $27*. 27*. 27*. » H
A-3 G 7 60 4® $25*» 25 , 25': - *• BngH A 1® $'6 16 16 1
Ate G 6H 5705 $32 , 31", 3IH - ’» Brnco 645 $7H 7ft 7ft - ft
A'M No» ,35 $5/.ft 56 ft 56 . Br i1+ 3rd 125 $42 42 42 1",
Alcan III® $39', 38». 39 BŒP 12» $24 : 24ft 24':
A'go Ce«» 1® $23', 23ft 23': BCFP P" ,55 $39', 39": 39 ft
A:gono Sl 
A5*ei p

1095 $26 , 26': 26 ft - ft BC +X/rv 2705 $17*. I7H '7H ft
I® $26 4 26 4 26ft BC* 4»i P ,15 $53H 53H 53H

4W)r pr 
Aikxco CS

,42 $7’ 4 7ft r, BCPS 434 ®C 16 16
4195 $53 52*. 53 -f ft BC* 5*. P z2i 69 69

An Bonzo 6® $19*» 19 19 - ft BCPS 6® 3® $21*» 21 2! - ft
An Larde» 99® 29 25 29 2 BCP 10 16 P 140 $26*. 26*4 26*4- ft
Am Eoaie
Am teduc

34® 320 310 315 - 5 Broui See" 70® 59 59 59 + I
92® 32 32 32 Brjrswi 64® $9 8ft 8ft - H

Ang O 4Vj ,58 $28 28 28
Ang C7 265 ,» $32’, 32ft 32V, c
Arrg U De*r 15960 $5". 470 495 +25
Agui*ome 10210 $34". 33*. 33*. - ft cc Tochh 10» 410 405 410 + 5
Arg$ 250 p ÛS $33 33 33 CAE 1075 $11H lift llft- H
Argm 6 pr 4® $32’» 32", 32ft - H Cad Pm» 47® $16’» "6H I6H- H
AC pr 37® $9, 9 9ft - ft Cad Frv A 3» $10'i 10'a 10' a
AsomefO ! 1603 $17’, 17 17ft - H Cal Pow A 44* 1 $45 44H 44H- H
AsOe$*05 4® $41 40’i 41 Cal P TVJ P 200 $101 101 101 -*-1*4
Asoc Pore 10® 141 141 141 3 Cal P 10 P 10 $109 109 i® + ft
Afco A 60® $21*» 20». 2lft 4- ft Cal •* 21 5® $28 27ft 28
Ar C Cop 30® 70 66 68 - 2 Caber. 292® 69 66 67 + 1
AHos A ■M0 64 64 64 - 1 Cm Mr* 93® 29 28 28 ",
A'o Herd A 740 $14». 14*. 14». Candlo 7» $'5 ft 15' a 15ft - ft
SC Xgp- * <00 $36*. 36*. 36*. - H Gr-p «1 
S* C» 7430 $27 26' : 27 • », Con Can

3432 $22*. 22'4 22’: - . 
7144 $13 , 13 13 'i

CCo c P 6® $16% 16 a 16.
CX 9> • Gao $117 115 115'% 2
c Hot 40® H2H I2H I2H- "4
c pen 99® $26*. 26ft 26',
Or P»m 8575 $19'» 19ft I9'e- H
CS 125® $5» 5*4 5ft- '»
c Tru* 7V<| ûi IX 4 20ft
c
o

'T» m
K®

$24
44

24
40

24
44 + 6

CCobieiy A 2® $!lft lift lift
C CoDte w 20® 1» 1® 1» + 5
Cdn Csl I2’0 $10'» 10". lOVa- Va
CC «S» A 1161 $26 26 26
C Citf* 15® 85 » ® - 4
c Hdogo5 5® $6*4 6H 6*4 ♦ 'a
c Homafd 16» $20ft 20 » - ft
c Hwéo pr 5® $13'» 13 13
a & Com 9757 $27’» 27’/. 27H- '/»
a 6® S23HK VaHVa 23%
CU Peer $471 IK 175 1® + 5
c <*ro* II® $6 6 i
c 3® $22 2IH 22 + 1'/,
CNat 1 98» $6'» 8 6 - ft
C OuXWD- 34® $42 a 41’» 42
CP *«« 4885 $30H X 30H « ft
CP ltd 38765 $31’. 31 31ft - ft
CPI * P 5® $10 10 10
c ifljat 44» $17 '6H I6H H
Cc* Sup 0 420 $136 136 IX . tr,
G* T.» 115 $29». 29*. 29*. - ft
Û* r« A 44579 $31 X1, Xft - P
c Udftn 21® $' 8*4 I8H '8ft - 'a
c UtJ 4ft p 1® $52'» 52'» 52ft 2ft
CU IO'/4 3® $27H 27H 27ft
c Uti' 9 24 2® $27». 27H 27ft
c Old 7» 1® $25’, 25', 25ft
CWN G 4 (x 540 $10 10 10 - Va
Coiin 900 395 395 395
Cmaj 942S 211 202 210
Carra, Â a50 $28*4 28*4 28*4 * ' 4
Caro 3275 $I3H 13' ■ I3H H
Cari 0« 10810 $5*4 5H 5*4 ft
Caro 4 2600 $15*4 I5V4 l5'/4 - 'A
Cornar JO (00 285 285 285 4 10
Cawjor 650 $11*8 H'/a 11*4 H
Cuudy A p '00 $6*4 6*4 6*4 '4
Cafcrra 22460 $5li 5H 5' i ’ ■
Car*. 47700 207 182 184 - 23
Cri Est A 400 $12% lift Hft-lft 
Cars! Pat 1300 250 245 245 -K H 
Oit* 19300 450 440 440 - 5
OorMr Of 2® 735 235 235
Cherokee 5IM $9ft 9 9".
Dub toy 20® 10 10 10
Oxehor 0 19340 S2T, 25ft 27ft + Ift
Owéom p 2® $212 2® 212 *22
Orvww 1® $9’, 9ft 9ft ft
Cod) wa 95® 77 75 77 ♦ 2
GxiW 3® 4® 415 415 5
Com loke 55® 23 21ft 22 + Ift
Comb Me* 70® X X 37 - 1
Comaco 786! $39 X': X’.- ft
Cormnco A 4® $26’: 26', 26':
C Hokdoy 1 I® $9*. 9*4 9*4
CorMerh 9® 2» 2» 2»
CoTogos 38® 115 M5 115
Con Bc**> A 140® $l3ft 13ft 13':
Con Bai* 8 û $12’. 12ft 12ft
Cot Fcrdy 7954 4® 390 390
C [Xrhon MOM 177 170 173 6
C Morten 369® 198 175 185 ♦ 15
Com Pro* 23016 64 61 63
C Rnispor 30® 63 62 63 - I
Co* Dunb !171» $!2ft T2ftK • .’.': + ft
Com Go» 133» $22*. 22ft 22». ft
Con Go» 0 5® 130ft X X - ft
Cored F 12® $5 ft 5"e 5ft
Comxo Dd 9® $5 5 5 - ft
Corventn 13» $9 8ft 8’»- ft
Carve# 51® $7". 7 7V.
Cop F«id» 10300 $5", 5ft 5ft- ft
Corby rt 320 $29** 29ft 29ft + ft
Corby B ,3 $26 ft 26ft 26ft
Corp Food 1370 $19 19 19
Co»eko P 30610 $8’, 8", 8*4- ft
Co»lom Ltd 4® $!5ft 15ft I5ft+ ft
Courvon 10875 17 16 17 + 1
Grj^mi 10® $7 6ft 7
Cro<n Ï l I® $1 Ift lift lift
Gesitrk '2® $16', 16", 16', »,
Gwr lie l® $65 65 65 - »,
C le*ho A 185 524 24 24 +
Gush Ind 11660 $14 13*4 14
Crpno 3710 $'6*. 16V, 16",

Cub la 2X10 $I0>% 9». 9*4
CSH la P 10» $29*4 29". 29'.» + ft

O à G
DtG ud A IT® Xft 

I® $7H
6ft 6ft - ft

Doie-I pi 7H 7H + '»
Door Qei 80» $16*. 16ft I6*.- ft
Door A 5® $7H 

700 $9»,
V', 7H + ft

Doon 8ft P 9ft 9ft- ft
Omi 1 P 285 $77'» 72 72 - 2
D Ekdoao 1390 129 IX 1»
Ooh Poe 60® 22', 22ft 22ft
Den** 8779 $28’» 28*. 28".- ’»
0<knt 3660 $8*. 8ft 8ft- ft
Dylech 2® $5 5 S
[Wovnr II® 105 105 105
Donon 1 III® $»h 9ft 9ft » ft
Dome Me* 30® jzj’ j 4Â 45 + ft
D Pern 108089 (AS1 « 44ft 45 + ft
D Brdge 12254 $36' 4 35*. X + Va
DBg r 1293® 93 85 as - II
0 G*i a 6® $5H 5H 5ft
Dtxpfar 85® U X x - 1
Doiovco A 4302 $32 31*4 31ft
Dorn jenm 1140 $I9H 19ft 19'» - ft
D Tent* X70 $I3H 1} 13'/.
Domto" 34® $26'» Xft X'»- ft
Dr Mc C A 36® $12*4 12'» 12*4- ft
CXrroa Û9 X X X
(X Por* A 525 $23’. 23ft 23ft
tXiibon* 1® «'» 8ft 8ft
- lid ,50 *12% 12'a 12ft
t>yb« l A 5® S'2ft 12ft 12ft ♦ ft
Dynamcr 233® 244 233 233 12
El Fr 5® $llft IIH IIH
Eop M 3X5 1» IX 155 + 1
East SJ A II® 2io :210 :210
Este Pro*» '0® X', 8ft 8',+ ft
Ego Pei 64® 2X 7» 2X 6
Eits S»on 3® $6*. 6*4 6*4
Erxo 75» $10’» '0ft I0H + ft
Emco • 13® 325 305 325 +:»
Eiiedcor 2998 «’» 8ft 8’» + '»
Ertd A 998 Xft 8H 8H + ft
Fokon C 8397 $7", 7ft 7*4- '/.
fixa Ni A 63» $57 5»*a 56ft- IH
Fed bd A 125 $6ft 6ft 6ft
F rang T I® $35», Xft Xft* ft
Freco SA 2® 270 XO 270 +;X
F Gy Tr B 1® $9*. 9*4 9*4 + ft
F Gy Tr C 2® Xft 8ft 8ft ♦ ft
F M* 45® IX IX IX - 9
Foodei p 37® X 7*4 7*.
Ford Cnào ,45 $70', 69 69
Hutono 48® $15*4 15'. 15*4 + Va
F'oier 16® $16», 16', 16*,
Frijeho J 203 $'l II II
GAH Steei 9® 3® :BC BC
G M Res 16» $5*4 5'» 5ft- ft
GSW a A '34 X 8 8
GSW Cl B 3® X 8 8
Gahaco A ,25 $9». 9». 9*.
Goz Mew 3® $5ft 5ft 5ft- ft
Goz 5' j p ,X $63 63 63
Gee 8c»f9 I® X’. 8'. 8'.+ 'a
G Ihs^b A 620 Xft 8ft 8ft + ' 4
G Dewb » 50® 2» 2® 2®
GmC 777 $65'. 64ft Xft - M
Gensio’ l 7034 $23 22ft 22ft K ft
Grr» fk 1® $11 II II *
Gbraho' 5® $7ft 7ft 7ft ft
Gfee Ph p 3® $25'. 25'. 25ft
Goidoie A 18® 15*4 5ft 5'»- ft
GoAm 258X5 1» 124 155 +:14

«'••'•'%. 2® $21 20’. 21 - ft
GoH G * 4170 $13 12*. 12*4- ft
Gnjb G A 2510 $l?ft 12 12
Gab G p :40 XT’/, X’» Xft
Grondu 56® IX !IX 1IX
D Oil Sdi 9778 $23". 23 23'» + ft
Gi Forwt 377 $44'/, 44' : 44",
GN fm 10® 2» ;245 245 5
G Wesl S 2® 295 295 295
G West w* 62 62 62
G Goose A 2® $12 12 12 + 1
Geyhnd 2003 $22'» 22 22 - Va
Guo» W ,74 $7ft T7» r»
Gulf Con 12351 $55'. 54». 55 - 'a
GuNsfcem 70® 68 67 67 - 1

HoL

Mot*,. 0 200 305 295 295 - 5
H Cra* 4 3000 <20 410 *'0 -20

9900
tic d Cip A 1100
Honaqu* 
notoÿ, A 
>*Mÿ I 
rma 
Moy» 0 
tsaanr A 
Hdircrt 
Aarqa A 
ra n/m I

A
I

H 
M

•0700
159
114

7500
511

2000
25600
20300

,4
1269
250

ISM

Boy Mrn 2220 
toy Ca 16019 

t«C jr 13782
Ht CM Gai 3073 
MB OU G p «20 
Kaéoi 2000
Naky CM 1266 
***> ta 5000 
IAC 7980
(TV M 500
kl mi 9642
•moto 1233
ktvaœ A p 1500 
►p Oil A 22551 
•ta 52149
•ta 7 85 140
lnoc4 (850
bnls 310
•«ni âa 6>0 
•And G p 100 
•aw-Gi. 4720
Ha- t t p 300
Ira O, 400

200 
514 
1500 

16400 
948 
175 

930 
700 

5800 
100 

1000 
3890 
1010 
2400 
1000 

5900 
9955 
3200 
5900 
1400 
650 

;ooo
j 100 

200 
12020 
44 J0
1300 

00 
350 
200 
200

tpico
"9*

p4*

Island Tel
ISO
Hoed
J O las

land 8
jrmoa .
Jor.r Ud 
Joutd
Katar le 
Kom ida 
Kept Tr® 
iaefr^r B 
Kelsey H 
Kar Add 
K Ame, 
la Vmt» 
labett A 
taconc 
Cadra A 
ld 9*. 
lOe Cam 
l iter 
Urb M A 
last Km 'OOO
Laaasra 9000
tau En p 10317
lara Cap WW
la^i Wt 
Iran fm 
Iberar 
U lot 
tab Ca 
lob Co

16 82 82 - 7
300 295 300 
$I5Vi isft 15’.

S6H 6H 6H- ’• 
$BV, 61 j 6‘, ♦ ft

$IIV. UH 11*4 
$11 10*. 10*.- Va
$5». 5*. 5*.- ft 
$8V, 81. (. 4 ft 

$42 42 42
$42 42 42
$61 60V. 60’.- *a
$59* j 59ft 59" j + ft 
$2lft 21 21V,
$27",. 27 27ft - ft 
$23 22*. 22*.- ft
$71 79/* 71 ♦ IV.
$38'a 38ft 38ft

32 32 32 * 2
$59 58 59 - ft

51 50 SI • I
SI8H ITft 18 - ft 
320 320 320
$13*. I3ft 13*4- ft 
$40ft 40 40 - I
390 375 390 * 20 
$35 34ft 34V, - H 
«2H 22 22 - Va
*25’ . 2SVa 25’ . + ft 
$ 14 Va 14V, 14'j 
$15 15 15 - ft
$14’a 13’a I3’e - '• 
$12*. I'*. 12*.* V. 
$15*. 15', 15',- ', 
$I8>» 16', 18’,- *. 
340 340 340 10
$14’. 14’. 14 . - 'a 
$80' s 80', 80',

$7H 7ft 7. + 
$19'. 18*. 18’a '. 
$19 18’• Ig’»- 'a
$16'. 16’. 16'.- '. 
385 320 380
$17*4 17 17 - '.
290 275 275 -10 
$I6V, 16' a 16V, ♦ ’ a 
80 80 80

$26’a 26*, 26*.* '. 
$15’/. 15 15
$14*. 14*4 14*4-

33 33 33
125 120 l»
$247. 24H 24*. - ' a 
$5 490 5
178 170 170 - 5
$14',>, 14'. 14’,* '.
$23 22’ , 22', - ft
$101. 10 10'a ft
39 39 39
$8 3 8 * ft

$22' a 21*. 2!*< - ft
$6 5’e 6

$14*. 14*4 14*.
$1IV* lift lift* ft 

$5 490 5 * 10
345 340 340 - 5
150 150 150 -10

♦ I

4860
6775

lOO
2900
5633

225
200

lob ltd Ap 235
Lob ltd Bp 200
lodwt 7300
lytton M ,40

35 35 35
$5 '4*. 4’, ft
155 145 155
$8'a 8ft 8H H

$14*. 14*. 14*.-2’, 
$7ft 7*. TV, V, 

400 385 400 +15
405 400 405 * 5
400 400 400 - 5
$18', 18'. 18V, + '. 
$18*4 18", 18*. + '. 
490 485 490

20 20 20

MDS Hat*, 
MICC
MCC 3H 
Aira 8 p
MPG w
•AortT- A
Madam 8 
Mdon M 
*»B Ltd
Madeira

M à O

1500 SI2H 12*» '2H 
2100 $12*. 12’, 12V, 

200 $24*» 24*. 24H 
200 $28’. 28'a 28'. 

2000 $8*» 8H 8H 
'600 $19*. '9 19
'400 $'9'. 19. 19". 

A 325 $22', 221. 22’, 
62'39 $28', 26** 27V, 

'300 16! 156 161

* V.
♦ V»
-Ift

Map» A
ty > 6

ZT,
Mania I

Mir Bar

A
M» t 860 
Mai Spx 
Mob F» 
Mb» f A 
Ma f 8

AfcUO» 
». /. 
Mdÿl 
Mdÿ»

M» '40 140 140 * 6
400 $12*. 12*. 12*. - V. 
I® $13», I3ft 13", ♦ ft 

50® 177 173 173 - 10 
I® $7 7 7 + ft
3® $5V, 5ft 5ft

137® 37$ 365 370 -10 
ü® 92 92 92
12® 67 67 67 +1
791 $25*. 25*. 25*.
I® $9*. 9*. 9*4 ♦ ft
*61 $10'. 10*. 10V.
4® $7ft 7*. 7*. - ",

9915 513ft 13V, 13*4- ft 
625 $21 21 21 - ft
II» $207% 20H 20*.- ft 

40® 23 22 23
3845 $44 43 43 -2
M® $8*. 8 8 - H

p I» $2lft 2lft 2lft- H 
p 220 $15*. I5H I5H - ft

32® $5*. 5*. 5*.- ft
33® $15/. 15 IS1/. - V.
38® 370 3» 3» -10 
4015 $l6ft 16 16ft + V»

220» $I3V. I2ft 13". - ft
■ I» $5*4 S*. 5*.

A
A
I

Tnr»

Cao»

Min 5MWs

r?
NBU Met
Nat fan
Mkst TruM
Nonro

M0 2® 190 1» 20
63® 294 285 285 - 9
«'0 $11*4 11*4 11*4 - "a
U70 IX 24’-1 24', - 'a
X® 40 40 « + 5
2® $19 19 19 - H

4840 *Xft 36’• Xft
198» $!4ft 14,l 14ft - H
4CM $22".) 22 22 - ’»
20® 15'ii 5 5ft +42

NB tel 
N *»d 0
•4 Srara
N Tori Oi 
NBd lf> A 
NM Tel

Ntt «rts 
Noble M 
Na Ame

Narbasto 
Saner 
Herat I» 
Node.
Nanti 9 
N Canada 
Na Tel 
HTaor 8

MortU 
NS Sorna 
NS 5o. “
NnWst 
Nu-Wp B 
N>oh le
Hanoi
OU A 
'OtA+ood I 
Otran 
Ocelot 4 
Oaéa B 
Oioiagir 
Ortprng 
Odrao A 
OsrsAo 
Orkrd A

26882 3» 305 315 10
5510 119 112 112 - 3
2® $24*. 24*. 24*.

74® 270 2» 2» -10
il 255 255 255

X0 $22*. 22", 22", 
i700 62 62 62
30® 13 12 12-2
9275 320 315 320 - 5

175 $20'., 20", 20", - H 
3» $Uft Il lift ♦ V. 

50® Il 10 10 - 1
60® 22 22 22 -1
II® 133 133 133 - 3

60® 15 15 15
15410 $47*» 46’/, 47 - *4 
78® 52 49 49 -2

21624 $22*. 22' » 27*4 » H 
I® $341» 341» 34ft - ft 

50® 12 17 12
II® $9ft 8*. 8*.- H
S® 58 58 58 * 4

370t 541*. 4IH 41*. 
r 3® $20 19*. 20 - H

50® $8' » 7*. 77, - H
'80® 20 19*, I9ft

2® $12’, 12’, 12',* ’.
10'. 2® $22’, 22’, 22',

■3® $22ft 22’. 22",- '.
p 2® $20 20 M

a 90298 43 39 39 - I
4810 $37 36 . 36'. *.
U® $30 » »

t 14757 SIIV, lift lift H 
|79® 220 215 218 - 2

5® $17% 16’» 16’a
.42® $16’, 16*» 16'/,-

I® $12 12 12 - Va
54® 183 178 178 - 8
8025 $8’a 8*. 8*. - ft
20® 27 27 27

3® $!7V. I71. 17V. - V»

P à S
PCI Mm 
Poe Coper 
Pa Nils 
loot Pet 
Pa&to P
p art». A
Potato I 
PatCir P 
Pariai.
Porno N

6» 
30® 

G 63® 
7247 

2® 
4633 

12915 
615 

13140 
V I® 

2®

$6 5ft 5ft - ft 
183 l® I® - 2 
$7ft 7H TH - ft 

$16% I5H 15’»- ft 
S5H 5H 5H+ ft 
$7H 7ft 7"/»- ", 

215 I® 215 *22 
$55*. 55V. 55’ .- "4 
213 210 210 
$22 22 22 -ft

$$’•» 5ft 5ft- ft 
255 255 255 - 5 
$7*e 7ft T,. ,

PaMro
PaM
Paye» Ok 
Pna Pont 
Ptoa G

Pap 9top>
P 9. Carp 
Pt». C M« 
Prado Erp 
Praaxtb

QMG
Gasa
Qua Sup
Oe Tal 168 
Bor
Icno»
Karat Orp 
Roynxi 
ladpair 
laatone 
laao Pop 
K S* A 
ladbold 
latb u. 
ia+ttr A 
ta S*vt 
lent Prp 
Irleys 0 
l>c Alpan 
laird

56» $9ft 9V« 91,
III® 193 185 186 -13 

I® $7V, TV, 7ft
'0® 480 480 «80
1329 $36*. 361. 36". - ft
21® $6ft 6». 6*. - ft
56® $12’» 12ft 12*.
8® $34ft 34ft 34ft - H

127» 310 295 299 -II 
4790 $29’ , 29*4 29*. ♦ V. 
10® 75 75 75 -5
2® 3» 3» 3» ♦ 5 

13733 $13 12"/, 12ft- H
720 $33 32*. 32*.
10® 51 51 51+1

'42® 405 390 405 -10 
2522 $20 19V, 19*. - ft

160 $25*» 25H 25H+ ft 
Cot 12® $15*. ISH 15*.- ft

5® 85 85
15» $13*. 13 
35® 774 265 
I® $73 23

37» $9*. 91 
57» $28 27H 28

3® $5ft 5H 5H 
43® 210 2® 210

85
13ft ♦ ft 

265 -10 
23 ♦ Va 
9V, - Va

ft
14", - Va 
61 +4
9H
9*. - '/, 

13ft - ft 
9 9
16*4 16*.- *4 

420 420 - 5 
166 170 - 2 
175 175 - 5 

IV.

loner 
toWd 
lows 
lorna 
lad»*
5Tr

•y Trvo 
luttai A 
tuM 9*. 
Set Cor 
Scapsn 
tepee r 
Sdraai p 
ScWter 
Scot UMX 
Scot Piper 
Sax Toe 
Scads A 
Sorry In
Bea^ar
Sira »pe 
Shall Cot

3» $14'/, 14'
465® 64 55

A 46} $9H 9V,
39515 $IOft 9*.
II» $13% 13 
3® $9 9

130® $17 
24® 425 

18461 172 
8® 175

34® $3lft »>/. »'
7® $10’» 10*. 10*4- '.

12® $34*. 33ft 33*. - IV.
325 $21 21 21 * ft

15® 3® 375 375 - 5 
p dl $87 87 87

281® $16’» !6H 16*.- "» 
78» $43’» 42ft 43ft* '. 

M 660 {lift lift lift- ft
A 3A48 $161» 16 16'»- V.

II® $13’/» 13V, I3H
2® $21 21 21

A 237 $28 28 28
43® $7*4 7ft 7*a 

47223 39 37 39
8 4® $11 II II

4® 4® 385 385 - 5 
10® 170 170 170 
i® $13 13 13 - ft

6151 $6'a 57» Pa

Sr+uaVSD
Sherud
jdpWM
Srpsa

Kr
H

SH

SUx
Skye 
Skyine 
State 
Soudan 
Spar Aero 
Spa Abo 
oxnv

St iafcst 
Stand I A 
Stero A 
Steep I 
Bernbg h 
Sreryten 
Star True 
Soars CM 
Sud Cam 
SukWro 8 
Seiran A 
Stfbrrt E 
Sapas: C

Taa
T«i Ca 
'« Ca

12® $!2ft 12ft 12"/, - ft
I» $42 42 42

2705 $34*. 34’ , 34’»- ft
12® $1.4*4 14*. 14*4

11246 $22*. 72H 72H - H
5140 $10 9*. 10
31® 380 3» 1» -40 
'3® $llft lift lift- ', 

61716 355 3» 355 
A 1540 $8 8 8
B 275 $7*. 7*. 7», .

3® 770 270 270 2
34® 7H 7H- ft
8'® 3® 340 380 * 20 

325 $1714 17 17ft- H
23® $26*. 26ft 26ft- H

362 $1014 10 10’ 4+ 14
p 3» $201. 20 20ft

160® 81 77 77 -4
2® $llft lift IIV.- ft 
I® $17 17 17

79860 $28H 27*4 28 - H 
96® 4Û5 4® 405 

I® $23V, 23ft 23ft- ft 
3® 275 275 275 
225 $18 18 IS
I® $9 9 9

67® 51 48 »
82® $147» 14’/. 14ft - ft 
10® 215 215 215 + 3 

"00® 12V, 12 12ft ♦ V, 
1® $9', 9ft 9*e- H

T à Z
0® $13% 13% 13'.

4 QfC $I«V. 14 14 - ft
8 6846 $14 13V, 13V, - ",

lea Cop
V ‘
Tr

Thon

T*on 
Tarte 
Tr 
Ta 
TO 
Ta 
Terse 
Total 
Tad 
trodas 
Trades

CG6er
l
N A 
N (X 
Cre*

Tree 
TrCat PI 
TrCot 8 
TrCat 0 
Trodeoy 
Trim* A 
Ire 9 12 
Trr O* 
Treaty 
Tn,ae 
Tobo 
Tobo 
Jste

1® $13*. 13*. 13*.- 
15» $IIV, lift lift- ft
5» $67 67 67

1915 $27*4 77H 27*, - 1, 
I® $17 17 17

35® 44 44 <4
122® $14*4 141, 14*. * 

no $45 45 45
25® $9*. 9ft W,.

1® 355 355 355 
It 1380 $24ft 24H 24*.

3® $24 24 24
42® $l2ft 12ft I21, ♦
5® $20ft »ft 20'.- 

93® $25 24H 24H
II® 1I7V» I7t» 17ft- 
87® $l7ft IP* IP»- 

c20 $16 16 16
3® $24ft 24'/» 24> ,- ' , 
5® $27*. 27"» 77ft- ft 
I® $46 . 4P» 46.

‘ 400 4» -15
3® 315 + 5

On.

I 
ta

Par e 
A
I
; p
• p

7ft p
Trod* 69 e 2705 410 
Tr Cot taa 136» 3»

ft
H
ft
5

' ;
it
ft

S’
a
Pet

Itear $ 
Unco A 
Un Ccrtad 
UGas A 
JGa 6 pt 
JGat 8*. 
Unot Oil

resti Ca 
Varstl Ca 
Vastl C <
rroyo'
VtAcan Ssa 
Waa. A 
WeJk GW

Can

ft
>.
H
ft
ft
H

- 4

+ 10

A 27» 510ft tuft I0ft+ ft 
13927 $22H Tf , 22H- ’.

a 7» $38 37"/. 38 +1".
p I® $54ft 54ft 54ft

39» $17*4 IT*. 17*.♦ ".
9» $35 34*. 34*.- ’4
2® to". 26' . 26". - ft

20® 16ft IP/, 14ft - ft 
78® $6’» 5*4 6 - ft 
I® $20H 20H 20H- '. 

A 15» $15 15 15 - H
B 60® $15 14*. 14*. - ft

26817 415 4® 405 
12® $7ft T » 77»- ft 
5® 3» 3» 3»
10® 340 340 340 + 5

M $21", 21ft 21ft- 
354® $12*» 12 12'»

5® $39 39 39
63® $261. 26 26
16» $27 26V, 26ft -

U Carso 3636 $137» I2H 12*4 -
Un Cap 174 116ft lift 16'/,+
0 Kano 53» $l5ft 14*. 15 +
Un Seal P 50® 27 26 26
U Sur H® $10 97» 10
Un Tre A 34® 225 2» 22!
JWbn 6 «p rl5 $37*. 37*. 37*4 
VGM Trsco 12® $7 67» 6ft
Vat Oar 200 $3 5 5

27» $18’a 18*. 18*. 
p 4® $15'/» 15V, 15V,
. 30® $614 6 6

12» $147» 14*. 14ft 
14® $i2ft 12ft 12ft -
14® $15’» I5H 15H - H

A 5116 $39*4 38*4 38». H 
3® 375 365 375 -10 
2® $8ft 8V, 8ft

2079» 134 127 I» - 3 
244975 36 26 31 * 2

638 $21% 21 21*. * .
SO® $477, 47 47H

122» $22 21V, 217» +
12275 $147» 14V, 14ft- 
13605 $5*e 5", 5",
17® $6ft 6ft 6ft
29® 4» 425 425 -10 
6A5 $24ft 24H 24H- H 
ÜC $61 61 61

,1® $72'/, 70ft 72'.
'M $16'/, 16V, 16V,

A 35» $15'/. 15 15
Wlko 91® 22 20ft 22
W*oy 265 310 310 310
Wrtkid 10® 15 15 15
wn** 455® 34V, » 34
WoodrnB 178» 52 51 51
Wocdw A 17» $23H 731% 23'»-
WiVd 4® $|IH il*» IIH+ H
Wr Marg I» 115 115 115
TV Bra 34» $8*. 8ft 8H
W Cm 15® 38 38 38
V lorteor 2085 !» I» I» -»
Zeners A 26110 $91. 9 9ft - H

UNITES EH FlOUCIt 
B8C 9 a* 275 $!7H I7H I7H 
BMJb a. 2262 $12 II». lift
C »rr- at 2060 $8 7ft 7ft '.
C »ea"i u 1175 $8*. 3*e 8*»-’.
TO tears '99 $26 26 26 - '.

Won
Warn

weldral
WsTtune 
Wcoost H 
Wenoar T
ffenotf * 
West uene 
-«VC
Wertr 
Wtfs 41 ,p
Wstn

H
H
H

+ I

♦ 2 
♦5W 
- I

new york Volume des transactions: 26,860,000 actions — Dow Jones: 825.5) en baisse de 2-56

La faiblesse du dollar 
pèse sur l'indice DJ

Les cours sont en baisse hier à Wall Street en raison de 
la faiblesse du dollar sur les principaux marchés monétai­
res. L'indice des industrielles clôture à 825.51 en baisse de 
2,56 dans un marché relativement actif et 27,000,000 
d actions ont changé de mains Vendredi dernier, la 
faiblesse du dollar a conduit la Réserve fédérale à 
augmenter d un demi-point le taux d'escompte qui est passé 
de 9.5 à 10 pour cent. Lundi, la First National Bank of 
Chicago a annoncé une augmentation de 11.5 à 11.75 pour 
cent de son prime rate II semble que la hausse du taux 
d escompte n'ait pas suffi à redresser le dollar en ce début 
de semaine. Parmi les valeurs canadiennes cotées à la 
Bourse de New York, Alcan Aluminium monte de 1-4 à $33 
3 4 Ashland Oil recule de 1-4 à $38 1-8. Canadian Paific de 
14 à 26 3A et Inco de 3-8 à 18 7-8

Couirs fourni» por la Presse Associée fid How 13 1» 18 17ft 18 + ' 4
e» transmis par lo Presse Cono* Benda 5 X Xft X . X . - *4
dienne. Ben* 6 225 27». 27 27ft- ft

Ventes Beth Srf 3 ’X 21ft 21 21 - V»

Tit. rpb en OO haut bas fer. <honq. Btoo D II 751 21*. 21ft 21V,
Bliss l 6 X 18 17ft I7H- "4
B»o HR 8 6 23*. 23», 23ft- V»

ACF M 7 181 35H X». X ♦ a Boemg 7 803 40 39ft 39*.
AM Inti 6 55 15 14". 15 + ft Bee Ca « 655 X*. Xft Xft ’»
ASA ltd 251 26*. 26’.* H arr i.rooroer 6 306 25. 24’» 25'%- ft
Abet lb 13 883 34’. X». X ♦ Va Borg W 5 57 31", 31 31»,+ ».

a 5 19 I9H 19 4 19 4- H Brar rt 5 574 10’» 10ft '0*4- ft
A*ctjn 4 259 33*. 33", X*4 + *4 flfTSt M 10 476 Xft 31’» X - ft
A ,*q Cp 8 21 26". 26ft 26*4 + ft Br?%m 4 X 13ft 13». I3H- '»

Alia lud 4 137 20'. M X - V. Brw> F f Ml 13ft 12ft 13 - '/»
Alia Pw 7 155 17’. I7H 17*4- ft Bm«* 5 SX 13". 13". 13 ft
AJ-e* Gp 7 35 15’» 15", 15*. Buev Er 8 193 Xft X", Xft- '»
A!ld G 8 206 34 . X*. X - ft Bur< kd 7 584 17ft 16*4 17ft* 1
Alt Ch 6 369 X’ ■ X’» X’a- *4 8cr Nar 5 388 X’. Xft 58*.- ft
A Hes$ 8 22:8 44 42 42'.-!2H B$mdy 9 27 24 • Xft 24 » *4
WAmAr 2 636 11% lift II'. St 10 318 67 65 ft Xft
4 fir'd 7 72 59ft 59H 59ft CBS 8 5® 51ft 50ft 51ft* ft
ABC 9 1528 4*3’: 43 43’.+ ft CJT Fn 7 999 *6’. *4 ft 44ft- Ift

Ar Ca* 6 129 X', X"e X a- H CPC H 8 99 52»» 52ft 52ft + ’/.
A C»CP 7 irt) 25 24». 24*4- ft Com Sp 8 462 32*. 32 X*»- ft
Ar E’P 10 396 21*. 21", 21",- ft C<* p* V 27 26*. 26*4- ’.»

Am E «£ 7 631 33ft 32*. 33 - ft Carl w 9 32 7ft 7", 7V,

A Home II '0*3 26': 26 * 26H- ft Ultra Tr I 693 55’i Xft 55ft+ V,

Am Mo* 3 ’X 6'e 6H 6ft+ "4 CMcreie 5 63 45ft AS’4 45*»- ft
A Swrd 6 145 49 : 49 49 - V, Cesro 7 82 13*4 18’, I8H- ’»
Ar n 7 1897 57H 57» b 57’/%— ft Orp 1 5 175 X’» X*4 X’.- '»
Arxsti 9 191 1**4 14% I4H- ft Owe M 5 563 39ft 394 39,- '»

A£KX*W 10 93 23H 22^4 23 ♦ Va Vs.r 4 202 30H 30ft 30ft + ’»

A-eco St 4 122 2l'i 2IH lift Oa FN 16 3’i 3’. 3’e

4r-« t G 7 372 17H I7H I7H OroOt 8 124 15’» 15ft 15*.

Am" R 5 X 23'. 22v4 22*.- *4 Orysk 394 8H 8ft 8ft- ».

Avarco 6 9% !8ft 18 18*4 + ’4 Cr«» St 13 205 67 66ft 66ft- V,
WA*d 0 6 '04 33». 3 r. 38'.- Va Oer E * 113 >8 17». 17*. - ' 4

Atl 9 343 65». 64Tl 65’»- Vi Goroi 7 278 10s* :0ft lOV,- ft

Atto» C 12 tr a 16'i 17 - t/b Chmt P 5 71 9ft d 8*4 9 - '»
Avco Cp 3 .M2 22'l 21^4 21’»- Va Coco Col 12 4X 37ft dXft 37 - ft

A«an 12 46'. 46H 46*. \;é Cole Nt 5 22 to*. 10’, 10»,- ft
Bohf ht 15 3'9 **’a 44 «H- Vi Cdeco 82 4». 4ft '»
Boit Tr 14 178 42 • 41*4 42 Co»g 7 *42 16». 16 ft '6ft ft
Beckmn 16 370 25». 24’ | 25ft Cd /U 5 'XI 9ft 9ft 9ft- ft
Beer* 8 141 26’ a 26' i 26H- 'h a Gw 8 115 29ft Xft 29*. + ' •

Crfc 6e 0 202 50». 49ft 50», OM fm 6 X7 73*. 73 73'»
Com Ed 8 616 24 23». 23’» Greyhd II 377 14’. '4ft 14»,- H
Corace 8 4*9 42', 41*. 41’»- *4 Gjnon 10 23 17ft 17ft I7ft + ft
Cmpugrp II 37 Xft 37ft 37ft- ft Gud Wn 3 247 '5ft 15% 15ft- ft
Conp Sc 12 565 14' a OH 14 + Va Guff G 6 I2X 26’» 26ft ?6H- ft
Cangote 8 672 32ft X 37ft- ». Guhor 1 X 12'. 12ft 12’.»
Com 0*1 7 14» X’. 37*. Xft "a Hams C II 834 25Hd25ft 25H- ’ 4
Can Ed 6 1® 24 4 24 . 24' e- ’» Herz HJ I 214 35*. 35ft 35ft- Va
Con Fdi 7 X 23’. X*. X*e- Heien C 7 4 S’. 6ft 6ft
Con Fn 5 X 2* . 24 a 24'»- ’/a HeraM fli 556 17ft 17ft 17ft- Va
Con NG» 6 128 *3ft A3ft 43'.- 7» Hertf> 6 19 20ft Xft Xft
Cant Cp 5 : ’ 26 . 25*. 26'.+ ft Hew Pd 15 777 93ft «ft «ft
Corn Gp 8 IX 28’, X Xft Hilton 9 669 29ft Xft 79H + ft
Con Dot 7 SX 40-ft 39’, 40V Habom 7 25 17» j 17 I7",+ ft
Coop Lb 9 87 2lft 21 21ft- ft Homes» II 261 X". 33 X’i- ' a
Gan» 7 27 30». 29’. 30». + *4 Horvwi 7 ’48 67ft 67 67"»- ft
Ge a r X 30*. ®ft M'.- Hausd* F 6 363 20ft 19-, Xft
Cr Zdl 8 60 Xft X’» X’a Hou» In 7 112 Xft X Xft ft
Grt Wr 7 43 15 14’, 15 ♦ ft O' 10 X 13*4 13', 13*4 + .
Cypru» 6 39 36ft X X - 1C kw 5 205 26'. 25». 25ft- Ift
Dor R;* 5 51 ITft I7ft 17V ’. CN 37 4'. 4", 4’, ft
Don lr 8 IX 45 ■ 44 : 44’. ft r.A cp 5 79 45*. 45ft 45’, ft
Do*o G 13 203 63'. 63’. 63*. ft KC 73 7X 19ft '8ft 18’»- ft
Da*o Ter II 112 X X’» X',- 4 itjpr 8 7 IX 52». 52 52 - »,
Deere 8 439 37ft 37 37,- ft h#crd Sto 5 77 35». X’e 35ft
Deito A «t X 41*» 41’ 4 41».- ’ » Mwgo 6 26 40' 4 40 40 ft
Den W 7 X i9ft 19’, 19’,- ft 9M 13 417! 69ftd68ft 69 - ft
DeSo*o 9 40 lift Hft II», In Flo* 13 109 20», 20ft 20ft- ft
De*ter 9 X 23’. 73 X - W Hew S 485 40’, 40ft 40ft + V,
Dor S 8 'IX 25 74’, 24*4- 4 mt MC 7 'X 45», 45ft 45’ ,- ft
C-ab E U 576 Xft 53ft X - ' 4 tm vo+r* 6 42 X 19’e 19ft- ft
WtKawy 10 287 X a X*. X’.+ ft Int Pap 5 296 41». 4!"', 4 Ift* ’.

8 63 4 3’a 3’. h n 6 621 Xft 27ft 28 * ft
Dow Q» 7 923 26’ a 25*. 26 k)CC HSC 6 5ft 5». 5ft
Dress 1 9 *62 49ft 49’t 49V ft fr Mcr 5 104 25ft 24’. 24*.
duPam 6 785 40 39. 39».+ "a John Jr* 14 543 71 70ft 71 + ft
Duq It 12 123 I5H 15’. 15'/.- "a Jar Ig pf ,40 45 45 45 - 1
EodAif 3 IX 7*4 7ft 7ft- '» Joy Mfg 9 70 X», 33 X - ft
Ë» Tod 9 1270 53*. 53’. 53ft- '/a * Nton 9 378 25', 25ft 25*8- ft
EIP NG 8 411 20*. 20ft 20ft Aon A) 4 1451 18ft 18 18 - ft
Elec Ass 12 X 7 6ft 7 + ft Fd B 6 >166 8". 8 8ft+ ft
Em* El 10 951 X7»d3ïft 32’.- ft Aerlogg 10 X X 19’» 19ft
Emhort 6 12* Xft X*4 X*« + ft Aenacot 37 IX X'. 23 73*.+ ft
Equ*S 7 X 21*. ai’ a 21'/»- ’. Kpr m II 477 X’. 55ft 557»+ "a
Finch 6 126 24», 23*. 24 ft A rt C 7 57 47 45*4 45*.- IV,
Ethyi 6 65 26'. 26. 26’.- *xcn 7 IX X*4 X’, X».
ExailO 6 8 » » » + ». Aranco 7 '29 46’. 46ft 46*.- ft
Em an 82528 5îft 51V, 51% ft Araefé 5 11*4 II». 11*4- ft
FMC Cp 6 540 Xft 277. 27ft LTV 2 204 9ft 9ft 9H- ft
Farrb 6 110 u27 26*. X'.+ ft WLe* i’A 8 21ft 21% 21ft ’.
fndcMn a 39 5 4ft 47» 7 4» X X 55 - ft
Fm F»d 6 24 Xft X X - ft leprtz F 6 45 23’, X»4 Xft* V,
FresHw 2*7 I2ft 12 12ft 5 58 X', X’, 15’,- 1
Fp CM 6 *07 !9ft !9ft 19’%- ». l-non 429 31ft Xft 3ift
FWifk* 6 328 40ft 39». 40ft- ft kodhd 4 97 X», Xft 70ft* ft
Flo Pw 7 W 30 . X’. 30ft ♦ ft Loews 4 79 47ft 47ft 47ft •
Fard 3 *X 42 ft 4lft 42ft- V, uAens 6 •21 14ft 14ft 14ft
Fnré M 5 110 8*. 8 ff.+ ft Mocy RH 5 42 X X’. 35ft
Fr j* 5 159 X». X*. X». «tarot M 8 88 X*4 Xft X*4 + ft
GAf Çp 5 205 I0H 10ft 10’.- ft Mcrom O IG1 502 37 36ft 37 - ft
GCA d 19 41 27ft 26ft 27ft + ft k¥é> Me 1? X 60ft 60'. 60»,
Gcm »o 6 68 29*. 29. 29’.- ft Mr* M 5 38 X", Xft Xft ft
G Dim 212 30*. 30’. ®»4- ft *ta*o 10 «X 24ft 24 . 24’.+ V.
Ger lm 8 6X 50ft 50 X - Va Mais F g 94 12 lift IIH- ft
G Food 7 2X 31% Jlft 3lft 7 577 9ft 8% 9 - Va
G Mo» » 1016 56*. 55*. X’ 4 + ft «McGéd II 272 45». 44 ft 45’.
GPup üt 4 405 10 9*. 9ft McDn D 6 141 24». 24’: 24*4* 1 a
Gen Sa 10 506 uX Xft 33H+ ft McG Ed 7 226 26ft 24ft 26’.+ Ift
GTd El 71'063 Xft Xft X’,- H 9 1'8? 24 4 23’. 24'.+ ft
G r«r» 4 514 »’, 20’. 20ft- ft Mdtw g ,50 37*. 37*. 37*. ft
G Poe 0 282 26ft 26 ft 26’% Mcift* 5 18 13 13 13
Giüene F 5X 24’, 24’. 24 ft- ft %« 5 763 26 25ft X
Goocéc^) 4 1» 20*. »', X’, Mend 14 XI X», 65», 65'e- H
Good*» 51 5X I5H If. • 5% ft Men lyn 7.476 17ft 17". 17ft- ft
Gcud 9 346 25’e 25ft 25’»+ *4 MGM 9 584 19ft 17ft 19». + ift
Gmce 6 65 Xft X’. Xft* 'a Metram 8 90 58 ft 58’: Xft
G AP 309 10 9ft 9ft- ft Md< Ro» 7 174 Xft Xft 22ft- ft

Mr MM 10 9G. Xft 52H X - ft
MPt c 5 65 » 49. 49ft- ft
WMobi 6 AX 38», X’. X’,+ ft
«tab»: H 10 X 2 Ift Ift
Mh* 0 II IX 10*. 10'. 10ft
«tamer* 6 XI 50 49ft 49ft- Va
«taore M 5 25 31ft 31ft 3IV,+ '»
Mctroo 9 ’96 41’» 41V, 4lft- V»
NCR 8 379 67". 66', 66*4- Va
Nab sco 7 43 23 Xft X*.— ft
hbt G» 9 46 Xft X x».+ 'a
Nat Dn & 96 73 Xft 22*.- V.

Gyp 4 54 18% 18*. 18*4
Nt 1Wp 9 3X 24 . Xft Xft- ft
Nof Sd 5 126 3IH 31V, 31V,- ft
Not Te 6 13 4 4 4 ft 4ft
•tatar 6 448 49ft 48 49*,* Ift
NffWTTt 9 '29 26 , 26 ft 26*. + ' a
No mp 7 XI I4H 14’, 14ft ft
Ned* w - 5 X2 27ft 27ft 27", ft
Ncr T« 267 35*. 35ft 35*. 'a
Narate 9 X 7ft 6*. 6*4" ft
Nw»t At II 1015 X’, X’. X»,+ 1".
Nor Sue 6 650 14% 14ft 14’»
Oa Per 8 1351 24'. X»4 24 'a
Oho Ed 17 326 15*. 15’, 15ft- ft
OU Cp 7 186 21’. Xft 21 -•-».
Out Mnr 5 ® 15*. 15V, I5H+ ft
Gen G 7 67 26", 26 26’,+ ft
CW « 5 '09 X ft 19ft 20».- ft
Pac GE 6 3X 23», X». Xft* ft
Pat Itg 6 X 21’, 21V. 21ft- a
Pan A 2 1595 6ft 6ft 6ft ft
Pen 1EP 7 52 51ft 51ft- ft
Pemey 7 356 Xft Xft 28»,- Va
Penzotl 313 39’. 39ft 37*.
Peoo G. ? 251 39», X’» 39 - "a
Pepsico 9 440 23*. X'i 23*4 + ft

w 10 572 31». X’» 3IV.+ Va
Phi El 9 259 16». 16 I6'» + '»
Phi 9 1521 33ft X». Xft >»
Phi Pm 1 711 38ft 37ft 38ft- '»
Pm»y B 7 653 26ft 26*» 26».- v,
Pitttfn 14 A39 24*. 24', 24ft
Pcérod 8 932 27ft 27’, 27ft- ft
Pond to 5 31 15». I5H 15ft- 'a
Part GE 12 159 >7ft 17 17 - ft
PriX* G II 578 74ft drift 74 - ft
PS» EG 7 481 2lft 21ft 2lft+ "a
Pjikn 8 '56 37*. 37V, 37».- ft
RCA 6 1475 23’. X Xft
Rah é. It117} 10», 10’. I0H- ft
Ray»» H 5 X 17ft 17*. ■7ft
Rov*r 9 516 50 48». 49. ',
Red- a 10 X 13 12ft 12ft- ft
Rek) El 12 17 X X 60 - ft
W* Gp 3 J34 u48*. 46 48ft + 2’.
Rep Sd 3 6} 25*. 25ft 25ft- ft
Re-ere 3 63 14 13’» 14
Re»kr 12 709 46 45 ft 46 » ft
Re «red 6 40 17ft I7H 17V,- ft
Reyn » 4 IX 34V. X». 34'.
Rdi *kt 8 694 X’, 21’» 77 - Va
Rie AO 8 76 2lft Xft 21'»- Va
Radw. 6 121 38», 37ft Xft* ft
Ramon 16 3ft 3 T» + 'a
Ro*F<3 12 142 27», 26*. 77 4- ».
RC Colo 43 4 13ft 13ft 13ft- ft
Royf 0 5 X7 73*. rift 73ft- V,
SO- Co 6 813 X’: 29ft X",+ ft
Sofewoy 7 =8 36’, 36ft Xft- »,
Sl » 27 31ft 30ft 30*.- V,
SJuan R 18 52 16*4 16». 16*»
Sfi ► 18 344 X’. X’» X - ft
5d» PI 8 409 29ft 29*. 29*4- ft
ScNH 19 789 77ft 78 79 .+ Va
Scot* P 5 449 16V, 16*4 16ft

Seo Csfl 5 X rift V 29. 4
Seob WA 8.2X I2H 12ft 12V,- v.
Sear 7168? 18*. 18», !8ft
Seatrar X 50 6». 6^4 6’.ft ft
Shell 01 7 243 39’, 39*. 37*.- ’.»
Shell T 6 1 30*. 30ft 30ft ft
SbW X 141 24 . Xft X -
Sgd C 6 329u29ft X XH + H
Srqw 5 21* 13ft 13ft 13ft
Smhh A 3 14 18*4 18*. 18*'.+ ft
SrHhA 13 729 43. 4 42’/. - ft
5rnCn’ 12 134 X'i 21’. 21ft- ft
Scny Cp 18 143 8*. 8», 8*4+ '»
Sou* Co 102292 137, 13 13'/.- Ve
Sou Pex û 264u34V, 34 34 - V.
Sex », 6 251 53*» 52H 52H- *.
StHe)94 II 299 31". 29 . 30",-IV,

» 7 1» 44H 44 44 H
12 256 30H » 30 e .

St *o« 10 257 25’. 24*. 24». H
StO.1 a 7 1005 51ft 51 51', ft
SiOd In 8 5C3 65ft 64*. 65ft- "a
S#d OO 12 252 X 5% 57ft-'
Swt 0» 10 X3 '6ft 16 16 ft
5a» War 6 29 28 27ft 27ft- ft
Starlet . It 1079 16 15 'S*4- 1.
fto War 3 ®l u44 42 44 +r.
Su G 7 112 56 55’, 55ft- 'a

e* tronwnit por lo Cornwienne
Vente*

fit. rpb en OO hou* bo$ #e». «honp.

Aercrto 99 2’» 2ft 2*.
Ac* A 5 36 4*4 4’ , 4ft
Andti II 285 26', 25'» 26ft* *.
Anqto C 9 95 17 16ft 16*.- V*
A(àà Ch 77 >86 6'. 5*4 6 - ft
Ajcrwr 114 15» I4ft 14ft - ft
Atec kd II ft 13-16 I3-I6-M6
Au*o Ro >00 3ft 3 3 ♦ ft
*wrt 6 70 73» 6*4 6*. ft
Aydn II 24 14 13ft 14 + ft
Bo 13 lift lift "ft ft
Boruch 35 20 5'. 5ft S’4+ ft
BMrty 10 84 6ft 6ft 6*4
B« Pen 8 151 lift 10', 10ft- ft
B«é W 6 14 18 IT*. 17*.
Brexf Cj% 7 23 9. 9, 9.
Bmsan 5 54 19ft l"ft 19'. ft
Breeze C 5717 15 "ft lift lift
Br%r- f it X 35 14ft X
Cofcnmp 45 15 lift lift lift
Cmuo b 10 1 X 23 X
Cd$ «tar 8 10*. 10*. 10*4- ft
Chnp Ho 212 'ft Ift Ift
Comdn* 10 1® X 35 15ft* ft
Combe 9 10'. 10'. 10ft- ft
On OG 56 15 14ft 15
Cant Md 5 2 4V, 4'» «ft- ft
Cook In 3 $ 6». 6 6
DWG 8 47 3ft 3 3».
Data Pd 9 X 14ft I4ft I4H- »
DefS 01 15 V 12ft 12». 12ft- ft

Srtr 6 134 X ft 19’» X
ins M !3 ira 15ft !4ft '4*4 3»
Sub 04 27 » 429 4X 4X ♦ «
TE Cp 9 3 18 17ft 17ft- ftTRW W 7 346 X 37H 37ft-
Taft fid 8 X 25H 25 X + ft
Tandy 6 IX 20*. 2CTH 20H- H
Tandycft n 7 41 4», 4H 4H
Tdtm» 13 IX 53H X UH+ ft
Tefdy* 6 464 135'. 131 ft 134*4 + 2*4
Urn 10 '34 4ft 4H 4'/,+ ».
temper. 8 XI 35". 34*4 35».+
Te» aco 7 '462 27ft 27ft 27*4- ft
Tej CM M 59 X*4 X', X*4- ft
Tfttlrar 6 « 26’. 25*. X’» + ft
Ticket 7 PI 35*. 34H 35*.+ IftTqer M S .48 21*. 2IH 2IH-
Time In 8 *90 41». 40ft 41ft. ft
Tirrkn 7 17 61*4 6IH 61 *4 + »,
Toréa X ’4ft 14 14'4 + ft
TWC 4 XI 17ft ' % 17V.
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Volume des 
transactions:

3,130,000 octions.

américaine
Court fournit por lo Presse Assôctée

montréal Volume des transactions: 428,107 actions — Industries: 258.87 en baisse de 1.94 dividendes

Baisse modérée
Les cours ont fléchi dans un marché modéré à la Bourse 

de Montréal, hier, et l'indice composé termine en perle de 
1.91 à 173 43 En tout 428.107 actions ont changé de mains et 
1.764 contrats d option ont été négociés Dans le groupe des 
pétrolières, qui recule de 4 85 à 418.75. Gulf abandonne 1-4 à 
$55. Husky 1-2 à 58 12. Imperial A 5-8 à 34 3-8 et Shell 1-2 à 22 
12 Mais Home A monte de 1 1-4 et atteint $61 Les minières 
retraitent de 2 68 * 180 05, les métaux de 0 48 a 157 92 et les 
aliments boissons de 2 09 à 284 08 Seul groupe gagnant les 
biens d équipement, qui gagnent 2 17 à 183 81

Court frantmi»
9° r lo Praivo Conodienn* Aîtrd

Titra» Vente* Haut Bet form. Chong Atco A
VtW «Mf
Bcré NS

•Ht» f62 0 *Ti 1*4 lî*i Bq CH
AJ*O G» T 877 $23’. X*. 23 - bne 1
A*o GT 1 M $3 ’, 3'ft 31’»- ", Be> Cara
4 “lone •5.X 112 MO 112 Bomos
4 y 45» $29 X’i Xft- . lor* H
tahon 33» $34 . 33H 33H - H Irexr A

X $40ft <tft 40».- '.
® :» 2» 2»

25® 1Bl'4 21 . 21%-1
2909 |$25% 24’» 74’t-
4T8 1124’. 24ft 24ft-
1522 ]$15’» I5H '5*4- '.
5® 1$'•5*. 5ft 5H- ’»

'6*3 112IH 21% 21'»- ft
20® 37 37 32 -4

29 $ 2 12 12 - ’•
'904 $22*. XH 77H .

BC hrt 0® $ 7ft 171, I7H- '. DorNt 248 $ 3 . 13 13 - H *-wnc 22® S5H490 4X -X ijéra ® !$19+4 19». .9*4 ,
Brraoi/ 50® X X X Donor 775 SI»*. 26’, 26*.+ Labo** A 16® SX 21*. 21*. - H R CM* Bam 6339 !$*3ft *3 *3 - »«
CadHac E> 82® » » K Dordve 2® $'5*. 15*. 15*. hiu 70® X X X +4 R Trto A X49 $16'. 16 16
Cari U A 2» $10'a 10ft 10'a Dordu cr 4 X $’9 19 1» - "a la Vrdy 16» $7*. TV. 7*.- warn

W Cm
5® $34H 34H 34H - V.

Cd pw A 2304 $44'. UH u*. - ', [)rgTi 30® 253 253 253 -7 MB l«d 5860 SX», 26’» 27H-IH 3X1 $22*u Xft Xft 1
Cdo Corn 143 $13'. 13'a 13'»+ >rort 555® « 35 40 +5 Mass Fgr 2X 113*4 I3H I3H SJ Star* 3® 4X 4X «25 -5
C û»fp B X$!I7 117 117 - '» Dr Mp X® 71 71 71 -4 •tarark 29® i116 16 16 Sim Sn M® 355 355 355
C Pw~ M » $ J* : 19, 19 ', + ' » Eajt Ma 109® 165 155 155 +2 M<a M 6® 1112', 12'» 12V, Sodhnm 5® $26», X», 76' ,
C CdUae ’T 1 . 10». 10'. - '. Fa Nd A X® $5% Sri-, 57V, -2'» MttMpw 285® 76 76 26 -1 Smdrd 138® MS 115 118
C krp Btrk 1520 2T t 27". - ' 1 FCA H» 5® 310 310 310 +10 Moftor A 14® $24*. 74', 24", - ft Stake A 37X $28 H 27*. 28 - H
a 6® 123'. 73' 4 23'. - »e F'icd kw 5® $8 8 3 +IV. Moart 468 $36», 36'1 36V, Talnrr 100® 45 36 38 -7
CP ktv 1® no • 30 • Xft* Goi Mee 2® $5H SH SH - ft «tantod 40® 104 ira ira -2 Ta Dm A 7125 !(24*. 24H 24H* V»
Cd* Tre A 5® $30 » 30’a ®’< Gede 2034 $23 Xft 23 + ft NbaM A 13® $X', X', X', - '» Tôt P« A 6® ! 25 24H 24H H
C UN l® 18', Il': Globe pr A 710 $25". 25». 25’a NBa T* 4® $10*4 10*4 10*. - '» Tratbn A 5® !II7V. 17. 17 .- ft
CR ltd 474*

b
31 31* • Gold» XO U u u +4 Normd 353 $» e*. 8*. - ». Tr Or PI 5® 1$77» 77» 27» - V.

CF p A 1® 10 10 Gno Lee 40® 155 151 151 +1 Narando | r + 46» «7ft- H Traw «M A 19® 1Ill 10*. Il
c* a 15» $5». 5H 5*.- ft Gdf Gr 1261 $55 55 55 - '4 NA bi 50® 8 8 1 Inzer Op 43® 1$20"» Xft 79t H
CMuww 4® $5*» SH

12".
SH - ft HOwW 3® $MH IIH MH- Norw 4873 $22», X'. XH+ ’» Trua Gwr Ca2® 154 , 34ft 34ft

Car* Etat A 2® SI 7' a 12% Home A 576 $61 «1 61 +1’. Na Ta 4® !$41*4 41», «ift* ', dwan G A 27® $12'» 17» 17» « ft
Or>nMr 'M $10 10 10 + ft H Boy MS '» $21 21 2' - H Or* B 2® 1M6H I6H I6H + I’» >ta AÉm 2710 305 305 305 -5

1 <6 138H 38H XH H H Boy Co 3058 $2r a 27 27 CVe A 1® $9 t » + H VMcro IX» $11*. M*. II*.
Comogoi '8® IIS 115 H5 +10 H Bmr (t A

^ Of G»
237 $22’» Xft X’»- '. Pow» C/p '® $13’» ri'» Uft ^krg Ra <0® 24 24 24

Com k^ n® 15 15 15 -1 i® $XH XH XH-IH '625 $25 25 25 Wo a XC $15"» I5ft I5ft+ ',
C Bot4* A 19» Sri»» '3H !3ft Mu*> O 7» $58'1 M'. 58'»- '» Qu» E«pf '3® 48 48 48 -1 Woék A II® $39». 39» 39. .
C Stm 50® 13 13 13 •X 1414 $'8 Iri. •ri. ft Qw TM ■® $24 24 24 wn h» 13» 38 31 M +38
Cor Gai «C $22*. X', X*. &° * 2111 $35

$4’,
34'. 34H- H Que Jrr ’X® '0 9» 10 +1 *»tek Kn* i» 1» 1» IX

Ddr> C 1® $8 8 i 700 '4' , 14' , - ’» Reed Pap A 13® $9’; »', 9, H Wcoow Tip 1525 $I4H I4i» 14" : .
Dome M 2650 $45 uH 4! + '. CCD 60X $X"> Xft Xft - '» Rertd W '3® 1$•0 10 K» - V» w-naw (r «t l® 153ft 53'» 53’»- *.
0 9r<oge 5» $36 '. 36'. 36’. - V k* 15® $'3*. ri’4 ’H - Imr A MC |l'ri» 17». 17". - H Wœat ta 1123 15H 51» 51»
DbmI-m c 155 $19 19 !» fPl A 850 $ ’ » '8*. i8*. - H tamrd 350 !$•0*. 10», 10*. + ». Waodwad 33® $73*. X'. 73».
Doncr * $6 . 6'. 6'4 low le 1» 124*. 24H 24H - '» hot) 1 xe 1$10% '0'. lOft - ’» Tad la» 72® l» IX 123 -2«

par la Presse canadienne

Dividendes dessoeiétésdé 
clarés hier, trimestriels, sauf 
indication contraire

Dominion-Sevttish Invest­
ment ljui cinq pour cent 
priv., 62 5 cents, 31 août 
inscr. le 15 août

Fxtendicare Ltd. cinq cents; 
classe A. cinq cents, plus un 
div. priv. de 25 cents; paya­
bles le 15 août, inscr le 2 
août

Rank Organisation lié 48
pence, équivalent i 12 cents 
canadiens. 2 nov . inscr. le 11 
sept

Toronto Dominion Realty 
Co. Lid. pnv A. 43 2354 pre

mier dividende depuis Pins 
cription. 1er sept., inscr. le 
1er août

t nion Carbide Canada (Ad.
22.5 cents, 1er sept. inscr le 
10 août.

Warnaco of Canada lad 15
cents, 31 oct, inscr. le leroct

le dollar
MONTREAL (PO - Le dol 

lar américain a clôturé, hier, 
en hausse de 7-25 et cotait 
$1 1080 par rapport à la devi 
se canadienne La livre 
sterling a monté de 3 43 à 
S26M0

I I it



économie
Nominotion

Raymond Gagné
Dean Muncaster. président de Ca­
nadian Tire, a le plaisir d'annon­
cer la nomination de M Raymond 
Gagné au poste de Directeur-Qué­
bec. M Gagné représentera la 
Compagnie auprès des gouverne­
ments, des consommateurs, des 
media, des associations commer­
ciales ou professionnelles et, dans 
certains domaines, auprès de I As­
sociation des propriétaires asso­
ciés de Canadian Tire de la pro­
vince. M Gagné est entré au ser­
vice de Canadian Tire en 1975 et 
était dernièrement superviseur 
régional itinérant dans la région 
de l'Est. (ann.)

Nouveaux programmes

Satisfaction des producteurs 
agricoles du Bas-Saint-Laurent

par J.-Claude PAQUET
du bureau du soleil

RIMOUSKI — La Fédéra­
tion de l'union des produc­
teurs agricoles du Bas-Saint- 
Laurent se dit satisfaite des 
programmes agricoles an­
noncés le 6 juillet dernier 
pour le Bas-Saint-Laurent 
par le ministre de l’Agricul­
ture, même si elle émet cer­
taines réserves au sujet de 
certains de ces programmes.

Après avoir ainsi étudié les 
neuf programmes annoncés 
par le ministre Jean Garon, 
le bureau exécutif de l'UPA 
se dit d'autant plus satisfait 
que ces programmes font sui­
te dans une large mesure aux 
démarches entreprises par 
l'UPA depuis septembre 
1977. En somme, dit le bu­
reau exécutif, ces program­
mes laissent entrevoir un 
nouveau départ pour le déve­
loppement agricole dans le 
Bas-Saint-Laurent.

De manière plus précise, la 
fédération accueille favora­
blement le programme rela­
tif à la production bovine, à 
cause des sommes qui y sont 
affectées, et parce que c’était 
aussi une des priorités défen­
dues par l'UPA. La fédéra­
tion estime en effet que l'éle­
vage bovin répond bien à la 
vocation des sols de la région 
et peut être complémentaire 
à un élevage laitier déjà bien 
implanté dans le Bas-Saint- 
Laurent.

Quant au programme lai­
tier, la fédération estime 
qu’il semble répondre, à 
court terme, à certains be­
soins régionaux.

L'UPA estime en outre que 
le programme concernant les 
terres agricoles non utilisées 
répond à une revalorisation 
du territoire, d'autant plus 
qu'il inclut les fourrages et 
les pâturages qui sont reliés 
directement au développe­

ment de l'élevage bovin fai­
sant l'objet d’un autre pro­
gramme.

Quelques réserves
En ce qui concerne cepen­

dant l'élevage ovin, la Fédé­
ration de l'UPA estime que 
les sommes qui y seront 
accordées auraient pu être 
plus importantes, étant don­
né que le Bas-Saint-Laurent 
est l'une des régions les plus 
productrices de viande ovine 
et qu'un besoin de consolider 
cette dernière serait néces­
saire.

La fédération considère ac­
ceptable le programme con­
cernant la pomme de terre de 
semence, mais regrette l'ab­
sence de mesures pour favo­
riser la production de pom­
mes de terres de table.

Au sujet des autres pro­
grammes relatifs aux petits 
fruits, aux crucifères, à l'api­
culture de même qu'à l’éle­

vage du lapin, du vison et du 
renard, l’UPA reconnaît 
qu'ils constituent une 
amorce favorable au dévelop­
pement de nouvelles produc­
tions, mais exprime le voeu 
que l'aide technique néces­
saire y sera rattachée.

En conclusion, la Fédéra­
tion de l'UPA du Bas-S‘-Lau- 
rent se dit satisfaite des 
programmes annoncés, même 
si elle regrette l'absence de 
programmes touchant la pro­
duction de porc, la pomme de 
terre de table, la pisciculture 
et l'aviculture.

La fédération souhaite en­
fin qu'un comité conjoint 
MAQ—UPA puisse être mis 
en place, afin dévaluer et 
d'analyser les programmes 
au fur et à mesure de leur 
application et de voir à les 
modifier ou à les améliorer 
afin qu'ils repondent davan­
tage aux besoins des agricul­
teurs du Bas-Saint-Laurent.

Tembec Inc.

M. Jean-Paul Zigby
SSSSb.

M. Jean-Paul Zigby a été élu 
au Conseil de direction de 
Tembec Inc. M. Zigby est avo­
cat et associé chez Desjardins, 
Ducharme, Desjardins et 
Bourque, étude juridique de 
Montréal. Il est membre du 
Barreau de Montréal et du 
Barreau de Québec, de l'Asso­
ciation du Barreau Canadien 
et de l'Ordre des comptables 
agréés de Québec. M Zigby 
est également directeur de di­
verses corporations. (ann >

bénéfices

par la Presse canadienne
Canada Packers Ltd, 13 se­

maines closes le 30 juin: 1979, 
$6,893,000, $1.15 par action;
1978, $4,266,000, 70 cenU

Eastern Provincial Airways 
Ltd, semestre clos le 30 juin:
1979, $135,000, six cents par 
action; 1978, $113,000, quatre 
cents.

Global Communications Ltd,
neuf mois clos le 31 mai: 
1979, $439,000, perte, 66 cents 
par action; 1978, $876,000, 
$1.32.

Southam Inc., semestre clos 
le 30 juin: 1979, $15,724,000, 
$1.26 par action; 1978, 
$14,957.000, $1.20.

l'argent

TORONTO (PC) — Handy 
and Harman of Canada Ltd. 
évaluait hier l’argent cana­
dien à $11.121 l'once de 
Troyes et à $357.55 le kilo.

Tembec Inc.

M. Frank A. Dottori

George S. Petty, président du 
conseil et chef de la direction 
de Tembec Inc., annonce la 
nomination de Frank A. Dot­
tori au poste de président et 
chef de l'exploitation.
M. Dottori, un des fondateurs 
de Tembec en 1973, était au­
paravant vice-président exé­
cutif à l’exploitation et est 
membre du Conseil de direc­
tion depuis 1977. Il succède à 
M. Joseph Mason, qui de­
meure directeur de la compa­
gnie et qui a été nommé vice- 
président du conseil.

La majoration de prix ne 
devrait pas affecter les 
ventes de Cons.-Bathurst

(D'après CP et LE SOLEIL) 
— Selon certains analystes 
financiers, la Consolidated 
Bathurst n’aura pas de diffi­
cultés à trouver preneur pour 
son papier journal en dépit 
de l’augmentation de prix 
qu elle vient d'annoncer.

Les stocks de papier des 
éditeurs étant à leur plus bas 
niveau depuis trois ans, on 
estime que la majoration du 
prix du papier journal à $413 
US la tonne métrique sur le 
marché américain et à $408 
au Canada n'affectera pas les 
ventes de la Consol.

fonds
mutuels

Le dernier relevé mensuel 
de l’Association canadienne 
des producteurs de pâtes et 
papiers indique que les in­
ventaires de papier journal 
en Amérique étaient de 23 
pour 100 inférieurs en mai 
dernier à ce qu'ils étaiet un 
an plus tôt. Les stocks des 
éditeurs américains étaient 
estimés à 34 jours en mai 
comparativement à 44 jours 
durant la même période l'an 
dernier.

On rapporte même que cer­
tains quotidiens ont payé

jusqu'à $600 la tonne pour du 
papier journal de la Scandi­
navie au cours des derniers 
mois.

Toutefois, on constate que 
la croissance de la demande 
de papier journal semble 
avoir ralentie. La consomma­
tion de papier a augmenté de 
3.7 pour 100 aux Etats-Unis 
depuis le début de 1979. Au 
cours des deux années précé­
dentes, on avait assisté à des 
hausses successives de 6 
pour 100 de la demande de 
papier. En mai dernier, on a

noté une majoration plus fai­
ble de 2.1 pour 100 de la 
consommation de papier 
journal sur le marché améri­
cain, le principal client des 
moulins canadiens.

D'autre part, on prévoit 
que l’entrée en production 
de quelques nouvelles ma­
chines à papier aux Etats- 
Unis contribuera à faire dis­
paraître la 'pénurie* de pa­
pier qu’ont connue certains 
éditeurs au cours des der­
niers mois. Certains diri­
geants de compagnies crai­
gnent même que cette capa­
cité additionnelle de produc­
tion puisse créer un léger 
surplus de papier.

options (transigées)
Com de clôture de toutes les ophonj. Un contrat 
d'opton represent* 100 octions Le titre 
mek/t le pn* d'exercce.

Z
Abhbi Fb 20
Abthbi Ag 15
Abitibi Ag ITVj
AbSt* Ag 20
Abitibi Nv 17%-
Abittbt Nv 20
Ait GA Fb 22Vï
Ait GA Nv 25
Aicon Fb 40
Alcat Ag 40
AJeott Nv 40
Alcat Nv 45 p
Agut,n Sp 35
Asano Jo 15
Asano Jo 20
Asano Ap 15

t titre sous-jaceni

In F». ht fen 
N. lit*. W. iv* lit t»* w*.

27 552 130 11874 
20 149 S3%$'8% 
33 586 140 $187» 
40 1091 25 $18% 
15 791 $2V«$I8% 
25 892 85 $18%

I 173 12V. $22% 
15 369 100 $22%

1 78 $3/2 $39
10 335 80 $39 
10 448 $2% $39

44 $6% $39 
27 $2% $33% 

172 $4'/2$l7% 
20 258 145 $I7V.

2 2 $4% $17%

10
6
I

Asano Ap 20 6 6 $2 $17%
$17%

GP c«> Oc 25
Asana Oc I5 I5 I04 $3 BP Car Oc 27%
Asano Oc I7%

Oc I7%p
33 832 I60 $17% CBih A Oc 15

Asano 5 I02II0 $17% C Gas Dc 22%
Asano Oc 20 S I9l I I00 $17%

$17%
CP Ltd Fb 35

Asano Oc 20 p 2 45 $3 CP Ltd Ag 30
Asano Oc 22% 6 691 65 $171/4 c r. a Oc 27%
Bell Cor N. 22% 2 3I6 60 $21% Dero Ja 27%
BCdn Nt Ny I5 (0 282 85 $15% Dira )o X
Boot A Fb 22% 4 3I3 $2%$22% De™ Oc 25
Brvcr A Ag 20 45 291 $2% $72% Data Oc X
Br ver A Ag 22% 4 930 80 $22% Dena Oc 32%
Brscr A An 25

%7 %
70 2897 I5 $22% Dom M )o 46%

Br ver A MW i %%’ '%% $22% Don M Oc 45
Brscr A N» 22% I0 987 I85 $22% D Pete la 40 p
Brien A N. 25 I0 520 90 $22% D Pete Jo 45
Brscr A Ny 27% 5 82 35 $22% D Pete Jo 50
Bk MH Fb 25 5I 206 180 $24% D Pete Jo 55
Bit Mtl Ag 25 59 II80 50 $24% 0 Pete Ap A5
Bk MH Ag 27% 28 896 5 $74% D Pe.e Ap 50
Bk Mtl Ny 22% I2 626 $2% $24% D Pete Oc »
Bk MH N. 25 87 II33I25 $24% 0 Pete Oc 35
Bk MH N, m 36 653 50 $24% D Pete Oc 40

2 66 $3% $77
5 20 $2% $27
5 345 65 $13'/» 
5 200100 $22% 

15 69 150 $31% 
23 460 170 $31%

1 3 $4'4 $30%
3 50 $4% $28'/.

30 41 $3% $28%
3 124 $4% $28%
2 226 $2 $28%

10 59125 $28% 
8 5 $7'/. $45
5 89 $6% $45
I I $5 $45 
I 206 $9% $45 
3 523 $7% $45 

12 784 $6% $45 
10 10 $12% $45
31 29 $11 $45 

405 1090 $17 $45
57 1339 512% $45 
73 2347 $10% $45

Tembec est un important pro­
ducteur canadien de cellulose 
chimique de pulpe de bois, 
dissoluble et spécialisée, dont 
les usines de production sont 
situées à Témiscaming, au 
Québec. Tembec Inc. a des in­
térêts importants dans la com­
pagnie Midtec Paper Inc., un 
producteur de papier glacé, 
située à Kimberly dans le Wis­
consin, ainsi que dans la com­
pagnie Nitec Paper Inc., un 
producteur de papier glacé et 
de papier oignon, situé à Nia­
gara Falls dans l'état de New 
York. (ann >

monnaies

MONTREAL (PC) - Voici les 
taux des devises tels qu'ils sont 
fournis par la Banque de Mont­
réal Les cotes sont en monnaie 
canadienne

Afrique du Sud (rand) 11(805
Ail de l'Ouest(mark) 6420
Arabie Saoudite (rial) 3485
Australie (dollar) 13170
Autriche (schilling) .08750

Bahamas (dollar) 11825
Barbade (dollar) .5950
Belgique (franc convert.) 04020 
Bermudes (dollar) 1.1825
Brésil (cruzeiro) 0654
Bulgarie (lev) 1.329
Caraïbes (dollar) 4400
Chine (renminbi) .7580
Colombie (peso) 0362
Danemark (couronne) 2245
Espagne (peseta) 01775
Etats-Unis (dollar) 11631

France (franc) .2780
Grèce (drachme) 0350
Hong-Kong (dollar) .2277
Hongrie (forint) .06151
Inde (roupie) .1530
Irlande (lire) 2 6075
Italie (lire) 001430
Jamaïque (dollar) 6630
Japon (yen) 005410
Koweit (dinar) 4.1875
Mexique (peso) .0540
Norvège (couronne) .2320

Nouv-Zélande (dollar) 11930
Pays Bas (florin) 5850
Pologne (zloty) .0382
Portugal (escudo) 0275
Roumanie (leu) .2576
Royaume-Uni (livre) 2 6792 
Singapour (dollar) 5445
Suede (couronne) 2780
Suisse (franc) .7125
Tchécoslov (couronne) .2300
Trinidad Tobago (dollar) 4930
Venezuela (bolivar) .2353

Cours transmis por la Presse Cana­
dienne. Ces cours représentent la 
valeur de I actif net par action 
(VANPA) de chaque fonds.
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KF Group

Amer - Gr** 591
Ct* < Egy 29 05
Cdn !Sec utb 848
C* Taivtaed 451
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-Mont)f 10 00
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7 91
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,sr*enje Gm 4 48
yAOOO 5 16
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Taurus 9 82
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vBeaiiron 5.32 WjrKrou^* 7 48
Cilf Group rHotruvco 17 77
Co Ofmo 13 35 Group 
landmark 15 55 Canodon 6 42

Or Eqwty 10 41
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Mtg 9 96
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-y Spec
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AVIS D AUTORISATION
AVIS est par les présentes donné 
que
LA NORMAN COMPAGNIE 
D ASSURANCE LIMITEE, a reçu 
du î>epartement des Assurances 
du Canada un nouveau certificat 
d enregistrement No C 2943 auto­
risant la compagnie à exercer au 
Canada des assurances de frais 
d indemnité en plus des catégo 
ries suivantes

I assurance de biens.
I assurance contre les 
accidents d aviation.
I assurance automobile.
I assurance de responsabilité, et 
I assurance caution 

Donne a Quebec, ce 5 juillet 1979 
PAUL H BROCHU 
Fondé de pouvoir

Rotons 3.58 yVenture Ret 7.46
■les Rsrch 15 20 Western Gr* 6 62

PORT DE QUEBEC, QUEBEC

Avis aux Entrepreneurs
Des soumissions cachetées adres­
sées au soussigné et portant la 
mention SOUMISSION POUR 
LENLEVEMENT DE LA NEIGE 
ET DE LA GLACE POUR TROIS 
ANS. PORT DE QUEBEC", seront 
reçues au bureau du Directeur gé­
néral, Port de Québec, 10, rue De 
Quercy. C.P 2268, Quebec. Que 
G1K 7P7. jusqu à trois heures de 
1 après-midi, heure avancée de 
l'Est, vendredi le 3 août 1979 alors 
que les soumissions reçues seront 
ouvertes en public par le Conseil 
Les devis, plans, formules de sou­
mission et de contrat, cédule "A", 
conditions ouvrières et envelop­
pes préadressées peuvent être ob­
tenus en s adressant au bureau de 
l lngénieur du port. Port de Qué­
bec, 10, rue De Quercy. C.P 2268. 
Quebec, Qué G1K 7P7, contre un 
dépôt de vingt-cinq dollars ($25) 
lequel sera remboursé sur retour 
en bonne condition des documents 
susnommés en deçà d un mois de 
la date fixee pour la réception des 
soumissions S ils ne sont pas re­
tournes dans ce délai, le dépôt 
sera forfait.
Tel que stipulé dans les devis, un 
cautionnement ou une obligation 
de garantie devra accompagner la 
soumission.
be Conseil ne s engage à accepter 
ni la plus basse ni aucune des sou­
missions

Henri Allard
Directeur général

Quebec. Qué 
24 juillet 1979

Un mode
d’épargne
supérieur
Les certificats de depot 
garanti du Trust General
• Securité du capital et des intérêts
• Taux d'intérêt garonti
• Taux d intérêt eievé
• Souplesse dans le paiement des intérêts
• Aucun coût

Intérêts
versés
annuellement.
Période

minimum

Autres certificats a autres toux pour des 
périodes allant de 30 jours à 5 ons

TRUST GÉNÉRAL 
DU CANADA

mahwnn a*** à (o Htg* Oe 
I qivjmncf «peu Ou OudOn Mentee» 
la «MUOHuranc* iwpo* Ou Canaan-

Demandez le poste 2000
Sept ita 966 1830 
Chicoutimi »

549 6490 
Alma 668 3391 
RimousAi 724 4106

Rivrere du loup 
862 7266 

Quebec 666 0630 
levs 833 4450 
Tran Rivwreî 379-7230

Montreal 866 9641 
Outremom 

739 3265 
Mull 771 3*27 
Onowa 236 4900

D’ACCORD. QUELQUES VOITURES 
VALENT NOTRE VOLVO.

MAIS LEURS PRIX NOUS 
DÉPASSENT.

fpp^'
.

Si vous voulez une voiture qui 
offre qualité, confort, sécurité et 
performances, pas besoin d'acheter 
une Volvo. Mais parmi les quelques 
voitures qui ont toutes ces qualités, 
vous trouverez peut-être que la seule 
qui s'accommode de votre budget est 
notre Volvo.

La Volvo offre nombre des 
caractéristiques et avantages des

voitures à prix élevé, mais pour moins 
cher que vous n'auriez cru. Ainsi, 
notre quatre-cylindres à cames en tète. 
Un système de freinage supérieur avec 
disques aux quatre roues. Plus une 
direction et une suspension 
améliorées qui font de notre Volvo la 
plus maniable et la plus performante 
des voitures actuelles.

Donc, pour une voiture neuve 
vraiment avantageuse, passez vite à 
nos salles de vente. Parce que même si 
vous trouviez une voiture comparable 
à la nôtre, vous ne l'auriez jamais à un 
prix comparable.

VOLVO. PAR LES TEMPS 
QUI COURENT 

C’EST UNE BONNE AFFAIRE
Turmel Automobiles Inc. Jacques Girard Automobiles Inc.
1385, rue Dorchester nord 656, Graham-Bell, Ste-Foy
522*2793 687-0753
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La grève à la CTCUQ entre dans son 7e mois
(PC) — Dans quelques jours 

à peine, la grève des 500 
chauffeurs d'autobus de la 
Commission de transport de 
la Communauté urbaine de 
Québec va entrer dans son 
septième mois.

Au coeur du différend se 
trouve la volonté de la 
CTCUQ d'embaucher des sur­
numéraires.

La question n'est pas nou­
velle A Toronto, par exem­
ple. le président du Syndicat 
du transport, M. Charles 
Johnson, s'est dit prêt à li­
vrer une lutte à finir contre 
l’emploi de surnuméraires.

A Vancouver et Victoria, 
les surnuméraires consti­
tuent le point litigieux des 
négociations.

A Québec, la CTCUQ veut 
engager des surnuméraires 
pour conduire quelques-uns 
des 150 nouveaux autobus 
qu elle projette d'ajouter à 
son parc d’ici 1982

Ailleurs

Avec 400 autobus dans trois

Fonction 
publique: 
la guérilla 
se poursuit

Les fonctionnaires ont 
poursuivi leur tactique d'agir 
"plus vite et moins 
longtemps", hier, en atta­
quant cette fois la mécano­
graphie du ministère du Re­
venu (cinq employés) en 
avant-midi seulement, et le 
courrier interne du ministère 
des Travaux publics (50 em­
ployés)

Ces grévistes ont provoqué 
la mise en lock-out, par le 
gouvernement, de 45 travail­
leurs de ce dernier ministè­
re. notamment des conduc­
teurs de véhicules qui se sont 
retrouvés sans travail à ac­
complir par suite de la grève 
de leurs collègues du Syndi­
cat des fonctionnaires

De plus, le ministère de 
l'Education a maintenu le 
lock-out contre neuf de ses 
employés, toujours sans tra­
vail par suite de l'arrêt des 
ordinateurs, la semaine der­
nière.

Au cours de la dernière fin 
de semaine, les fonction­
naires ont fait débrayer les 
guichetiers du jardin zoologi­
que de Charlesbourg. ques­
tion de permettre au public 
d'y entrer gratuitement.

Le SFPQ ne veut en effet 
rien faire qui puisse nuire à 
la population, a déclaré hier 
le vice-président du syndicat, 
M Marcel Lemieux

Ainsi, à titre d exemple, les 
fonctionnaires n ont pas l'in­
tention de paralyser à quel­
que moment que ce soit l'é­
mission des chèques d'allo­
cations familiales

C'est au contraire le gou­
vernement. a-t-il dit. qui cau­
sait du tort à la population en 
décrétant des lock-out dans 
des services que le syndicat 
lui même ne touchait pas 
parce qu'il les considérait 
comme essentiels.

Les grèves tournantes, non 
annoncées à l'avance, se 
poursuivront au cours des 
prochains jours, le syndicat 
avertissant chaque jour le 
ministère du Travail qu'il y 
aura arrêt de travail dans les 
huit jours, comme le veut le 
Code du travail

Nouvel
évêque

OTTAWA (PC) — Mgr 
Louis-de-Gonzague Langevin 
p h vient d être nommé évê­
que du diocèse de Saint- 
Hyacinthe

Mgr Langevin, qui était 
évêque auxiliaire du diocèse 
depuis 1974. succède à Mgr 
Albert Sanschagrin omi qui 
a démissionné pour raisons 
de santé

Le diocèse comprend, no­
tamment, les villes de Saint- 
Hyacinthe, Sorel et Granby

V■ *
HOTEL

JACQUES-VIGlER
12S4, St-Denis, Montréal

Chambres - Centre-Ville, 
face à l’Université du 
Québec A partir de:

(2 par chambre)
Rés : (514) 8494526

par
personne

(2 par chambre)

ans, Québec ne tirera pas 
moins de l'arrière de villes 
comparables

Ottawa, par exemple, pos­
sède 720 autobus. Edmonton 
en a 620.

En fait, il y a actuellement 
moins d’autobus à Québec 
qu'il y a huit ans, au moment 
de la création de la CTCUQ

pour remplacer plusieurs en­
treprises privées.

M J.-P. Beaupré, directeur 
du marketing de la CTCUQ, 
reconnaît que le service n'est 
pas ce qu'il pourrait être. 
C’est ainsi qu'on ne fournit 
que 12 pour 100 des besoins 
en transport de Québec, alors 
que le pourcentage atteint 40 
à Ottawa et à Winnipeg.

Depuis le 29 janvier der­
nier, deux conciliateurs et 
deux médiateurs gouverne­
mentaux ont tenté de trouver 
une solution, mais sans 
succès.

Parmi les 120,000 usagers 
des autobus québécois, les 
plus éprouvés sont évidem­
ment les étudiants et les 
vieillards.

Au début, a raconté l'un de 
ces usagers, il était relative­
ment facile de faire de l'auto­
stop. Mais aujourd'hui, les 
automobilistes ne s’arrêtent 
plus et il faut recourir aux 
taxis.

Mais ce sont les gens âgés 
qui souffrent le plus de la 
grève, comme ce fut le cas en

1973, 1976, 1977 et 1978; la 
grève actuelle est la plus 
longue à la CTCUQ.

Si la disparition du trans­
port en commun favorise le 
taxi et la vente des voitures, 
hausse de 20 pour 100 selon 
un gérant de GM, il nuit par 
contre aux marchands du 
centre-ville, surtout ceux du 
Mail Saint-Roch dont 40 pour

100 de la clientèle vient par 
autobus, comme le souligne 
M. Gilles Riverin, gérant du 
centre de couture Singer, qui 
admet une baisse d'affaires 
de 30 pour 100 à son com­
merce.

Les uns blâment les con­
seils municipaux, tandis que 
les autres s'en prennent au 
syndicat ou au gouvernement

provincial. Malgré les pres­
sions, le ministre du Travail 
n'a fait que nommer des 
médiateurs, alors que selon 
le député de Taschereau, M 
Richard Guay, 1 adoption d u­
ne loi spéciale "pénaliserait 
l une ou l'autre des parties", 
en retirant le problème des 
mains des maires de la ré­
gion et en le résolvant pour 
eux.
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A présent, aimeriez-vous le voir?
Faites-nous parvenir ce coupon 

ou téléphonez-nous. Cela pourrait 
être la façon de découvrir une solution 
idéale à vos besoins en termes de 
tirage: la Xerox 2600.

Un copieur économique.
La 2600 a été conçue pour vous 

offrir la qualité et le service Xerox à 
prix raisonnable. Alors, si vous faites 
de 500 à 3,000 copies par mois, la ,
Xerox 2600 est le copieur idéal.

Un copieur pratique.
La 2600 fait des copies de qualité irréprochable sur du papier 

ordinaire, du papier à en-tête, aes transparents et du papier de 
couleur, en un rien de temps. Elle peut également tirer des copies 
d épais documents reliés, sans problème. Très pratique,

surtout dans un petit bureau.
Un copieur compact.
Puisque personne n’a d’espace à 

gaspiller, vous serez heureux de savoir 
que la 2600 peut être installée sur un 
bureau ou une table de dimension 
ordinaire.

Il va sans dire que la 2600 est 
facile d’utilisation puisque c’est une 
machine Xerox.

Impressionné? Vous le serez 
encore plus en voyant la 2600 à 

l’oeuvre. Alors retoumez-nous le coupon ci-inclus ou com­
muniquez avec un de nos représentants en composant le 522-4001.

Il y a longtemps que vous l’attendiez.
Maintenant vous pouvez la voir.

Olll! J’aimerais assister à une démonstration de la Xerox 2600.

Nom Titre

; Compagnie Téléphone

Adresse Ville

Province Code postal

Remplissez et postez ce coupon à:
X EROX DU CANADA LIMITÉE

703 Don Mills Road,
Don Mills, Ontario M3C 1S2
A l’attention de M. Ross Campbell, directeur, division des copieurs.

mi

Xerox du Canada Limitée

XEROX
Xtfo* nt an» mjrqur <*po*t àr XEROX CORPORATION utdn»« pu XEROX DU CANADA LIMITÉE m uni au uugrr mnt 

26nn m un» marque dt commerce d» XEROX CORPORATION

Iil
I

I


